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I Un éditorial de Claude Ryan: M. Trudeau veut-il 
ouvrir sa "canne de vers" ? (page 4)

■ Un bloc-notes de Laurent Laplante sur Sturgeon Falls:
l'enquêteur qu'il fallait. (page 4)

■ A Mont-Laurier, on s'impatiente devant le silence du
premier ministre. (page 3)
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Maurice Schumann au Canada

On enterre la hache de guerre, dit-on à Paris
par Michel Leleu, de l'AFP

PARIS (AFP) - Le ministre français 
des affaires étrangères Maurice Schumann 
quittera Paris mercredi pour Ottawa, où 
il va consacrer !3 réconciliation de deux 
pays amis qui, à propos du Québec, ont 
été un instant au bord de la rupture. 
‘‘On enterre la “hache de guerre”, dé­
clare-t-on du côté français. Du côté 
canadien, on parle de“toumant” dans les 
relations entre les deux pays, et on s’ap­
prête à réserver au ministre français un 
accueil digne d’un chef d’Etat.

Benson met 
peu d'espoir 
dans les Dix

OTTAWA (d’après CP) - Rendant 
compte hier aux Communes de la réu­
nion du Groupe des Dix, qui s’est tenue 
la semaine dernière à Londres, le mi­
nistre des finances n’a pas fait preuve 
d’optimisme: M. Benson n’a pas grand 
espoir que la crise monétaire et com­
merciale soit bientôt conjurée. Des 
jours difficiles s’annoncent encore, a- 
t-il dit, et aucun des participants à la 
conférence de Londres ne prévoit de so­
lutions rapides.

“Jamais le monde n’a eu à faire face 
à des négociations financières et éco-

Voirpage6: M. Benson

Les médecins: 
une hausse 
de 10.8% en 69

OTTAWA (d’après la PC) - Les mé­
decins et chirurgiens, installés à leur 
compte, ont enregistré en 1969 le revenu 
moyen le plus élevé, soit $32,328, revèle 
le Livre vert du ministère du revenu 
national.

Publié hier à Ottawa et analysant les 
données issues de la perception des 
impôts des particuliers pour l’année 
1969. le Livre vert indique, de plus, que 
le revenu annuel des médecins et cni- 
rurgiens a connu une hausse de 10.8%.

Cette catégorie est suivie par les avo­
cats et les notaires qui ont connu un 
revenu moyen de $25,884 pour 1969. 
Les ingénieurs et les architectes vien­
nent au troisième rang avec un revenu 
moyen de $22,612.

Par ailleurs, le Livre vert révèle 
que c’est à Oakville, en Ontario, que le 
revenu moyen a été le plus élevé en 
1969, soit $7,936. Une autre ville onta­
rienne, Sarnia, est deuxième, avec 
$7,264, et Alberni, en Colombie britan­
nique. suit au troisième rang avec 
$6,999.

Aucune agglomération du Québec n'est 
parmi les dix villes canadiennes où le

Voir page 6: Les médecin»

$10 millions

Cest ainsi que deux des manifesta­
tions prévues auront une solennité excep­
tionnelle; la séance au Parlement cana­
dien à laquelle assistera M. Schumann, 
et la réunion des ministres fédéraux, 
véritable conseil de cabinet auquel il a 
été convié. Le déjeuner du jeudi 23 
innovera également dans les habitudes ca­
nadiennes, en ce sens que le ministre 
français des affaires étrangères aura au­
tour de lui non seulement les ministres 
fédéraux, mais également plusieurs mi­

nistres provinciaux “ayant un intérêt 
pour la francophonie”, et pas seulement 
a l’est d’Ottawa. Le caractère confédé­
ratif de ce déjeuner est mis en valeur 
dans les milieux canadiens, sans insis­
tance, mais sans équivoque.

Des deux côtés, on se félicite sans 
réserve de ces “retrouvailles”, qui vont 
permettre à M. Maurice Schumann et son 
homologue canadien, M. Mitchell 
Sharp, de passer en revue, pendant deux 
jours, les grands problèmes d’actualité,

à commencer par la crise monétaire. 
Un entretien entre M. Schumann et le 
premier ministre Pierre Elliott Trudeau 
est également prévu.

S'ils ne semblent pas avoir des sug­
gestions révolutionnaires pour la remi­
se en ordre du système monétaire inter­
national, les Canadiens redoutent les 
répercussions de la crise sur le com­
merce international. Us sont particuliè­
rement frappés dans leurs échanges 
avec les Etats-Unis par la surtaxe de

dix pour cent sur les importations qui,, 
ainsi que le déclarait récemment M 
Trudeau, pourrait faire perdre aux Ca­
nadiens “plusieurs milliers d'emplois”. 
D’autre part, le souci de plus en plus 
marqué des Américains de lier l'as­
sainissement du système monétaire à 
une répartition plus équitable des 
charges qui leur incombent, et no­
tamment des charges militaires, donne 
un intérêt accru a ces conversations 
franco-canadiennes. Dans les grandes

Enrivon 800 personnes, pour la plupart des Noirs, ont assisté aux funérailles de Elliott Barkley, l’un des prisonniers tués au cours de l’écrasement de la 
révolte d'Attica. Plusieurs militants ont fait le salut du Black Power alors qu'on sortait la cercueil de l'église, à Rochester, dans l'état de New York.

(Téléphoto AP)

Radio-Canada: les recettes diminuent
OTTAWA (CP) - Les recettes publi­

citaires de Radio-Canada ont diminué 
de près de $2 millions au cours de 
l’exercice financier 1970-71. Le rap­
port annuel de la Société, déposé hier 
aux Communes, attribue cette baisse 
à deux causes principales; 1) Radio- 
Canada a dû accroître ses émissions 
à teneur canadienne conformément aux 
directives du Conseil de la radio-télé- 
vision canadienne; 2) le ralentissement 
de l’économie au Canada.

Les recettes atteignant $47,465,000, 
se répartissent ainsi: télévision, $45.-

Le Star achète La Liste 
des abonnés du Telegram

TORONTO (CP)-M. Beland Honderich. 
éditeur du Toronto Star, a annoncé hier 
que son journal a fait l’acquisition de la 
liste des abonnés du Toronto Telegram 
pour la somme de $10 millions.

Par la même occasion, M. Honderich 
a fait savoir que le Star avait décidé de 
louer l’équipement du Telegram jus­
qu’à ce qu’une nouvelle presse soit ins­
tallée dans les nouveaux bureaux du Star 

Selon M Honderich. la disprit ion du 
Telegram provoquera une imp riante 
augmentation du tirage et des revenus

provenant de la ur le Star, ie
plus grand quotidien du Canada. Le Te­
legram était le seul concurrent du Star 
sur le marché de l’après-midi à Toronto.

“Le Telegram est mort.” C’est par 
ces mots que l’éditeur John Bassett a 
confirmé hier la disparition de son jour­
nal. malgré les speculations qui lais­
saient espérer un sauvetage pssible. 
“Tout ce que je désire, a-t-il dit dans 
une entrevue, c’est qu’on me laisse en 
paix pur que je puisse faire tous les

Voir pago •: La Star

080,700, et radio $2,210,300, une baisse 
de trois pour cent pr rapprtà 1969-70.

La Société exphque que limpet des 
nouvelles émissions à teneur canadienne 
n’a pu être encore vérifié.

De plus, le ralentissement économique 
dans maints secteurs a fait hésiter cer­
tains annonceurs à signer des contrats 
de publicité à long terme.

Radio-Canada précise toutefois qu une 
prtie de la baisse a été absorbée pr 
de nouvelles méthodes de vente.

Dans son rapprt, la Société souligne 
qu elle a réussi dans sa programmation 
à dépsser de beaucoup les exigences 
en matière canadienne qui n’a cessé 
d’augmenter, l’an dernier, malgré le 
gel des crédits prlementaires. des 
revenus moindres et des coûts de pro­
duction plus élevés”.

Cette teneur canadienne atteignait 
69.3% aux heures de pinte et. en 
moyenne quotidienne. 66.3 pur cent 
sur le réseau de langue anglaise.

Au réseau français, cette canadianisa- 
tion était encore plus accentuée aux 
heures de pinte ou ie purcentage at­
teignait 70.4% alors qu’il s'établissait 
à 61.4 en moyenne générale.

Selon les règlements du Conseil de la 
radio-télévision canadienne. Radio-Ca­
nada devait diffuser, dès l'automne 
1970. 60 pur cent d'émissions canadien­
nes.

Le rapprt signale que le réseau 
anglais de télévision a ajoute sept émis­
sions canadiennes à son horaire

Les émissions produites pr Radio- 
Canada continuent d'ètre les plus ppu- 
laires au réseau français et celles de 
“Moi et l’Autre”, “Quelle Famille" 
et “Rue des Pignons" réunissent

chaque semaine plus de deux millions de 
spectateurs.

“Le Paradis terrestre” “Zoom” 
“les Soirées du Hockey” “A la Secon­
de", “Donald Lautrec chaud” et le té­
léroman “Mont-Joy” ont un auditoire 
variant entre 1.2 et 1.7 million de té­
léspectateurs.

De plus, plusieurs émissions hors 
série ont. en 1970-71. retenu un au­
ditoire français considérable; le repr- 
tage de la soirée des élections du 29 
avril 1970 a été suivi pr 2.2 millions 
de personnes; la Journée du Canada

à l'Expsition Universelle d'Osaka, au 
Japon (26 mai), 15 million de spec­
tateurs; la joute de la Coupe Gray, 1.8 
million, le 31 décembre 1Ô70, le spec­
tacle de fin d’année Bye Bye ”70” a été 
vu par plus d’un million de personnes.

Les frais d’exploitation de l’année 
étudiée, qui se sont chiffrés à $218,139,- 
300, y compris $7,434,700 d’intérêts 
sur les emprunts d'équipement, ont 
augmenté de $11,100,800. soit 49 
pur cent par rapprt à l’année précé­
dente

Voir page 6: Radio-Canada

discussions monétaires à venir, à 
commencer par la réunion prochaine du 
Fonds monétaire international, les 
Canadiens paraissent soucieux de pu- 
voir compter sur la “compréhension 
active" de la France.

Un deuxième pint imprtant concerne 
l'avenir des rappris entre le Canada 
et la Communauté économique européen­
ne élargie, et les perspectives - tou­
jours inquiétantes pur le nouveau mon-

Voir page 6: On enterre

Chômage: 
L'opposition 
revient 
à ia charge

OTTAWA (PC) - Le gouvernement 
Trudeau est surtout intéressé à savoir 
pourquoi les jeunes travailleurs entre 20 
et 25 ans sont demeurés sur le marché 
du travail, contrairement à la coutume.

Interrogé hier aux Communes par le 
leader de l'opposition, M. Stanfield, qui 
voulait- savoir quand le gouvernement 
prendrait des mesures pour créer de 
nouveaux emplois et réduire ainsi le 
chômage, M. Trudeau a rappelé que sa 
déclaration antérieure du 23 juillet, se­
lon laquelle les politiques actuelles 
produisaient de bons résultats, était 
encore valable.

Entre-temps, a précisé le premier 
ministre, le gouvernement étudie toutes 
sortes de pssibilités et une déclaration 
sera faite en temps et lieu si certaines 

décisions importantes sont prises pour 
modifier la situation actuelle.

Pour ce qui est du groupe des travail­
leurs au-delà de 25 ans, les statistiques 
semblent démontrer qu'il y a de moins 
en moins de chômeurs.

M Trudeau ne veut pas mettre sur 
pied une unité de travail, à la suite 
d une suggestion de M Stantield, em­
pruntée du conseil économique du Cana­
da, pur surveiller un autre départe­
ment déjà engagé à formuler des prévi­
sions à court terme en collaboration 
avec le ministère des finances et la Ban­
que du Canada.

Le premier ministre a cependant nié 
carrément l'assertion que les prévisions 
étaient désastreuses en matière de chô­
mage.

Le ministre des Finances, M Benson, 
a indiqué pur sa part, en réponse à 
M David Lewis, leader du Nouveau par 
ti démocratique, que le gouvernement 
était à réviser constamment sa posi­
tion pour savoir s'il fallait présenter 
un budget supplémentaire pur faire 
faceà la situation économique actuelle

Il a tenu à rappler, toutefois, que 
Voir p»go 6: La chômaga

CamH Samson:
Les tractations Québec-Ottawa: 
des "manipulations" partisanes
une entrevue de GILLES LESAGE

L'épiscopat invité à se prononcer 
sur l'autodétermination du Québec
de notre envoyé spéciai. Gilles Provost

EDMONTON - Les évêques du Canada, 
réunis à Edmonton afin de déterminer 
le mandat de leurs délégués au prochain 
synode de Rome, discuteront cet après- 
midi d’un projet de résolution affirmant 
“le droit en principe pour le puple du 
Québec à l’autodétermination 

Tout indique en effet que les évêques 
ne veulent plus se limiter à annoncer de 
grandi principes abstraits Ils veulent 
aussi en tirer les conclusions logiques 
pur la ppulation du pays. C’est Ta rai­
son pur laquelle leur etude sur l’in­
justice dans le monde s'appuie sur des 
analyse de la situation -rivilégiée 
du Canada au sein de la communauté 
internationale et des raisons qui empê­
chent la majorité de b population du pays 
de prendre conscience de l’ampleur <fe 
la pauvreté sur notre propre temtoire

Dans cette ligne déposée, la dernière 
résolution annoncée sur le thème de la 
justice dit ; “Les évêques du Canada re­
connaissent que leur communauté chré­
tienne” pratiquante" est constituée en ma­
jorité par la classe moyenne ou bour­
geoise de leur région Ils entendent 
mettre en question la force prophéti­

que d’une telle communauté et celle des 
membres qui U composent

Hier, lors de la cérémonie d’uuver- 
uuv de cette assemblée qui se termi­
nera vendredi. Mgr Plourde. président de 

Conférence catholique canadienne, a mis 
les journalistes en garde contre lei man 
cbettes prématurées: "Pour le moment. 
ok n Vn est qu’à l étap du travail en ate- 
•ter. Cï n'est que vendredi que ras­
semblée prendra position officiellement 
sur la problèmes discutés ' Pour la pre­

mière fois cette année, la presse est 
admise Ion du travail en atelien et 
même en comité piénier 

Hier après-midi, c'est purtant k 
huis clos que In évêques ont discuté 
du sacerdoce en petits atelien fl en sera 
de même de la plénière, mercredi matin, 
où doivent être votées le orienUtions 
définitive à ce sujet Seul un comité

Cénier sur le sacerdoce sera ouvert à 
presse, ce matin Le évêque ont en 

effet voulu discuter cette question entre 
eux

Pour le deux autre sujets à l’ordre 
du jour, k savoir "la justice dans le mon­
de’ et le projet de "loi fondamentale 
de l'Eglise la discussions se feront 
davantage en public Seule la plénière 
finale sera à buts clos Elle sera suivie

V*r •: L ép*Topi

QUEBEC - Le leader du Rallie­
ment créditiste du Québec. M Carrai 
Samson, voit des manipulations pli- 
tique partisane dans les tractations 
actuelle entre Québec et Ottawa con­
cernant ia plitique sociale 

Il et convaincu que ce discussions 
napprteront nen qui vaille au Qué­
bec. et au lieu de faire semblant de se 
battre, le premier ministre, M. Bou- 
rassa, devrait tout simplement exer- 
w le droits prévus pour le provin­
ce dans l'Acte de rAmérique britan­
nique du nord

A son avis, le gouvernement québé­
cois tente de masquer l'échec de U 
conférence de Victoria et le (ait qu'il 
n’ait pu récupérer dOttawa les $250 
millions versés pr le Québec au ti­
tre de la surtaxe du progrès social 
avant l'entrée en vigueur de l'asturan- 
ce-maladie.

Au beu de se chamailler autour de 
l’article »4-A de l'AANB. a dit M. 
Samson au cours d'une entrevue ex­
clusive avec Le Devoir. M Bourassa 
devrait te prévaloir de (article 92 
Cl) qui accorde aux seules provinces 
le puvoir de taxation directe 

“La bataille de M Bourassa. c'est 
un (eu de pille: il préfère (aire de 
la pliticaillerie au beu de réclamer 
des choses qui nous appelleraient '

M Samson soutient quil faudrait 
revenir k la situation antérieure 
à la guerre Au beu que ce soit Ottawa 
qui collecte ' des taxes et en remet­
te une prtie aux provinces, ce sont 
ce* dernières qui devraient lever

les impôts pour la sécurité sociale 
et en redonner une prt au gouverne­
ment central Selon les services vrai­
ment rendus

Le Ralliement créditiste réclame 
une nouvelle constitution et un nou­
veau partage des puvoirs, mais il 
veut d'abord que l'on respite la 
constitution actuelle Autrement, il ne 
sert à rien d'en rédiger une nouvelle

Selon M Samson, il n'y a ps qu'Ot- 
tawa qui soit (autif dans cette affaire 
Le Québec l'est également Mais s'il 
assumait le leadership qui devrait 
être le sien, les autres provinces 
suivraient et la situation changerait 
rapidenr>nt

Le député de Rouyn-Noranda estime 
que les purprlers entre MM. Trudeau 
et Bourassa ne sont que de la "propagan­
de”, tous deux tendant de sauver la face, 
avec en arrière-plan la perspective 
d’élections fédérales à brève échéance.

Il va plus loin en soutenant que la ré­
cupération pr le Québec d’une certaine 
priorité législative ne donnera ps un sou 
de plus aux Québécois eux-mêmes Tou­
te l’entreprise, dit-il, vise à économiser 
quelques dizaines de millions de dollars, 
pur "sauver" l'équilibre budgétaire

Aide sociale

Préoccupé pr les besoins et les re­
vendications des assistés sociaux, M. 
Samson réclame de toute urgence une 
réforme de la loi d’aide sociale, commu­
nément applée bill 26

Dans le seul romté qu'il représente, 
celui de Rouyn-Noranda. il y a 1.200 
dossiers "arti»’ d’aide sociale, plus 
quelque 300 dossiers “flottants", ce qui 
touche environ 15 pur cent de la ppu- 
lation.

Le dépté ne blâme ps les fonction­
naires Leur travail est difficile et ingrat, 
et la pluprt ont un trop grand nombre 
de dossiers à suivre II en a contre les 
barèmes d'aide et s'élève contre des 
situations aberrantes

Ainsi, dit-il, des fonctionnaires n'ont 
pas hésité à recommander â des cou­
ples de personnes âgées de se séprer 
pur piuvoir obtenir une assistance rai­
sonnable de l'Etat. Seules, ces person

Vol» MO* •: Lm tractation*
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Le congrès de MTE: 1,000 ingénieurs 
étudient les problèmes de la circulation

Le projet de fusion ,

Cdincidant avec la 3ième 
conférence mondiale des ingé­
nieurs en circulation, la 41ème 
assemblée annuelle de l’ITE 
(Institute of Traffic Engineers) 
s’est ouverte hier à Montréal.

Plus de 1,000 congressistes 
de 19 pays sont appelés à exa­
miner d’arides dossiers sur le 
cauchemar de la circulation 
dns les villes mais peuvent aus­

si rêver aux villes du futur, 
sans feux de circulation, où 
les risques d’accidents seront 
à peu près nuis.

Entrecoupées de visites 
techniques et de divertisse­
ments (hockey, baseball, pro­
menade dans les Laurentides ou 
à Terre des Hommes), les 
séances de travail portent prin­
cipalement sur des cas-types

de pays développés comme 
les Etats-Unis ou de régions 
aux coutumes plus anciennes, 
comme Istanbul.

Est-on sûr d’améliorer 
la circulation par le truchement 
de rues à sens unique? Com­
ment se servir des données re­
cueillies après les accidents 
pour éviter les mêmes bé­
vues des constructeurs de

Un francophone à la 
commission Hydro-Ontario

M. Fernand Guindon, ministre du tourisme 
et de l'information de l'Ontario, vient d'an­
noncer la nomination de M. Roger Séguin au 
poste de commissaire de la Commission Hy­
dro-Ontario pour une période de deux ans. 
Dans sa déclaration, le ministre Guindon, qui 
agissait au nom du gouvernement de l'Onta­
rio. a exprimé le vif plaisir qu’il éprouve de 
constater la nomination d'un Franco-Ontarien 
aussi distingué à ce poste de commande.

Agé de 58 ans, M. Séguin dirige une étude 
légale avantageusement connue à Ottawa. Ses 
collègues de la Commission Hydro-Ontario 
sont MM. George E. Cathercole, président, Ar­
thur T. Evans. M.P.P., premier vice-prési­
dent; le lieutenant-colonel A.A. Kennedy; et le 
Dr. J.D. Fleming.

La Commission régit le développement des 
sources hydrauliques dans la province et fixe 
les objectifs à atteindre.

En 1966 M Séguin se vit décerner la 
médaille du Canada. 11,est président du Bu­

reau des gouverneurs de l'Université d'Ot­
tawa et président de la Caisse populaire du 
Sacré-Coeur Liée. Il est directeur de la Cor­
poration fédérale de prêts et d’épargne et de 
la compagnie de fiducie Rideau.

Ancien président de l'Association canadienne- 
française d éducation de l'Ontario, ancien prési­
dent do comité exécutif de la compagnie Ottawa 
Gas, il est présentement membre du comité 
consultatif de l’Ontario sur la Confédération.

Natif d'Ottawa, M. Séguin a parachevé ses 
étqdes à l'Université d'Ottawa et à l'Université 
de Montréal. Il fut invité à faire partie du 
Barreau de Québec en 1938 et du Barreau de 
l'Ontario en 1946. Il fut nommé Conseiller de 
la Reine en 1949. Il s'enrôla dans l'armée ca­
nadienne en 1939 et pris sa retraite en 1946 
après avoir été promu au rang de major.

Il est président des scouts d'expression 
française du district d'Ottawa et membre du 
comité consultatif de l'Ottawa Boys' Club.

L'autoroute est-ouest

M Pinard étudie la suggestion 
des ingénieurs syndiqués (CSN)

La suggestion faite par la 
Fédération des ingénieurs et 
cadres relativement à l'auto­
route est-ouest comporte "un 
caractère de nouveauté'' et le 
ministre québécois de la voi­
rie attend les recommandations 
de ses ingénieurs-conseils avant 
d'annoncer une "décision poli­
tique ".

Le ministre Bernard Pinard, 
qui avait souhaité hier la bien­
venue aux congressistes de la 
3e conference mondiale de LI­
TE (Institute of Traffic Engi­
neers - Institut des Ingénieurs 
en circulation), a précisé ulté­
rieurement aux journalistes 
qu'il n'avait aucune annonce 
officielle'’ au sujet de l’auto­
route dite "Pinard"; d'ici peu, 
le ministre aurait de nombreux 
renseignements à livrer au 
public... et aussi aux mouve­
ments contestataires.

M. Pinard a dit faire confian­
ce à ses conseillers quant aux 
aspects techniques du problè­
me, tout en admettant qu il 
pourrait y avoir blocage psy­
chologique " dans une partie de

la population au sujet des déve­
loppements futurs.

Même attitude prudente du 
ministre quant au réseau rou­
tier conduisant au futur aéro­
port de Sainte-Scholastique. Un< 
maquette dévoilée dans Lun des 
salons du Reine-Elisabeth hier 
fait état de trois phases en vue 
de compléter le réseau rou­
tier autour de Montréal. Là 
encore, le ministre ne désire 
pas aller plus avant, puisque 
des discutions sont toujours 
en cours entre Québec et Otta­
wa pour déterminer le tracé 
exact de ces voies ainsi que 
la répartition du coût.

M. Pinard s'est encore bor­
né à prendre connaissance du 
mécontentement des policiers 
de la Sûreté du Québec qui, 
depuis hier, doivent payer leur 
place de stationnement au QG 
de la rue Parthenais, à Mont­
réal. Les députés paient leur 
stationnement au Parlement du 
Québec et le plan d’ensemble 
pour les fonctionnaires est de 
recourir à des stationnements 
payants, malgré les remous
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routes? Quel rôle accorder au 
transport en commun, par rap­
port a la pléthore de voitures 
de promenade (surtout qu’à 
compter de 1980, plus de 8 
millions de nouvelles voitures 
envahiront les routes chaque 
année)? Ce sont là quelques 
points que considéreront cer­
tains des ateliers ou tables 
rondes prévus.

Déjà, le catalogue des tra­
vaux techniques remis aux con­
gressistes constitue une répar­
tition où le mortel risque de se 
perdre. Mais il y a là des in­
génieurs dont le souci est de 
faciliter la vie aux piétons et 
d’accélérer l’entrée et la sor­
tie des véhicules aux heures 
de pointe; ces responsables 
affirment que des progrès ont 
été faits mais ils laissent aus­
si entendre qu'ils risquent d’ê­
tre dépassés si la coordination 
ne se fait pas avec les respon­
sables de l’urbanisme, les

architectes et les hommes po­
litiques, à tous les niveaux.

De Tel Aviv, de Buenos 
Aires, de Londres ou de Los 
Angeles, de Belleville (Ont.) 
et d'autres villes du Canada, 
des experts confrontent leurs 
problèmes, essaient de trou­
ver des idées nouvelles... tout 
en se heurtant souvent à la 
maigreur du budget alloué à 
de telles études.

Qui n’a pas entendu parler 
ou n'a été témoin des délais 
importants causés par l'accès 
difficile aux principaux aéro­
ports d'aujourd'hui? Et com­
ment évitera-t-on de tels dé­
lais pour les aéroports qui 
accueilleront des avions ul­
tra rapides?

Des ingénieurs font de la 
"simulation" qui parfois leur 
permet de trouver une solu­
tion; le plus souvent, ils se 
butent à un constat d'impuis­
sance devant la croissance 
galopante des villes.

Las propriétaires de Laflèche 
réclament une enquête de la CMQ

La pétition qui circulait de­
puis quelque temps chez les 
propriétaires de Laflèche, 
pour réclamer un délai dans 
l’application du règlement de 
fusion entre les villes de La­
flèche et de Saint-Hubert et une 
enquête de la Commission mu­
nicipale du Québec sur la ren­
tabilité du projet de fusion, a 
été signée par 1,701 des 2,166 
propriétaires de celte ville.

C est ce que vient de révéler 
le comité provisoire des pro­
priétaires de Laflèche qui a 
communiqué les deux demandes 
des pétitionnaires au ministre 
des affaires municipales et à 
la commission municipale du 
Québec.

Le président du Comité, M. 
Phil Dolen, a précisé hier qu'il 
attendait une décision du minis­
tre dès cette semaine Outre 
l'enquête de la CMQ. les pro­
priétaires demandent que le

règlement de fusion n'entre pas 
en vigueur avant la fin de dé­
cembre.

Les principaux points sou­
levés par le comité provisoire 
des propriétaires de Laflèche, 
à Lappui de leurs demandes 
sont:
• L'absence de similitude, 

selon le comité, entre les ter­
ritoires de ces deux municipa­
lités de la rive-sud.
• L’existence de barrières 

naturelles quasi infranchissa­
bles entre les deux villes.
• 10% du territoire est ex­

ploité à Saint-Hubert contre 
95% à Laflèche.
• Saint-Hubert a une dette 

obligataire de 31,06% contre 
20.09% pour Laflèche; le ni­
veau acceptable serait de 20%, 
mentionne le comité.
• Le tarif de compensation 

pour l’usage de Leau et le ser­
vice des égouts pourrait défavo­

riser les propriétaires de La­
flèche.

Le comité cite aussi les 
problèmes des dettes de Saint- 
Hubert envers Longueuil et 
Brossard. de la représentati­
vité électorale, de l’enlèvement 
de la neige, etc.

Selon les propriétaires pé­
titionnaires, ces problèmes de­
vraient être étudiés par la 
commission municipale avant 
qu'une fusion des deux villes 
ne soit faite.

La Croix-Rouge,
C’est l’homme 
à l’aide de 
son prochain*^

que cela crée, répond le minis­
tre.

A l’Office des autoroutes du 
Québec, dont M. Pinard a pré­
sidé une réunion hier matin, 
“aucun changement majeur 
à l’horizon”, dit le ministre. 
Il y a bien eu des mutations 
et des promotions il y a éga­
lement le départ de Lex-pré- 
sident de l’Office. M. Pélo- 
ouin, mais M. Pinard juge que 
1 Office des autoroutes est une 
structure utile et nécessaire 
et que l’on n’en modifiera pas 
le rôle dans l’immédiat.

Compte tenu de la capacité 
de payer de la province et des 
répercussions sociales que 
cel peut entraîner, "nous es­
saierons de prendre les meil­
leures décisions possibles” 
après l’étude de tous les pro­
blèmes qui se posent actuel­
lement, déclare M. Pinard 
à propos de l’idée émise par 
la Fédération des ingénieurs et 
cadres de stopper l’autoroute 
est-ouest à Saint-Denis, quitte 
à la faire dévier sur Notre- 
Dame. La question d’éliminer 
le péage sur le pont Champlain 
reste aussi à considérer en 
commun avec les responsa­
bles fédéraux de ce pont.

Dans son allocution de bien­
venue aux congressistes venus 
de 19 pays, M. Pinard a sou­
haité plein succès à ces dis­
cussions qui portent sur les an­
nées 70 autant que sur les pers­
pectives des “mégapoles" 
entrevues pour l’an 2,000. De­
vant la réalité de villes sou­
vent déshumanisées, les gou­
vernants et la population comp­
tent sur des spécialistes com­
me vous, a dit le ministre aux 
ingénieurs en circulation, pour 
leur indiquer les voies de solu­
tion et redonner espoir.

M Pinard avait été précédé 
par M. Arthur Laing, ministre 
fédéral des travaux publics, 
représentant le premier minis­
tre, M. Trudeau. M Laing 
a esquissé les efforts faits 
au Canada en vue de contrer 
les inconvénients de l’augmen­
tation de la circulation auto­
mobile. Peut-être le Canada 
servira-t-il de terrain d’essai 
à la mise en mute de projets 
et de travaux versés à ce con­
grès. a-t-il ajouté.

Le congrès s'honorait éga­
lement de la présence du lieu­
tenant-gouverneur du Québec 
M Hugues Lapointe.

<

Simone Dansereau est une femme qui voit rouge et s’enflamme...
... Elle se met en colère si la largeur de vos revers n’est pas celle que vous avez demandée ... s’il manque 
un bouton, si la poche de poitrine n’a pas une double piqûre car. chez Ben Berke. Simone Dansereau est 
l'inspectrice de la finition qui regarde avec des yeux de lynx le complet sur mesure que vous avez 
commandé. Elle vérifie tout... dans les moindres détails - le style, les mesures... la plus petite imperfection, 
le simple bout de fil qui dépasse... elle voit rouge, s'enflamme et rejette le tout... car elle aime son 
métier et elle pense qu’un complet sur mesure de S69.00, S79.00 ou S89.00 doit être de première qualité 
Quand Ben Berke dit: nos complets sont faits sur mesure et suivant votre style...
Simone Dansereau, elle, sait que c'est vrai., .et cela ne la fait pas sourire du tout. Bd! BcrkC.
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Craig, Montréal, Qué. f 1877 Curé Labelle, Ville de Laval, Qué. J 210 rue St-Jcan. Longueuil, Qué. f 993 boulevard Décariè, St- 
Laurent, Qué. Ouvert jeudi et vendredi jusqu'à 9 /;. p.m.
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Une distillerie est responsable 
de la "tuerie" du Chenail Perdu

La distillerie Schenley de Valleyfield est responsable, 
du moins en partie, de la mort de millions de poissons qui, 
le 22 juin dernier, gisaient sur les rives du Chenail Perdu 
entre Valleyfield et Saint-Timothée.

. Telle est la conclusion à laquelle a abouti l’enquête me­
née par le ministère de l’environnement, à Québec, à la sui­
te de cette extermination.

Ce jour-là, la fermentation du rhum fabriqué chez Schen- 
ley était terminée et l’on procédait au nettoyage des bacs des 
filtres et des évaporateurs avec une solution d’Alnate. Il 
semble que 14,000 gallons d’eau de lavage ont été déversés 
dans la petite rivière Saint-Charles, de même que 300 gal­
lons de résidus de rhum.

Mandés d’urgence par les citoyens qui se demandaient 
pourquoi tous les poissons mouraient, les biologistes du mi­
nistère établissaient que l’eau, d’une couleur “rouge sale”, 
n’avait qu’une partie d’oxygène par volume alors qu’il faut 
au moins sept a huit parties d’oxygène pour qu’un poisson 
puisse y vivre.

Les témoins faisaient remarquer que les poissons sor­
taient la tête de l'eau pour respirer et les anguilles rampaient 
sur les rives pour tenter de survivre.

Pendant ce temps, les autorités de la maison Schenley 
affirmaient que la compagnie n’avait rien à voir avec cette 
affaire et qu’elle n'avait rien déversé "d'inhabituel” dans 
la rivière.

Dans son rapport, le Dr Goidbloom, ministre d’Etat 
à l'environnement, estime que cela n’est pas tout à fait vrai 
mais que la compagnie n est que partiellement responsable 
puisqu'elle n'a pas jeté suffisamment de résidu de rhum pour 
faire baisser à ce point la proportion d'oxygène dans l’eau. 
Quant à la couleur rouge, les biologistes n ont jamais pu éta­
blir la cause de cette coloration. Il semble donc que le mys­
tère persiste toujours au sujet de cette affaire.

Le poison, quel qu'il soit, a tué plus de poissons en quel­
ques heures que tous les pêcheurs en un an. Il a fallu creuser 
six fosses de 20 pieds de long par 3 pieds de large et pro­
fondes de 2 pieds pour inhumer toute cette faune aquatique.

0/7 s'impatiente à Mont-Laurier 
du silence du premier ministre

Devant le silence prolongé du pre­
mier ministre Bourassa au sujet de la 
réouverture possible des deux usines 
Sogefor de Mont-Laurier, les ex-em­
ployés de Sogefor ont décidé hier d'oc­
cuper les bureaux du ministère des affai­
res sociales à Mont-Laurier.

Ils ont proposé aux adjoints du minis­
tre de faire en sorte que le bien-être 
social paie à ces 125 travailleurs, mis 
à pied en juillet dernier, l'équivalent 
des salaires qu'ils touchaient

Mais ils ont surtout insisté pour dire 
qu'ils désiraient travailler plutôt que 
de toucher des allocations.

Au lendemain de leur grande manifes­
tation du 31 août dernier, M. Bourassa 
avait rencontré les représentants du 
front commun des employés de Sogefor 
pour leur dire que dans les prochains 
dix jours il aurait une réponse à leur 
donner quant à la réouverture possible 
des deux usines DupanetDubé.

Lame-Langlois: 
la cause est remise

Jacques Larue-Langlois, accusé 
d’outrage au tribunal, d’incitation à la 
désobéissance d'un ordre de la cour et 
d’entrave à la justice, n’êst resté que 
quelques secondes hier devant le juge 
Shorteno, qui a remis à la prochaine 
session des assises de novembre le pro­
cès qui devait débuter hier.

Larue-Langlois a expliqué ensuite 
que le juge Shorteno ne voulait pas "en­
tendre des causes semblables” et qu’il 
l’avait dit à l’avocat de l’accusé. Me 
Bernard Mergler.

Puis l’accusé a révélé qu’un autre 
juge s’était désisté sous un autre pré­
texte la semaine dernière. Larue-Lan­
glois a alors ironisé en se demandant 
s’il réussirait à se trouver un juge.

Toute l'histoire remonte au mois de 
décembre 69, le jour où le juge Paul 
Miquelon condamnait Pierre Vailières 
à 30 mois de réclusion pour l’affaire 
Lagrenade.

Devant les cris de protestation de 
l’auditoire, le juge Miquelon avait quitté 
son banc ordonnant aux policiers aév 
cuer la salle.
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Des inconnus avaient distribué les 
paroles d'une chanson peu élogieuse à 
l’égard de la justice et deux personnes, 
MM. Larue-Langlois et Lionel Ville- 
neuve, comédien, avaient protesté à 
haute voix, ce qui leur avait valu d'être 
arrêtés par des policiers.
- C’est à la suite de cet incident que 
des accusations d’outrage au tribunal 
étaient portées contre MM. Villeneuve 
et Larue-Langlois.

Lorsqu’un outrage au tribunal est 
commis en présence du juge, c’est lui 
qui a le pouvoir de disposer de l’affaire 
dans sa cour. Mais lorsque l'outrage est 
commis en dehors de la présence du 
juge, ce qui a été le cas pour Larue- 
Langlois (puisque le juge Miquelon avait 
rapidement plié bagage après le pro­
noncé de sa sentence contre Vailières) 
la cause est. inscrite, au rôle des as­
sises. Mais c’est une cause "à option”, 
c'est-à-dire dans laquelle l'accusé a le 
choix entre un juge seul ou un jury. La­
rue-Langlois a choisi un jury, ce qui 
explique sa présence hier en 6e division

Suite à la page 6

Malaise à l'UQ

Or. depuis ce temps, le front com­
mun n'a reçu aucune réponse du premier 
ministre Bourassa, non plus que de ses 
ministères concernés.

Les deux usines de panneaux de bois 
ont annoncé leur fermeture éventuelle 
dès janvier dernier et c'est en juin que, 
pour des raisons de rentabilité, ces en­
treprises mixtes de Sogefor à Mont- 
Laurier ont fermé leurs portes, mettant 
à pied 130 travailleurs et compromet­
tant sérieusement l'économie de toute 
cette région dont l'industrie du bois est 
la ressource principale.

Un représentant du front commun, 
M. Marcel Bélanger, a indiqué au Devoir 
hier que les travailleurs commençaient 
à perdre patience et qu'ils ne se conten­
teraient pas d'organiser indéfiniment 
des manifestations pacifiques comme 
celles du 31 août où les routes me­
nant à Mont-Laurier avaient été blo­
quées et où des personnalités du mon­
de syndical notamment, avaient pris la 
parole.

Dans le communiqué qu'il a diffusé 
hier, le front commun déclare: "Nous 
avons l'impression que le gouverne­
ment bouge seulement quand il y a de 
la violence et ceci est malheureux. Nous 
espérons que les travailleurs de la 
région de Mont-Laurier n'auront pas 
à faire de la violence pour avoir une ré­
ponse officielle du premier ministre 
concernant la réouverture des usines
)upan 
Entre-temps des rumeurs veulent

que des acheteurs sérieux soient en 
passe de faire l'acquisition de ces usi­
nes et les remettent en activité sous peu. 
C'est en tout cas ce que les travail­
leurs ont pu apprendre hier, par l'en­
tremise d'un porte-parole du premier 
ministre qu'ils ont réussi à rejoindre 
par téléphone. "Mais, disent-ils, ce 
ne sont encore que des rumeus, que 
des nouvelles officieuses. Il faut que le 
problème soit réglé d'une façon ou d'u­
ne autre."

Gilles Hébert enquêtera 
sur le campus de Rouyn

QUEBEC - Me Gilles Hébert vient 
d'être nommé pour faire enquête sur 
l'administration financière des services 
universitaires du Nord-Ouest québécois.

C'est le ministre de l'éducation. M. 
Guy Saint-Pierre, qui a annoncé la no­
mination de l’enquêteur, répondant à une 
demande en ce sens du president de l'u­
niversité du Québec. M. Alphonse Rive- 
rin et du recteur de l'université du 
Québec à Trois-Rivières, M. Gilles 
Boulet.

Des malaises administratifs au sein du 
campus universitaire de Rouyn ont con­
duit à la mise à pied, le 23 juillet der­
nier, de cinq cadres de cette institu­
tion relevant de l'université du Québec 
à Trois-Rivières et à la démission de 
l'administrateur-délégué. M Paul Beau- 
bien. Le ministre a reconnu que les in­
cidents survenus au campus de Rouyn 
sont assez graves pour justifier une 
enquête, dont les conclusions seront 
rendues publiques avant le 1er décem­
bre

Au printemps, les cinq cadres du 
campus contestaient Tes structures 
verticales de l’institution" et récla­
maient du même coup la démission de 
l'administrateur-délégué. M. Paul Beau- 
bien, qu'ils accusaient de mauvaise

administration.
Pour faire triompher leur point de 

vue. ils formaient un comité spécial, 
Après un chassé-croisé de lettres et 
de télégrammes aux autorités triflu- 
viennes, les cinq cadres étaient tout 
bonnement mis à la porte le 23 juillet, 
une "enquête-maison" les ayant re­
connus coupables d’insubordination.

Suivit une réforme des structures qui 
devait conduire à l’engagement de trois 
cadres pour remplacer les cinq con- 
testaires. Quant à M. Paul Beaubien, il 
remettait sa démission une semaine 
après le congédiement des cinq.

Cest plus qu'un simple changement 
de titre, déclarait M. René Rheault, 
l'un des cinq contestaires. "Nos re­
vendications ont porté fruit, ajoutait- 
il. puisque les autorités ont procédé au 
cours de l'été à l’élaboration de nou­
velles structures dans le sens que nous 
suggérions”

Le campus de Rouyn est présente­
ment dirigé par un directeur général aux 
responsabilités moindres que sous l'an­
cien système. M. Jean-Marc Dénom­
mé est "contrôlé" par un conseil de

Sestion formé des cadres du campus, 
e représentants des modula, des pa­
rents et du milieu socio-économique.
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Ces boites de carton se ressentaient peut-être des effets de l'alcool en 
bouteilles qu'elles contenaient auparavant. Toujours est-il que John Save- 
reux, qui les transportait à un supermarché de Windsor, en Ontario, pour la 
livraison à domicile, a eu toutes les difficultés du monde à les empêcher de 
caracoler. (Téléphoto CP)

; ■'hui
M. Claude Castonguay sera à Rimousdi

où il rencontrera les responsables de la 
distribution des services de santé et servi­
ces sociaux, ainsi que la population à une 
réunion publique.

•
Ouverture des congrès annuels de l’As­

sociation canadienne d’éducation, à l'hôtel 
Bonaventure, et de l'Association canadienne 
des administrateurs scolaire, au Château- 
Champlain.

•
Assemblée générale du Syndicat des pro­

fesseurs de l’IJniversité du Québec (CSN) à
10h30. au Gesu. Un vote de grève sera pris.

•
L'ambassadeur de Belgique rencontrera 

le premier ministre Bourassa, à llhOO puis 
M. Gérard-D. Lévesque, à 11630, à l’Assem­
blée nationale de Québec.

•
M. Bernard Pinard rencontrera M. Ca- 

dieux, de la compagnie Woolco, à llhOO, à 
Montréal.

•
M. Georges E. Tremblay présentera à 

llhOO le rapport des études ae Perspecti­
ves-jeunesse au grand salon de l'édifice Bois 
Fontaine Inc,, 880, chemin Sainte-Foy. à 
Québec, puis il présidera à 17h00 l inaugura- 
tion du parc industriel régional de La Poca- 
tière.

•
M. Robert F. Shaw donnera une conféren­

ce sur T environnement, au déjeuner du Rota­
ry Club de Montréal, au Reine-Elisabeth.

•
le président du NPS-Québec, M. Raymond 

Laliberté, donnera une conférence de presse 
au 4540, rue Garnier, à 14 heures.

•
Le Centre des dirigeants d'entreprise don­

nera une conférence de presse au Holiday
Inn, 420 ouest, rue Sherbrooke, à 15 heu­
res

•
Lancement du nouveau livre double de 

Pierre Dudan, intitulé "Arlime...plage nue”, 
au Club Horizons du Monde.

•
Lancement de six ouvrages aux Presses 

de l'Université de Montréal, sous la prési­
dence d'honneur du ministre de l'éducation. 
M . Guy Saint-Pierre.

•
A 20 heures, le Syndicat des métallos tient 

une grande assemblée de la population du 
nord-ouest du Québec, dans la salle Co­
lon nienne de Cadillac.

Morency: le tribunal écarte 
deux requêtes pour annulation
par Jean-Pierre CharboRneau

Le début de la deuxième semaine du 
procès de Claude Morency a été marqué 
hier par la présentation de deux requêtes 
pour annulation de procès pour vices de 
procédure (mistrial) de la part de l'avo­
cat de la défense, Me Robert Lemieux. ,

Les deux requêtes furent cependant 
rapidement écartées par le président 
du tribunal, le juge Guy Matthieu, qui 
rejeta également une motion pour annu­
ler le procès, présentée elle aussi par 
l'avocat de la defense.

Par ces requêtes, Me Lemieux voulait 
s'élever contre les erreurs techniques qui 
se sont de nouveau produites hier à 
l'occasion du choix des deux derniers 
jurés. Ces erreurs techniques ont cepen­
dant été jugées comme sans gravité et 
ne causant pas de préjudice au prévenu, 
Claude Morency, oui est accusé de 19 
crimes dont complot pour enlèvement 
et attentat à la bombe.

Par ailleurs, malgré ces requêtes re­
jetées, la défense a réussi à clore la 
journée d'hier avec le sourire, ayant 
épuisé une liste supplémentaire de 12 
candidats jurés qui furent ajoutés aux 
60 premiers noms à la suite d'une

décision du juge statuant sur l’utilisa­
tion de candidats d'abord écartés pour 
diverses raisons par le tribunal. En 
effet, des 11 candidats-jurés qui ont passé 
à la barre hier, cinq ont été exemptés 
pour cause d’incapacité physique, deux 
ont été mis à l'écart par la Couronne 
et six ont été jugés partiaux après avoir

leuravoué leurs inquiétudes quant à 
capacité d'être sans parti-pris.

Ainsi, ce matin, avec un seul candi­
dat-juré sur les rangs, les parties 
devront choisir les deux derniers jurés 
à partir d'une liste de 15 candidats dé­
clarés impartiaux la semaine dernière

Suita à la page 6

Le meurtre du Casa Loma: 
la preuve technique continue

On est toujours au stade de la preuve 
technique en troisième division de la 
Cour au banc de la reine alors que le 
juge Maurice Cousineau préside le pro­
cès de Joseph (Jos) Tozzi, Giuseppe 
(Jos) DiMaulo et Julio Ciamarro accusés 
du meurtre de Jean-Claude "Tl-Caille”

Rioux, l’un des trois individus assassi­
nés le 12 mars dernier dans le cabaret 
CasaLoma de la rue Sainte-Catherine 
est, à Montréal.

Hier, le procureur de la couronne, 
Me Fernand Côté, a fait entendre un

Suit* à la paga 8
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A4. Trudeau veut-il rouvrir 
sa "canne de vers"?

En réponse à une question que lui adres­
sait M. Roch LaSalle, député de Joliette, 
M. Pierre Elliott Trudeau a laissé tomber 
aux Communes, mercredi dernier, des 
commentaires qui, pris à la lettre, pour­
raient constituer un obstacle sérieux au dé­
nouement des pourparlers engagés avec le 
Québec au sujet des allocations familiales

Les négociations de Victoria ayant 
échoué, et .e gouvernement québécois 
n’ayant apparemment ni le mandat ni le 
goût d’engager une lutté à finir sur le ter­
rain de la sécurité sociale, M Bourassa 
a choisi pour l’immédiat la voie du prag­
matisme.

Le nouveau programme fédéral d’allo­
cations familiales s’en venait à grands 
pas. Celui du Québec aussi. Voulant “pour 
le moment trouver un moyen d’éviter un 
conflit dans ce domaine particulier”, le 
gouvernement québécois a pris l’initia­
tive de la lettre du 2 septembre. Là s’ar­
rête la portée du geste de M. Bourassa. 
M. Castonguay avait longuement préconisé, 
à la fin de janvier (conférence des minis­
tres du bien-être social tenue à Ottawa) 
“la primauté et dans certains cas l’exclu­
sivité du pouvoir de légiférer” du Québec 
en matière de sécurité du revenu. Cette 
position fut confirmée à Victoria par M. 
Bourassa. Elle fut entérinée par la réponse 
négative apportée à l'ultimatum de Victo­
ria. Rien, dans la lettre du 2 septembre, 
ne modifie cette position fondamentale.

Ce que le Québec recherche, c’est une 
entente concrète autour d’une question pré­
cise revêtant une urgence spéciale. Cette 
entente est recherchée sans préjudice à 
sa position fondamentale, sans la moindre 
intention avouée de renoncer à soulever 
d’autres problèmes à mesure qu’ils surgi­
ront, voire même de ramener sur le tapis 
en temps opportun la question fondamentale 
du partage constitutionnel des compétences 
et aes pouvoirs d’intervention de chaque or­
dre de gouvernement.

Dans ces conditions précises, l’intérêt 
des citoyens - qui passe avant l’orgueil 
des gouvernements - exige qu'il y ait 
harmonie afin que les allocations familiales 
contribuent équitablement et efficacement 
au bien-être de tous. Pourvu qu’un accord 
précis puisse être arrêté, et que cet accord 
n’implique pas un recul inacceptable sur le 
fond, on voit mal quel scrupule empêche­
rait M. Bourassa de le souhaiter. De tels 
accords n'apporteront jamais la stabilité et 
la sécurité découlant d’un pacte constitu­
tionnel. Ils restent sujets aux caprices 
changeants des gouvernements et des par­
lements, au jeu de surenchère des campa­
gnes électorales. Nonobstant ces limites, 
ils valent mieux que l’anarchie et la pa­
ralysie législatives et administratives.

Voilà ce que nous avons compris de la 
“nouvelle” position québécoise. Il faudra 
attendre pour en mesurer l’efficacité, de 
connaître la teneur concrète de l’entente 
éventuelle. On ne saurait cependant la con­
damner a priori, même si elle ne définit 
que sous une forme très réduite l’ensem­
ble de la position québécoise en matière de 
sécurité sociale.

- •
Or, il y a lieu de se demander si mer­

credi aux Communes, M. Trudeau n’a pas 
commencé “à jouer aux quatre coins”:

Le premier ministre canadien était par­
tisan, pour la conférence de Victoria, d’un 
ordre du jour limité aux seules questions 
sur lesquelles il y avait eu discussion et 
accord préalables au niveau des options 
fondamentales. Au nom de cette méthode, 
il aurait préféré que la sécurité sociale ne 
figurât point au programme de la conféren­
ce. Il ne céda sur ce point que sur les ins­
tances du Québec.

Par un curieux revirement, M. Trudeau 
parait avoir adopté l’autre jour un mode 
de raisonnement contraire. “La province 
de Québec, a-t-il répondu à M. LaSalle, 
demande un arrangement qui l’accommo­
derait et que nous trouvons intéressant à 
étudier. Toutefois, j’ai posé la question à 
M. Bourassa, et je le répète à la Chambre, 
nous voulons savoir si le gouvernement 
fédéral doit aller d’accommodements en 
accommodements, sans jamais savoir ce 
que la province de Québec a en tête lors­
qu’elle parle de clarifier la juridiction dans 
le domaine de la sécurité sociale. Nous 
voulons savoir, à travers cet accommode­
ment, où le Québec veut en venir quant aux 
amendements constitutionnels”. En d’au­
tres mots, “What does Quebec want?”, 
continue de demander M. Trudeau comme 
s’il n’avait jamais assisté à la conférence 
de Victoria.

Si la question de M. Trudeau ne visait 
que deux autres sujets évoqués dans la let­
tre de M. Bourassa - à savoir les centres 
de main-d’oeuvre et les allocations pour 
la formation professionnelle des adultes - 
si elle ne voulait évoquer à propos de ces 
sujets, que des ententes législatives ou ad­
ministratives comme celles dont Québec 
est prêt à parler “pour le moment”, cela 
se concevrait assez bien.

Il semble au contraire que M. Trudeau 
veuille rouvrir par ce biais la “canne de 
vers” qu’il s’empressa lui-même de re­
fermer au retour de Victoria. Il risque 
de fort, en adoptant cette attitude, d’empê­
trer son gouvernement dans une nouvelle 
querelle qui risque fort de déboucher sur 
un nouveau malentendu.

M. Trudeau, se faisant en cela l’écho 
fidèle d’une opinion très répandue au Ca­

nada anglais, redoute comme la peste la 
perspective d’une négociation jamais ter­
minée, toujours rouverte à propos d’une 
nouvelle exigence, avec le Québec. Quand 
il discute d’une question précise, il ne pen­
se pas tant à cette question particulière 
qu’à celle qui pourrait surgir ensuite.

C’est précisément afin d’éviter ce genre 
de malaise, que le Québec, depuis dix ans, 
a réclamé une revision générale de la 
constitution et surtout un nouvel aménage­
ment des pouvoirs. Comme les autres gou­
vernements ont refusé de le suivre sur ce 
terrain, il ne lui restait d’autre recours 
dans l’immédiat que la méthode du prag­
matisme si chère aux constitutionnalistes 
fédéraux et anglo-canadiens. Or, il est de 
l’essence même de cette méthode d’abor­
der les problèmes un à un, de les régler 
séparément plutôt que globalement, d’y 
apporter des solutions applicables plutôt 
que des réponses complètes et définitives. 
Maintenant que le Quebec s’y résout, c’est 
l’autre partie qui parait vouloir se dérober.

•
La négociation engagée sur les alloca­

tions familiales est déjà extrêmement 
complexe et délicate. On comprend qu’elle 
doive maintenant donner lieu, la position du 
Québec ayant été définie publiquement dans 
ses grandes lignes, à des entretiens confi­
dentiels dont on se réserve de mesurer 
les fruits en temps et lieu.

Le gouvernement Bourassa commettrait 
toutefois une erreur monumentale en se 
laissant entraîner à cette occasion dans le 
piège peu subtil que lui tendait mercredi 
dernier M. Trudeau. A celui-ci il faut dire 
que la question constitutionnelle est au plus 
haut degré d’essence publique et qu’il n’y 
a rien à gagner dans une reprise inopinée 
de conversations privées comme celles qui 
ont conduit à Victoria au fiasco que l'on 
sait.

Autant les entretiens privés se prêtent 
à la recherche de solutions d’ordre prati­
que à défaut de solutions plus durables, 
autant les conversations constitutionnelles 
doivent se dérouler à partir de positions 
énoncées publiquement par chaque partie 
et à propos desquelles Québec ne saurait 
se prêter à aucun maquignonnage sans ris­
quer de s’empêtrer de nouveau dans un 
fouillis incompréhensible comme celui qui 
émana de Victoria. Un fiasco comme celui- 
là suffit. Mieux vaut garder la “canne de 
vers” fermée aussi longtemps que l’atti­
tude du Canada anglais n’aura pas sensi­
blement évolué ou que le Québec lui-même 
n’aura pas résolu de la rouvrir en fonction 
d’échéances plus définies et peut-être 
aussi plus définitives.

Claude RYAN
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ülettres au DEVOIR
Le patronage libéral dans Dubuc
M. Bourassa.
La lecture dun article publié 

par Le Devoir du 16 septembre 
1971 et intitulé Le patronage! 
Quel patronage?'' m'amène à me 
poser certaines questions En ef­
fet. des paroles comme celles-ci: 
"Après quinze mois de pouvoir, 
j'attends encore qu'on me soumette 
un seul cas de patronage.' sous- 
entendent qu'on ne vous tient guè­
re au courant de ce qui se passe 
à l'intérieur du parti.

En tant que membre de l'exé­
cutif libéral du comté Dubuc. je

suis parfaitement au courant du 
fait qu'une demande d'enquête a 
été faite au sujet des agissements 
de l ex-candidat défait. Je vous de­
mande donc si l'enquête a été fai­
te? Si oui. quels en sont les ré­
sultats? Pourquoi n'avons-nous pas 
été tenus au courant? Et qu'atten­
dez-vous pour sévir, si ce cas le 
demande après enquête? A moins 
que rien n ait été fait, ce qui se­
rait beaucoup plus grave, car cela 
démontrerait, de votre part et du 
parti, un désintéressement flagrant 
de l'intérêt des gens.

Si vous n étiez au courant de rien 
en ce qui concerne ce cas. je vous 
avise publiquement que dans le corn 
té Dubuc le patronage semble 
érigé en système par un certain 
membre dè lexecutil du comte. 
Et je vous demande, si les choses 
se révèlent être telles, de sévir 
avant que l'avenir du parti libéral 
ne soit définitivement compromis 
dans Dubuc.

Marc POTVIN

Saint-Félix d'Otis. le 17 septem­
bre 1971

Pourquoi pas une "base touristique” à La Macaza ?

Le Livre blanc du ministre de la 
défense, M. McDonald, propose le 
démantèlement de la base de mis­
siles Boomarc, à la Macaza. Les 
maires (et les mères) de la région 
sont fort désolés de devoir perdre 
la compagnie de leurs bons petits 
soldats, ces "fils de la nation", si 
dévoués, si attachants. Pourquoi 
ruiner l’économie de toute une ré­
gion quand on peut, au contraire, 
l'améliorer? Rendons inoffensifs 
tous ces joujoux et faisons de La

Macaza un centre touristique fré­
quenté. Combien de pauvres touris­
tes seraient fort ravis de pénétrer 
les secrets d’une Défense jusqu'ici 
défendue. Et puis, n’avons-nous pas 
des soldats qui paradent une fois le 
jour à Ottawa, à Québec pour le 
bénéfice des touristes? Soyons mo­
dernes!

Je suis persuadé que l’apparition 
d’une telle attraction en ferait naî­
tre plus d’une dans la région. En 
cherchant bien, on trouvera sûre­

ment quelques lambeaux de soutane 
de ce bon curé Labelle. C'est fou ce 

ue le tourisme peut contribuer h 
évelopper l’imagination.
Et les générations futures seront 

toujours intéressées à revivre l'an­
xiété d’une horrible guerre qui au­
raient pu les priver d’ancêtres. 
Visitez Upper Canada Defense Vil­
lage.

Jean-Louis LANGEVIN 

Québec, le 8 septembre 1971.

bloc-notes
L'enquêteur 
qu'il fallait

Dans le tumulte qui a entouré l'af­
faire de Sturgeon Falls, certains 
éléments majeurs n'ont pas suffi­
samment retenu l’attention. Au pre­
mier rang de ces éléments, la haute 

ualité de l'enquêteur. M Thomas 
ymons.
Le gouvernement conservateur, 

au moment où il votait en 1968 la 
loi progressive qu’était le bill 141, 
se donnait deux ans pour faire un 
essai loyal de la loi. Deux ans et 
plus ont passé sans que le gouver­
nement juge nécessaire de procé­
der à une réévaluation Les franco­
phones fourbissaient peut-être de 
nouvelles armes; le gouvernement 
conservateur ne tenait peut-être 
pas à se lancer de front contre l’au­
tonomie des conseils scolaires lo­
caux Toujours est-il que la crise 
n’a éclaté qu’à la fin du mandat con­
servateur.

Au moment où se déclenchait la 
contestation de Sturgeon Falls, le 
gouvernement conservateur n'avait 
pas le choix quant aux moyens à 
rendre et les francophones l'ont 
ien compris La législature était 

dissoute et il n’était plus possible 
de modifier la loi avant l’élection. 
H demeurait possible, cependant, 
de déclencher une enquête et de 
garantir aux francophones un rap­
port serein, honnête et beaucoup 
plus ample que la seule question de 
Sturgeon Falls. Le gouvernement 
conservateur a sans doute tu>u at­
tendu pour remettre le bill 141 en

question, mais on aurait tort de 
considérer l’enquête comme une 
simple pirouette électorale.

On se tromperait d’autant plus 
lourdement qu'on oublierait ainsi les 
états de service de l'enquêteur. Uni­
versitaire de grande classe, M. 
Symons préside aux destinées de 
l'université Trent de Peterborough 
Les francophones savent qu'il a agi 
comme conseiller spécial du pre­
mier ministre Robarts lors de 
conférences d'ordre constitutionnel 
On lui doit, en outre, plusieurs arti­
cles plus que favorables à la mino­
rité francophone. Enfin, les rela­
tions avec le Québec et même avec 
la France font partie de ses préoc­
cupations courantes. De sa part, on 
peut attendre en toute quiétude un bi­
lan honnête et percutant et des re­
commandations difficiles à esca­
moter.

Les francophones eux-mêmes ont 
insisté pour que l’enquêteur soit 
d’expression anglaise, de façon à 
tabler sur un rapport politiquement 
rentable. Ils ont agi intelligemment 
Soutenus par un enquêteur franco­
phone, ils n'auraient pu brandir 
qu'un rapport d’arrière-garde. En 
faisant confiance à un enquêteur an­
glophone de ce calibre, ils donnent 
a la majorité ontarienne la respon­
sabilité et le devoir de faire face à 
dw recommandations impérieuses

Beaucoup auraient préféré que le 
gouvernement amende la loi sans 
passer par une enquête. On sou- 
naitait surtout que le gouvernement 
contraigne les commissions scolai­
res locales à donner des écoles ho­
mogènes aux francophones dès que 
les effectifs scolaires le justifient. 
Comment se le cacher? L’autono­
mie locale des commissions scolai­
res importe autant en Ontario qu’au 
Québec et nul gouvernement ne vo­

terait de tels amendements à la 
veille d’un appel au peuple. La solu­
tion n'est donc pas si mauvaise: le 
gouvernement qui dirigera l'Ontario 
a compter du 22 octobre aura la 
chance de dire quelques semaines 
plus tard: "Un enquêteur objectif 
nous a recommandé des mesures 
qu'il nous incombe d’appliquer". 
Ainsi, le gouvernement ontarien 
évitera des risques électoraux trop 
considérables et il aura quatre ans 
pour laisser toute sa population 
s'habituer à la réforme.

Dans ces circonstances et sur­
tout à cause de la personnalité de 
l'enquêteur, les francophones de 
l’Ontario ont raison de respirer plus 
librement

Laurent LAPLANTE

Un marché commun 
culturel

Les autorités canadiennes - et 
québécoises - auraient tout inté­
rêt à reprendre au bond la propo­
sition, faite par un groupe de parle­
mentaires belges, d étabir un mar­
ché commun des biens culturels 
pour les pays de langue française.

Voilà qui permettrait à nos deux 
ministres de la culture, MM. Gé­
rard Pelletier et François Cloutier, 
de planifier plus sûrement leur ac­
tion et de la rentabiliser. En effet, 
l'écoulement des livres, revues, 
périodiques, journaux, disques, 
films, émissions de radio et de 
télévision produits au Canada dans 
un marché d'environ 75 millions 
d'habitants pourrait réduire sensi­
blement les coûts unitaires de

On demande des jumeaux
Marprel ne jwurr» pas rrluser 

Puisque Pierre KlUoll l'exige, elle 
donnera au Unada deux Bis jumeaux 
un blond Herbert et un noi Bapüs 
te. Les jumeaux «eront l.entlques. 
mais Herbert aura une égalité un 
peu f4us lorte que soa libre et ri- 
gnei», selon l’usage, les textes lui­
sant autorité. Herbert ira à Saint- 
léonard et Bapdite à Sturgeon Kalb. 
Herbert apparaîtra en première page 
du Time, tandis que Bapdite remph 
cera la progéniture de Grace Kelly 
sur la couverture du Parta-Match. 
Herbert aura comme précepteur»

Joey et Wacky, Baptiste profitera des 
enseignements de François-Albert 
Angers et du docteur Juins. Her­
bert commencera sa carrière avec 
le NPD et Bapdste avec les rrédi 
dites, mais tous deux deviendront 
Nus tord d'sulhendques libéraux. 
Baptiste s’arrêtera à Saint-Un pour 
serrer des mains et Herbert te ten­
dra plus à l aite au Charlex'lerr avec 
les cbambristes commerçants.

Pierre KIBott, partagé dans sa pa­
ternité autant que dans sa constitu- 
don, luttera énergiquement contre le 
strabisme et réunira aes lils le plus

souvent posable. Pour éviter un af­
frontement direct entre les deux, il 
Inidera Bapdste k l’anglais et 
Herbert au français. Au besoin, 
il les éloignera temporairement, Her­
bert à Moscou et a Pékin. Bapdste 
à Paris et à Niamey. Bapdste 
embrassera la reine au carnaval de 
Québec et Herbert caracolera au stam­
pede de Origary.

Malgré tout cet amour hybride 
et paternel, un drame guette cette 
heureuse famille: c’est Herbert 
Tbérider et Bapdste vient de le dé­
couvrir HORACE

production chez nous - y compris 
le quantum de subvention du trésor 
qui y entre neuf fois sur dix.

A plus longue échéance, l’inser­
tion de nos entreprises culturelles 
dans ce marché commun leur per­
mettrait d’investir davantage et 
d’atteindre une taille sans commune 
avec celle qu’elles ont aujourd’hui. 
Car, à l’heure actuelle, l’exiguité du 
marché culturel canadien ne permet 
pas à ces entreprises d’affronter 
la concurrence étrangère - soit 
essentiellement celle des entrepri­
ses françaises - sur leur marché 
intérieur comme sur les marchés 
étrangers; et aucune mesure de pro­
tectionnisme, si rigoureuse soit- 
elle, aucun programme de subven­
tions, si généreux soit-il. ne par­
viendront a abolir ce fait, qui est 
structurel.

Néanmoins, la proposition belge 
devra être précisée et raffinée 
avant de faire l'objet de négocia­
tions entre les gcuvemements in­
téressés. A proprement parler, 
c’est en effet une zone de libre 
échange pour les livres qui est pro­
posée plutôt qu’un véritable mar­
ché commun, puisque les pays par­
ticipants, tout en s'accoraant mu­
tuellement des privilèges de douane, 
de poste et de transport, n’auraient 
pas à adopter de politiques com­
munes à l’endroit des pays-tiers.

Ne conviendrait-il pas d’aller plus 
loin? On pourrait, en premier lieu, 
élargir l’accord pour englober tout 
l'éventail des biens culturels, sys­
tématiser par exemple, au niveau 
des gouvernements, la collabora­
tion dans le domaine de la radio­
télévision et du film On pourrait, 
en deuxième lieu, réconcilier les 
politiques de soutien des divers gou­
vernements et leur donner une di­
mension internationale, afin que les' 
pays les moins fortunés d'Afrique 
puissent participer de plain-pied au 
fonctionnement du marché commun 
On pourrait, en troisième lieu, con­
cevoir et exécuter d'un commun 
accord une politique de développe­
ment culturel pour l'ensemble de la 
Francophonie; laquelle politique de­
vra nécessairement impliquer, pour 
être vraiment à l’avantage de tous, 
une déconcentration de la production 
hors de France.

Nous touchons là du doigt la dif­
ficulté majeure du projet lancé 
par les parlementaires belges. Caf 
la situation qui prévaut actuelle­
ment joue en faveur de la France. 
Ce sont surtout des entreprises 
françaises qui produisent les biens 
culturels consommés p«r l’ensem-
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Un emprunt farfelu de Radio-Canada
Rien de tel pour nous couper 

l’appétit que d'ecouter les salades 
servies par M. Kerr, bouffon bri­
tannique à la solde des Américains 
rendu sur la chaîne française de 
Radio-Canada.

Que ce gourmet farfelu galope 
d'un continent à l’autre importe 
peu. Là où ça tourne au vinaigre, 
c’est quand il passe sur les ondes 
et se met à table. La postsyn­
chronisation du “Gourmet Farfelu" 
fait penser au navet "Les Espions" 
où quand même l'action dépassait 
le studio de cuisine et par consé­

quent rendait moins flagrante la 
“post" (du latin "après", pour 
bien montrer qu’il ny a là rien 
de simultané) traduction qui res­
semble plus à une vulgaire "trans­
lation" qu'à autre chose.

Que la direction de Radio-Ca­
nada ait l’impudence de nous ser­
vir des rebus de table genre 
“Gourmet Farfelu" laisse voir la 
iètre opinion qu’elle a de son pu- 
lic. On n’a d’ailleurs qu’à voir 

l'ascension de sa descente (sic) 
en fait de qualité de programmes

pour constater à quel point elle veut 
se mettre au niveau de la popula­
tion. lequel serait très bas selon 
ces "hauts” placés.

Quand des média d'information 
ayant l’importance de Radio-Canada 
se mettent à polluer les ondes de 
façon aussi éhontée, nous ne som­
mes plus dans le coup... et avant 
d’en avoir jusqu’au cou, mieux 
vaudrait que ça change.

Carol TROTTIER 

Vieux-Montréal, 16 septembre 1971

Lettre ouverte 
à TOURBEC

Messieurs,
Le groupe des soussignés s’est 

renuu a Londres par l’intermédiaire 
de votre organisme le 3 août 1971.

Le voyage s'est très bien passé 
et il n'y a eu aucun retard dans les 
horaires. Nous tenons cepenuant à 
vous faire remarquer un détail qui a 
eu une certaine importance pour 
beaucoup d’entre nous: l'incapacité 
totale des hôtesses de bord de parler 
français, lors de 1 envolée Montréal- 
Londres, n'a pas simplifié les rela­
tions qui uoivent normalement s’é­
tablir entre vos clients et l'équipa­
ge de l’avion.

Il nous a toujours semblé qu'une 
hôtesse de l'air devait parler trois 
langues au minimum et il nous pa­
raissait normal qu’une de celle-ci 
soit le français, notre groupe étant 
constitué d’étudiants québécois, 
comme vous le savez.

Nous sommes désolés de cons­
tater que vous-mêmes ne vous 
soyez pas préoccupés de cette ques­
tion en vous mettant en rapport av« 
“Wardair Canada Limitée’ et 
que cette même compagnie n exige 
pas la connaissance de la langue 
française, dans ce pays dont les 
deux langues se trouvent être le 
français et l'anglais.

Pour un groupe d’étudiants 
(32 membres), 

René LAMONTAGNE

Québec, le 4 septembre 1971

Les crayons coûtent cher à Ottawa

Des renseignements déposés au 
Greffe des Communes nous indi­
quent que le gouvernement fédéral 
a dépensé la somme de $151,939.01 
pour les crayons fournis aux Cana­
diens d'un océan à l'autre lors du 
recensement de juin dernier.

Le prix de ces crayons fédéraux 
qui écrivaient dans "les deux lan­
gues (des crayons bilingues) me 
suggèrent une amère réflexion par­
mi plusieurs. Les mêmes rensei­
gnements nous apprennent que la 
première commande de 6,500,000 
crayons est allée à Eagle Northrite, 
division de Verol Corporation, de 
Montréal, une société possédée

à 99.9% par des intérêts améri­
cains. Pourquoi à des intérêts amé­
ricains? Ces crayons ont servi 
ici au Canada pour des Canadiens 
et le gouvernement fédéral n'est 
seulement pas capable de faire ses 
crayons par des Canadiens.

Et, après cela, on voudrait aller 
voir les Américains pour leur de­
mander de ne pas imposer leur sur­
taxe de 10%? De nous épargner, 
de faire une exception. Franche­
ment, le gouvernement fédéral a 
vraiment la mine plutôt basse.

Pierre LATREILLE 
Montréal, le 14 septembre 1971

Cours ou tribunaux?
L'excellent article de Michel 

Roy publié dans votre édition du 8 
septembre, nous annonce que le mi­
nistre de la Justice a décidé de dé­
signer correctement le nouveau Pa­
lais de Justice et de cesser de mas­
sacrer le bon sens et le vocabu­
laire en donnant le nom de “piece" 
à un immeuble

Il y a lieu de féliciter le ministre, 
mais les hommes politiques dignes 
des fonctions qu'ils exercent pré­
fèrent les suggestions et les encou­
ragements aux félicitations: n’y au- 
rait-il donc pas lieu de suggérer au 
ministre de la Justice de ilésigner 
sous le nom de "tribunal" les ac­

tuelles "Cour provinciale", "Cour 
des sessions de la paix" etc., car 
le terme "cour" est réservé aux 
juridictions d’appel ou tris impor­
tantes, cependant que le terme "tri­
bunal" s'applique a une juridiction 
de première instance 

Les erreurs de désignation de nos 
tribunau". ont duré assez longtemps 
pour qu'un ministre de la Justice 
cultivé (peu importe son allégean­
ce politique, c est le cas de mon­
sieur Choquette) les corrige sans 
délai

Philippe GELI NAS 

Montréal, le 14 septembre 1971
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Le Québec sera-t-il débordé 
par l'accroissement touristique?

LIBRE OPINION

par CLAIRE KIRKLAND-CASGRAIIM, 
ministre du tourisme, de la chasse et de la pèche

Après la saison touristique, le ministre Kirkland-Cas- 
grain faisait le point sur l avenir de cette industrie, 
jeudi dernier, lors du congrès de l’Association des hô­
teliers du Québec, à Trois-Rivières. Voici les extraits 
principaux de cette allocution. Les sous-titres sont du 
Devoir.

Il faut encore observer que si le nombre de touristes a 
considérablement augmenté en chiffres absolus, ces mêmes 
touristes ont tendance à dépenser moins. Le nombre devient 
donc par lui-même un facteur déterminant dont il nous faut 
tenir compte dans l’orientation de nos techniques de marketing.

Bref, le bilan extrêmement positif de la saison dernière 
met en lumière T urgence pour les grandes sociétés publiques 
et privées de mieux planifier et d’etaler les vacances. M aïs

Il est encore difficile d’avancer des chiffres moins de 
deux semaines après la fête du Travail. Néanmoins, une foule 
d observations et de témoignages recueillis auprès des orga­
nismes les plus étroitement liés au tourisme - hôtels, sal­
les d’accueil, aéroports, restaurants, sites historiques - 
concordent à dresser déjà un bilan extrêmement optimiste. 
L été ‘71 a vu s'accumuler les records, et pas seulement, 
croyez-moi, les records de pluie qu’ont essuyée certaines 
régions!
Nombreux visiteurs

Le premier record positif à relever concerne évidem­
ment le nombre de visiteurs accueillis. Des agences de pu­
blicité américaines affirment même que Montréal et Québec ont 
damé le pion à toutes leurs consoeurs nord-américaines. Si 
bien qu’il est permis de croire que nous venons de vivre 
notre meilleure saison touristique depuis 1967. Une ville com­
me Québec aurait même accueilli plus de visiteurs que du­
rant l’été de l'Expo alors que beaucoup de touristes n’avaient 
pas quitté les limites de la métropole.

Un grand hôtel monttéalais affirme pour sa part avoir 
connu son meilleur été depuis sa construction, laquelle re­
monte à plus d une dizaine d'années. Au mois d’août, on affi­
chait ‘’complet’’ comme ce fut le cas dans bon nombre 
d’autres établissements hôteliers du Québec.

Un autre fait fort réjouissant: plusieurs congrès ont eu 
lieu à Montréal et à Quebec alors que la saison d’été, vous 
le savez mieux que moi, se prête généralement assez mal 
à ce genre d'activités. Dans les salles d’accueil de la ville 
de Montréal, la fréquentation a augmenté dans une proportion 
allant de 5 à 10 pour cent par rapport aux années précéden­
tes.

Inutile de dire que la situation n’est pas moins ré­
jouissante en ce qui concerne les kiosques d’information que 
nous alimentons à travers la province. Quant aux gîtes admi­
nistrés par le ministère, qu’il s'agisse d’hôtels ou de camps 
de pêché, la majorité ont été occupés dans une proportion de 87 
pour cent, ce qui constitué là aussi un record.

S'il faut en croire les spécialistes américains selon les­
quels le tourisme évolue par cycles de quatre années, le Qué­
bec vient d’entrer dans une nouvelle ère favorable, et la sai­
son d’été 1972 se présente sous des auspices encore meil­
leurs.
La surtaxe de 10%

Même la fameuse surtaxe de 10 pour cent et l ebranle- 
ment du dollar américain qui s’en est suivi peuvent, à longs 
termes, servir nos intérêts touristiques. En se rendant pas­
ser leurs vacances en Europe, les Américains s'exposent 
aux mêmes rebuffades que nous avons nous-mêmes subies lors­
que le taux d'escompte de notre dollar était très inférieur au 
taux américain. Le Canada peut dès lors être envisagé comme 
une excellente solution de rechange. Particulièrement le 
Québec dont la culture offre un dépaysement que la majorité 
de nos voisins recherchent.

Soit dit en passant, "Terre des Hommes" constitue 
maintenant un appât additionnel. Principalement auprès des 
agents et autres organisateurs de voyages à forfait lorsqu'il 
s'agit de choisir comme point de chute entre quelques grandes 
villes comme New York, Chicago, Toronto et Montréal.

Un autre événement va jouer en notre faveur au cours 
des quatre années à venir. Il y a, bien sûr, les Jeux Olympi­
ques de 1976, mais je veux parler ici de la grande campagne 
qui vient de commencer outre-frontière dans le but de pro­
mouvoir le bicentenaire de l'indépendance des Etats-Unis. Le 
slogan déjà lancé à la télévision et dans la presse est le sui­
vant: "Visit America first". Si nous savons habilement profiter 
de cet appel, comme nous nous préparons à le faire, il ne 
fait nul doute que le Québec, berceau de l'Amérique, fera par­
tie de nombreux pèlerinages aux sources!

LaGaspésic
Plus près de nous, l’affluence des touristes dans certai­

nes régions éloignées des grands centres prouve le désir gran­
dissant des Québécois de jouer les explorateurs dans leur 
propre pays. On le voit à la Manicouagan devenue un site 
touristique fort visité. Mais, pour l’instant, c’est surtout le 
cas du Bas-du-Fleuve et de la Gaspésie où l'incroyable af­
fluence en juillet de travailleurs de la construction, alors 
en vacances généralisées, n a pas été sans poser certains 
problèmes.

...cependant le succès des méthodes 
EST DU A LEUR SERIEUX ET LEUR 
EFFICACITE, En quoi consistent ces 
méthodes personnalisées.

Tout d’abord par un traitement approprié, 
dimmer les désordres locaux du cuir 
chevelu, amener ce dernier en un état 
hygiénique parfait. Puis l’application sur 
le cuir chevelu régénéré de formules ap­
propriées. Fruits de recherches des 
meilleures chimistes et laboratoire de 
Montréal Nul n’ignore que les déman­
geaisons. pellicules, cheveux très secs, 
gras eu cassants, les chutes abondantes, 
alternant avec des périodes de rémis­
sion sont souvent des manifestaüons 
D AUTODEFENSE DU SYSTEME CA­
PILLAIRE. mais toujours des signes 
certains de calvitie précoce ou en puis­
sance.

Les causes locales, la poussière, la sa­
leté et d'autres matières, secrétées par 
le cuir chevelu, (ornent une carapace 
qui obstrue les follicules, game dans la­
quelle poussent tous cheveux

Un terrain propice au développemoit 
des bactéries est ainsi formé, le che­

veu tombe plus vite et est remplacé au 
fur et à mesure par un cheveu plus petit 
et plus fin, enfin ces cheveux fins tom­
bent aussi à un rythme de plus en plus 
rtpide POUR NE FORMER QU'UN 
DUVET QUI A SON TOUR DISPARAIT. 
Vous êtes incurablement CHAUVE ET 
LE RESTEREZ

Le Centre Capillaire Pierre est le seul 
ne sachant pas faire pousser des cheveux 
où il n'y en a plus et en est désolé

Les regrets tardifs suite de mauvais 
conseils reçus par des conseillers en 
tous genres et spécialistes en rien sont 
bien souvent la conclusion d’une cheve­
lure amoindrie ou d'une calvitie qui vous 
HUMILIE et vous COMPLEXE

Soyet votre seul juge d'une apparence 
rajeunie ou vieillissante Visites au bu­
reau sur rendez-vous seulement Durée 
de lexamen 60 minutes

P S Noua avisons notre clientèle de la 
Province que ( étude capillaire mi­

ll n'y a pas de miracle au 
Centre CapMiaire Pierre

riale sc fait exclusivement à notre 
unique bureau de Montréal Le Cen­
tre Capillaire Pierre n'a pas de 
dâégué parcourant la Province en 
son nom Toute représentation utili­
sant le nom du Centre Capillaire 

Pierre s'avère frauduleuse

por

LDSSA TRICHOLOCUE

Pourquoi nous boycottons la Labatt
par ÉMILE DICN

les mesures qui s'imposent en premier lieu visent sans con­
tredit la création d’une solide infrastructure hôtelière.

Programme d’aide à l’industrie touristique

Malheureusement, c’est ici que le plus brillant des ave­
nirs risque de se transformer en catastrophe. Dans l’état 
actuel de l'industrie hôtelière, l'accroissement rapide du 
tourisme pourrait bien nous submerger avant dix ans. verrons- 
nous se multiplier le spectacle peut-être cocasse, mais assez 
affligeant, de touristes réduits à dormir dans les couloirs d’hô­
tels? ou sur les Plaines d’Abraham? Cela s’est vu en 1971, 
et ces malheureux visiteurs n’étaient pas tous des hippies ou 
des amoureux en mal de romantisme!

Pour notre part, nous sommes décidés à agir. Sinon, il 
me parait absurde de continuer à verser des centaines de 
milliers de dollars en publicité pour attirer des touristes 
et voir ensuite ces nouveaux touristes retourner bredouilles 
faute d’hébergement, ou écourter leurs vacances en maudis­
sant la pa uvreté de notre équipement hôtelier et récréatif.

Une enquête menée par le gouvernement fédéral dans dif­
férents secteurs de l'industrie touristique québécoise, parti­
culièrement auprès des hôteliers, évalue à environ $150 
millions nos besoins en ce domaine. Ce chiffre n’a pas été 
lancé au hasard, et il a servi à l'élaboration par le minis­
tère que je dirige d’un plan gouvernemental d'aide à l'indus­
trie touristique.

Cette enquête dégage une première constatation, et c’est 
le'fait que les principales sources de crédits offertes aux hô­
teliers comportent des intérêts très élevés et des termes très 
courts. Au Québec, 90.6 pour cent des emprunts effectués 
depuis cinq ans doivent être remboursés en moins de 10 ans 
et 61.4 pour cent en moins de 5 ans.

La même enquête constate également que ce sont les 
hôteliers des régions non urbaines qui ont le plus urgent 
besoin de capital et qui rencontrent en même temps le plus 
de difficultés pour en obtenir auprès des institutions finan­
cières existantes. La situation apparaît particulièrement grave 
dans le cas des entreprises saisonnières. D’autre part, 95 
pour cent des établissements hôteliers du Québec comportent 
cinquante unités d’hébergement et moins. D est évident qu’on 
ne saurait se passer de la petite entreprise.

Un autre besoin que mettent en évidence diverses enquê­
tes concerne l'allongement des saison touristiques, soit en 
augmentant et diversifiant les services de loisirs, soit en as­
sistant l’hôtelier pour mieux profiter du marché local, c'est- 
à-dire mieux retenir la clientèle régionale.

Bref, les besoins relevés au cours de ces enquêtes con­
cernent aussi bien le camping que l'hôtellerie, l'aménagement 
de salles de bains que la construction de piscines, pistes de 
ski. etc., y compris l assistance à des manifestations de loi­
sirs constituant des att raclions touristiques.

On vous a si souvent rebattu les oreilles depuis 30 ans 
avec différents projets de "crédit hôtelier" que j’ai craint 
un moment de vous parler de notre demier-né par peur de 
sembler repolir un vieux mirage. Sans compter que j’avais 
fai t allusion à ce projet lors de notre dernière rencontre.

Ce qu'il importe aujourd'hui de savoir, c'est que notre 
plan d’aide à l'industrie touristique subit en ce moment un 
dernier examen devant les experts des ministères des Fi­
nances et de l’Industrie et du Commerce avant d'être soumis 
à mes collègues du Cabinet et au Conseil du Trésor, puis 
à l'Assemblee nationale. Et j’ajeute que ce projet dépasse 
largement les cadres de tout autre projet du genre qui a pu 
vous être communiqué dans le passé. Car il ne s'agit plus, 
comme ce fut le cas. de limiter notre aide à l'industrie hô­
telière.

S130 millions

Notre objectif était d’imaginer une formule de nature 
à répondre à l'ensemble des besoins. Cette formule, nous 
l’avons trouvée. Avec une contribution limitée de la part 
du gouvernement du Québec, mais à condition de soigneuse­
ment coordonner et planifier les investissements initiaux, 
nous serions en mesure de couvrir l’ensemble des besoins de 
l’industrie touristique, besoins évalués entre $130 et $150 
millions.

De plus, grâce aux études comparatives que nous avons 
effectuées avec les autres provinces, une dizaine de pays 
d’Europe et même le Japon, grâce aussi aux enquêtes me-

Suite à la page 6

Missionnaire au Brésil pendant vingt ans, M. Dion est au­
jourd’hui animateur au Projet d’organisation populai­
re, d’information et de regroupement (POP IR) dans 
Pointe-Saint-Charles, Saint-Henri et la Petite Bourgogne. 
Dans cette libre opinion, il explique les motifs d’actions 
du “comité de boycottage de la bière Labatt”, dont il 
est membre.

TRAITER VOTRE CUIR CHEVELU 

ET VOS CHEVEUX...
OUI, DES CURES MIRACULEUSES...NON

Devant la complicité de 
nos gouvernements et des mas­
ses silencieuses qui profitent 
de l’exploitation des peuples 
opprimes, devant la massifi­
cation et la passivité créées 
par notre chère société de 
consommation et entretenues 
par les mass-media, devant 
l’aveu d’impuissance face à un 
système oppressif autant pour 
les peuples nantis que pour 
les peuples spoliés, nous pre­
nons des risques, nous faisons 
confiance au reste d’humanité 
encore latent en chaque homme 
et que le système n'a pas 
encore réussi à éteindre com­
plètement!

Nous croyons que le systè­
me en place n’est pas mainte­
nu par quelque fatalité qui le 
rendrait intouchable! Il essaie 
de nous le faire croire et se 
voit comblé quand les gens ten­
tent par toutes sortes d’échap­
patoires de le fuir sans l'at­
taquer de front. Même si cela 
parait très dur, il nous semble 
que les gens qui entrent dans 
cette categorie n ont perdu rien 
de moins que leur liberté, ils 
ont cru à un mythe, celui du 
système, ils ont renoncé à se 
libérer individuellement, à se 
libérer avec d’autres; se libé­
rer individuellement et s’en con­
tenter nous semble un bien pau­
vre objectif.

Quant à nous, nous croyons 
qu'un système construit par des 
hommes peut être remplacé 
oar celui d’autres hommes. 
Notre société de consomma­
tion nous a fait oublier que par 
des moyens pauvres, des hom­
mes sont arrivés à détrôner 

des géants. Car la pauvreté 
pousse les hommes à une créa­
tivité que ni les canons les 
plus puissants, ni le napalm 
ne réussiront à détruire. Tout 
l’arsenal militaire des Améri­
cains ne réussira pas à vain­
cre la lutte héroïque menée 
par le peuple vietnamien avec 
des moyens extrêmement pau­
vres, mais qui justement à cau­
se de cela est poussé à mettre 
en oeuvre toute sa potentiali­
té.

Si nous regardons plus près 
de nous, qui sont les hommes 
qui ont mis sur pied la Mai­
son du Chômeur? Non pas les 
technocrates qui possèdent 
l’argent, le pouvoir et la com­
pétence, mais ceux que no­
tre société considère com­
me des marginaux. Ils ont 
réussi avec- leurs mains et 
leur imagination une réalisation 
qui peut avantageusement se 
comparer aux meilleures réus­
sites d’un système qui dispose 
d’une infinité de moyens.

Césas Chavès. avec les hom­
mes les moins bien payés et 
les moins instruits des Etats- 
Unis, a forcé les magnats de 
la finance américaine à s'as­
seoir à une table. Fidel Cas­
tro, avec une poignée de com­
pagnons, a réussi à renverser 
un système soutenu par un 
régime d oppression très bien 
orchestré. Il est urgent qu'en 
Amérique du Nord des hom­
mes de plus en plus nombreux 
se lèvent pour dire qu’il n’est 
pas vrai que le système en 
place est inattaquable !
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Situation québécoise
Nous sommes bien d’accord 

pour dire: "Québec d’abord!"
Il semble assez évident que aussi 
longtemps qu'il y aura des 
hommes sur cette planète, il 
faudra que chaque peuple soit 
en état de révolution permanen­
te. Mais nous croyons aussi 
cju'un peuple qui se limiterait 
à sa propre libération risque­
rait de ne jamais se libérer 
parce qu'il s'affronterait à une 
machine et à des corporations 
multinationales. Et même s’il 
réussissait seul cette libération, 
celle-ci serait appauvrie par­
ce qu’isolée et fermée sur el­
le-même.

D’ailleurs, dans la conjonc­
ture présente, une libération 
isolée ne serait qu’un rêve, 
qu’une utopie!

Dans la mesure où les ex­
ploités des pays riches seront 
conscients qu’ils ne sont pas 
les seuls à être exploités et 
qu’ils seront même prêts à 
poser des gestes pour facili­
ter la libération des peuples 
du tiers-monde, ils devien­
dront peut-être prêts à radi- 
caliser leur lutte dans leur 
propre pays parce qu’ils au­
ront mieux compris l’urgen­
ce dune libération réclamée 
par tous les exploités du mon­
de. Ne faut-il pas douter 
d’une lutte de libération natio­
nale qui se ferait en s’accom­
modant même temporairement 
de l’exploitation du tiers- 
monde?

Si nous n’avons d'autre mo­
dèle à offrir que la prospérité 
et le bien-être pour motiver 
notre peuple à lutter, nous ne 
pourrons faire autrement 
que de continuer à piller les 
peuples "sous-développés". 
Si nous ne sommes pas prêts 
à vivre avec eux le "sous- 
développement", si nous ne 
sommes pas prêts à une ré­
volution dans nos idées sur 
notre mode d’existence et 
notre conception de la vie, 
les pays du tiers-monde nous 
regarderont d’un oeil très 
déçu. Si la révolution du Chili 
ou celle de Cuba sont vues 
simplement du point de vue 
économique, elles pourront 
être interprétées comme des 
échecs, mais si elles sont sai­
sies comme des efforts col­
lectifs pour se libérer du pa­
ternalisme et de toutes les 
formes daliénation charriées 
par l'impérialisme, elles

auront alors été perçues da­
vantage dans ce qu’elles ont 
voulu être: une étape vers la 
libération des peuples !

Aux travailleurs de Labatt
Quand le boycottage de la 

Labatt arrivera à etre suf­
fisamment efficace pour pro­
voquer une baisse des ventes 
telle qu’il y ait des mises à 
pied, on nous accusera évi­
demment d’avoir ajouté plu­
sieurs noms à la liste déjà 
trop longue des hommes que 
le système maintient en mar­
ge de la production. Les seuls 
responsables en seront Mes­
sieurs Sharp, ministre des 
affaires extérieures; Moore, 
président de Brascan et de 
John Labatt Liée.; Desmarais, 
Power Corporation, et La- 
pointe, Miron Liée., ces deux 
derniers étant aussi des di­
recteurs de Brascan.

Mais il nous semble qu'il 
faut avoir le courage de se 
poser certaines questions. 
Nous ne doutons pas que cet­
te action comporte un certain 
nombre d’ambiguités, qu’elle 
sera mal comprise par beau­
coup de gens. Mais est-ce que 
l’homme qui reçoit un chèque 
d'assurance-chômage est 
moins homme, a moins de di­
gnité que celui qui a un em­
ploi à $3.75 l’heure? Surtout 
si l’argent investi pour créer
cet emploi provient du pillage 
et de l’exploitation d'un peu­
ple qui sous la menace de la 
répression et de la torture 
doit accepter de payer à la 
Brascan des taux d’electricité 
exorbitants. Accepteriez-vous, 
comme votre compagnon bré­
silien, de travailler pour cet­
te même compagnie à un sa­
laire au moins dix fois infé­
rieur à celui que vous recevez 
présentement?

Il est trop facile de diviser 
le monde en deux, en mettant 
d’un côté les méchants patrons 
et de l'autre les bons ouvriers. 
Elle est beaucoup plus éviden­
te la complicité des grandes 
corporations telle que Brascan 
qui profitent de 1 installation 
des régimes fascistes dans 
les pays "sous-développés" 
pur s'accaprer du marché 
interne en exploitant la main 
d’oeuvre et les ressources na­
turelles. Mais il faudrait que 
les travailleurs commencent 
à s’interroger sur les avanta­
ges que leur procurent le ra­
patriement des capitaux volés 
aux pys "sous-développés".

Quels sont les syndicats qui 
ont demandé aux grandes cor­
porations où elles avaient pris 
leur argent pur installer tel­
le ou telle industrie au Cana­
da? Des syndicats ont protesté 
contre la guerre du Vietnam, 
contre les tortures infligées 
par les dictatures d'Amérique 
Latine, mais des travailleurs

continuent à fabriquer des ar­
mes et du napalm qui servent 
à maintenir en place des ré­
gimes profondément injustes 
et dictatoriaux.

Les travailleurs de Labatt 
ont un choix à faire: ou pour 
tenter de garder leur emploi 
et leur salaire alléchant ils 
s’unissent aux exploiteurs du 
puple brésilien, ou ils accep­
tent de mener avec nous une 
lutte de libération avec tout ce 
que cela peut comprter 
d'ambiguité et d’incertitude. 
Ils purraient par exemple, 
exiger de la Brascan qui pro­
fite présentement de la dic­
tature du Brésil quelle dé­
nonce publiquement la prati­
que des tortures, la réduction 
et le gel des salaires. Les 
travailleurs de Labatt pur- 
JSient aussi demander a M. 
Pierre Elliott Trudeau et à 
ses acolytes ce qu’ils pen­
sent de la situation actuelle 
du Brésil et ce qu’ils ont fait 
pur dénoncer le régime tor­
tionnaire brésilien. Sachant 
très bien que le gouverne­
ment canadien s’est donné 
comme objectif prioritaire à 
travers son représentant à 
l'O.N.U. de faire respeter les 
droits de l’homme a travel’s 
le monde, on purrait alors 
s’interroger sur la position 
que maintient le gouvernement 
face au régime militaire bré­
silien qui bafoue systémati­
quement ces droits fondamen­
taux.

Nous nous prmettons de 
poser une question aux action­
naires de Brascan: Si vous 
continuez à investir dans 
Brascan, en sachant ce que 
fait Brascan au Brésil, ne se­
rons-nous pas obligés de dire 
que vous etes des pillards et 
des assassins? Au Brésil, plus 
d'un million d'enfants de 
moins de cinq ans meurent 
chaque année victimes d un 
régime qui profite d’abord aux 
investissements étrangers.

Aux travailleurs de Labatt 
nous demandons: acceptez- 
vous de profiter des rafles 
d un groupe d'assassins et de 
bandits qui enlèvent au peuple 
brésilien la liberté de proie, 
le droit réel de grève, le droit 
d'association et la centrale 
syndicale des travailleurs. Aux 
actionnaires de Labatt, nous 
demandons aussi de se dis­
socier publiquement du régi­
me des tortionnaires brési­
liens en faisant pression au­
près de Messieurs Sharp, 
Moore, Desmarais et l^poin- 
te pur les obliger à dénoncer 
devant l’opinion mondiale, le 
régime barbare installé au 
Brésil depuis 1964. Se taire, 
c'est être complice!

Par le boycottage de la la­
batt nous voulons offrir à 
chaque citoyen l'opportunité
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Le jeune transfuge: l'URSS est en proie à une crise grave
QUEBEC (PC) - ••Je ne crois pas au fondement du com­

munisme, a déclaré Serguei Kourdakov et d'aiîteurs, les 
leaders du régime soviétique ne font qu'en parler, mais ce ne 
sont que des mots."

Le jeune marin soviétique, transfuge d'un chalutier pê­
chant au large de Vancouver, a donné hier une conférence de 
presse au bureau de l immigration. à Québec, où il a été trans­
féré il y a huit jours.

"J’ai toujours en ma possession la carte de membre des 
Jeunesses communistes (Komsonol), a-t-il ajouté; c'est une 
sorte que tout jeune Soviétique doit posséder.”

Le réfugié espère bien pouvoir rester au Canada. Il a 
déclaré avoir reçu une lettre de l'archevêque orthodoxe

russe d'Ottawa, affirmant qu'un ministre fédéral s'employait 
à lui obtenir la liberté et le permis de séjour.

Il regrette que M. Khrouchtchev n’ait pas donné suite à 
la promesse qu il avait faite en 1960, de construire les ba­
ses matérielles du communisme.

Toujours aux dires du jeune marin, Lénine a affirmé que 
"les enfants de l’époque verraient les structures mêmes du 
communisme”. Ce à quoi il rétorqua: ' Les enfants de mes 
enfants ne les verront même pas".

D’un ton ferme, il a lancé: "Où va l’URSS?”. D’après 
lui. cette puissance mondiale est en proie à une forte crise 
et se dirige vers un grand vide moral.

“En URSS, il est défendu de croire en Dieu: ainsi, les 
jeunes ne croient ni en Dieu ni au communisme", poursuit-il.

“Ces jeunes, commente-t-il. n’ont aucun idéal dans la 
vie: le communiame nous promet quelque chose de lointain, 
d’impalpable, alors qu’autrefois, la foi chrétienne nous in­
culquait le désir de faire le bien.”

Revenant sur la “crise morale” de l’URSS, il s’est dit 
surpris de constater jusqu’à quel point la société soviétique 
était corrompue: “Autant que celles de l’Occident”, a-t-il 
ajouté. Il pensait alors à la drogue, la prostitution, l’alcool, 
etc

Kourdakov n'a pas décidé de s'expliqu 
up de tète" : il y a déjà trois ans qu’il chi 
cace pour fuir définitivement l’URSS.

uer sur un simple 
icrchait “le moyen“coup

efficace pour fuir définitivement 1--------
C’est à force de lecture qu’il a été amené à répudier 

le communisme. Parmi ses quelques auteurs préférés, il a 
cité Soljenytsine, qu’il compare à Tolstoi.

Comme Soljenytsine s’est vue interdire la publication de 
ses oeuvres en URSS, Kourdakov a du se contenter de les dé­
couvrir sous forme de manuscrits, qu’il se procurait par l’in­
termédiaire de ses amis.

Il entretenait certains liens, par ailleurs, avec le Canada 
et les Etats-Unis, en syntonisant sur ondes courtes "La voix 
d’Amérique".

suites 
de la première 
page

ON ENTERRE
de - d'une sorte d'"isolationnisme de 
la Communauté protégée par son tarif 
extérieur commun. Là encore, les Ca­
nadiens mettent quelque espoir dans cet 
aspect du dialogue avec la France en­
core qu'ils n’ignorent pas que Paris 
ne peut pas préjuger une attitude ou 
des déesions communautaires.

D une manière générale, les obser­
vateurs français sont d'avis que dans 
la visite du ministre français des 
affaires étrangères, le Canada trouve 
l'occasion non seulement de renouer 
des liens d amitié ancestraux, mais aus­
si d équilibrer les influences de Lon­
dres et surtout du tout-puissant voisin 
américain.

Le premier ministre Trudeau l'a en­
core dit récemment: les "solides liens 
politiques, sociaux et économiques" que 
le Canada cherche à conserver avec 
l'Europe ne visent pas les Etats-Unis, 
mais témoignent du souci d Ottawa de 
créer un sain équilibre" des rapports 
à l intérieur de la Communauté de l'A- 
tlantique-Nord.

Le problème de Pekin à l'ONU. le 
choix du nouveau secrétaire général de 
l'organisation, les perspectives de la 
conférence de sécurité européenne après 
l'accord de Berlin, les problèmes du 
Vietnam et du Moyen-Orient, les expé­
riences réciproques avec Moscou et avec 
la diplomatie soviétique, fourniront 
également, estime-t-on à Paris, ample 
matière à conversation.

En ce qui concerne les problèmes bi­
latéraux. on s'attend que le ministre 
français et ses collaborateurs repren­
dront avec M. Sharp et les ministres 
canadiens les grandes tetes de chapi­
tre du dossier franco-canadien, le temps 
manquant pour les approfondir: océano­
graphie et pêcherie, coopération dans les 
domaines de l'informatique, des recher­
ches minières, de la pollution, de l'a­
gronomie, de l'urbanisme et de la recher­
che médicale.

Le 30 septembre et le 1er octobre, 
après avoir assisté aux premiers débats 
de l'assemblée générale des Nations 
unies, le ministre français sera T hôte 
du Québec et du premier ministre 
Bourassa. Les entretiens porteront sur 
la coopération culturelle et technique 
qui s'est développé dans un grand nom­
bre de domaines entre le Québec et 
Paris. On ne fait pas mystère, dans 
les milieux diplomatiques canadiens, 
que la crise monétaire actuelle risque 
aaggraver les problèmes sociaux du 
Québec, et que le "particularisme qué­
bécois" continuera longtemps de poser 
des problèmes politiques. Niais, à ce 
tournant des rapports franco-canadiens, 
on insiste également sur l'idée, main­
tenant que la blessure ouverte naguère 
par la "petite phrase" est refermée 
et que la prescription a joué, que le 
Queoec ne trouvera de solution à ses pro­
blèmes q ue dans le cadre de la fédération.

RADIO-CANADA
Les crédits annuels versé par le 

fédéral ont été de $166 millions.
La réalisation, la distribution et la 

diffusion des émissions de radio ont 
coûté de $36,767,600. contre $33,999,200 
en 1969-70, soit une augmentation de 
8.1 pour cent.

A la télévision, elle a coûté $127,283,800 
contre $120,682,100 l’année précédente, 
sont une hausse de 5.5 pour cent.

D’autre part, durant le dernier exer­
cice, la Société a versé à quelque 
30,000 artistes, $21,600,000 en cachets 
soit une hausse de $1,100,000 par rapport 
à 1969-70.

LE CHÔMAGE

pour les personnes de 25 ans et plus, 
seulement 3,7. pour cent des hommes 
étaient sans travail, et 2.7 pour cent des 
femmes et que ses chiffres avaient dimi­
nué depuis 1970.

M. BENSON

nomiqiies aussi complexes et aussi déli­
cates.

La réunion de Londres, que présidait 
M. Benson, n’a même pas réussi à 
s’entendre sur “l’ordre des priorités" 
dans lequel devraient être abordés les 
problèmes des monnaies flottantes et de 
fa surtaxe américaine sur les importa­
tions.

A chacun des gouvernements, a encore 
dit le ministre, il faudra un certain 
temps pour établir sa ligne de conduite 
à la lumière des positions adoptées par 
les autres gouvernements.

Au moins la réunion de Londres a-t-el­
le rendu chacun des participants plus 
conscient des problèmes des autres. Le 
Groupe des Dix est constitué des cinq 
pays du Marché commun (Belgique, Pays- 
Bas, France, Italie et Allemagne fédéra­
le) ainsi que du Royaume-Uni, du Canada 
des Etats-Unis, du Japon et de la Suède. 
La Suisse avait un observateur.

Aux yeux des observateurs, cette con­
férence fut, en définitive, une confronta­
tion entre les Etats-Unis et les autres 
pays. Le secrétaire américain au Tré­
sor. M. Connolly, n’a rien voulu céder 
en dépit des pressions exercées par les 
autres.

La surtaxe de 10 pour cent sur les 
importations, a dit M. Benson, de même 
que les propositions du président Nixon 
en faveur dune détaxe aux investis­
sements des sociétés américaines et 
son projet tendant à créer des sociétés 
exemptes de taxe pour les ventes à l'é­
tranger sont toutes des mesures de pro­
tectionnisme.

Le ministre canadien a pour sa part 
invité les délégués du Japon et des pays 
européens à commencer eux-mêmes la 
réduction de leurs mesures protection­
nistes pour obtenir en retour des Etats- 
Unis la suppression de sa surtaxe.

D'autre part, la révision du système 
international des changes est amorcée, 
a dit M. Benson, d'abord parmi les 
Dix. puis parmi les 22 membres de l'Or­
ganisation pour la Coopération, et le 
développement écononuque (OCDE). Le 
Groupe des Dix se réunira de nouveau 
à Washington en fin de semaine prochai­
ne, en prévision de la réunion annuelle 
du Fonds Monétaire Intentational.

LES MÉDECINS

revenu moyen était le plus élevé en 1969.
La ville de Sept-lles vient au 12e 

rang avec un revenu moyen de $6,686 
durant l'année d imposition sur laquelle 
porte ce rapport.

Montréal. Québec et Sorel sont les au­
tres villes québécoises où le revenu 
moyen se situait au-dessus de $6,000 en 
1969. Toutefois, elles occupaient sur la 
liste des 99 villes publiée dans le Livre 
vert, les 24e, 34e et 41e rang respecti­
vement, avec des revenus moyens de 
$6,346, $6,138et $6,006,

Ottawa, capitale nationale, se situait 
au 4e rang avec un revenu moyen de 
$6,992, tandis que la ville de Hull n'avait 
qu'un revenu de $5,928, se classant au 
46e rang.

Parmi les autres villes du Québec où 
le revenu atteignait plus de $5,600. men­
tionnons dans Tordre: Grand Mère, $5,992 
Thetford-Mines. $5,949; Rouyn-Noranda, 
$5,909; Longueuil, $5,849; Jonquière, 
$5,836, Chicoutimi, $5,808; Valleyfield, 
$5,779; Trois-Rivières, $5,712; Rimous- 
ki, $5,699; Shawinigan, $5.639; Sher­
brooke, $5,614.

Dautre part, les dentistes et compta­
bles travaillant à leur compte, ils ont 
touché en moyenne $21,773 et $18,038 en 
1969.

Les autres catégories de citoyens ins­
crits dans le document comme travail­
lant "à leur compte" sont: les autres pro­
fessionnels, $8,844; vendeurs, $7,623; 
propriétaires d'entreprises, $6,608; pro­
prietaires d’immeubles, $6,421: artistes 
et exécutants, $6,084; cultivateurs, $5,- 
106; pe:cheurs, $5,048; pensionnés, $3,- 
469.

Quant aux propriétaires d’entreprises, 
leurs revenus moyens a été de $21,891, 
s’ils possédaient b^s entreprises finan­
cières; de $11,116, s’ils s'occupaient 
d'immeubles, et de $6,743, de services 
commerciaux.

Les professeurs et instituteurs ont 
obtenu un revenu moyen de $7,452; les 
employés du gouvernèment fédéral, de 
$7,262; ceux des gouvernements provin­
ciaux, de $6,511; et ceux des gouverne­
ments municipaux, de $6,431.

Mise en vente d'un document 
de Sir Louis-Hector Langevin

Jeudi soir, au Riti-Carlton. sera mus 
en vente le journal tenu par Louis Hector 
Langevin, I un des Pères de la Confédé­
ration, journal rédigé lors d’une visite 
officielle dans la (nouvelle) province de 
Colombie-Britannique, en 1871 

L'on se rappelle la vente récente 
du journal de Louis Riel par le vendeur 
Bernard Amptmann, de Montréal Dans 
les deux cas. la vente est précédée de 
rumeurs que des collectionneurs améri­
cains seraient intéressés à se procurer 
le manuscrit; dans le cas du journal do 
Louis Riel, l'acheteur fut M. Gene Rbéau- 
me, homme d’affaires d’Ottawa, qui avait 
misé plus de $25 000 pour l’emporter

La mise de base pour le journal de Lan­
gevin serait de $10,000 

Le document de 128 pages est rédigé 
en anglais et en français et comporte 
des digressions sur l'étape de San Fran­
cisco. que Langevin visitait en touriste 
avant oe gagner Victoria Les propos 
de Langevin relativement à son séjour 
de cinq semaines dans cette province 
du Pacifique dénotent sa perspicacité 
quant à l’importance des capitaux amé­
ricains dans le développement minier 
de cette parcelle du Canada, à également 
des observations judicieuses sur le sort 
des Indiens et sur les leaders politi­
ques du temps

Le Livre vert signale aussi que les re­
venus de 7,983,393 particuliers ont aug­
menté de 10.1 pour cent en 1969 compa­
ré à 1968. Ceci est dû, précise-t-on, 
à une augmentation de 25 pour cent dans 
le revenu de 5.67 millions de Canadiens, 
tandis que 2.3 millions accusaient une 
perte de 25.6 pour cent de leurs reve­
nus.

Par ailleurs, il y a eu une augmenta­
tion de 39.7 pour cent entre les années 
1965 à 1969: 38.6 pour cent des hom­
mes ainsi que 44.9 pour cent des femmes 
ont accusé une hausse de leurs revenus.

Le document révèle encore qu’il en 
a coûté à l’Etat $0.73 pour percevoir 
chaque $100 d’impôt en 1969. soit le mon­
tant le plus bas depuis 1945.

L'ÉPISCOPAT
d’une conférence de presse.

Par contre, il est fort possible que 
les décisions finales sur le sacerdoce 
soient connues avant les autres. La plé­
nière à ce sujet est prévue pour demain 
matin. Les autres assemblées plénières 
'auront Irén que jeudi et vendredi.
En fait, les évêques canadiens ont 

déjà exprimé collectivement leur opi­
nion sur ces mêmes sujets récemment. 
Alors pourquoi y revenir, pourrait-on 
demander. C'est parce qu'ils n'avaient 
pas encore eu le loisir d'en discuter sé­
rieusement auparavant, la consultation 
s'étant faite par correspondance. Les 
discussions en cours devraient donc 
aboutir à des directives plus précises 
à l'intention des six délégués qui re­
présenteront le Canada au prochain 
synode.

La première journée des travaux 
hier a surtout été une période de mise 
en marche: questions de procédure, or­
dre du jour, etc. . Seuls les projets de 
résolutions concernant la justice dans le 
monde ont pu être distribués aux 77 
évêques présents ainsi qu'à la quinzai­
ne de prêtres "consultants". Les au­
tres projets de résolutions, concernant 
le sacerdoce et la loi fondamentale, ne 
seront distribués que ce matin.

On s'est mis d'accord hier après-mi­
di pour que tous les ateliers étudient au 
moins la question du célibat des prêtres 
ainsi que leurs diverses fonctions. Ce 
débat sur les fonctions du prêtre veut en 
fait répondre à la question suivante: "Le 
rôle du prêtre est-il surtout d'évangé­
liser ou de distribuer les sacrements? '.

LE STAR
arrangements necessaires à un enterre­
ment décent, et avec toute la dignité dont 
je suis capable”.

C'est en première page de son édi­
tion d'hier que l’éditeur du Toronto 
Star. M. Honderich, informe les action­
naires de l’entreprise qu’il accepté l’of­
fre du Telegram d’acheter la liste des 
abonnés: ‘1,’éditeur du Telegram. M. 
John Bassett nous a informé que le Te­
legram accuse un déficit approximatif 
d'un million de dollars par année et qu’il 
a été incapable de trouver un acheteur 
intéressé à prendre l'entreprise en mains. 
Dans ces circonstances, il croit qu'il 
n a d'autre choix que d'arrêter les opé­
rations".

Présentement, le Toronto Star a un 
tirage de 376,000 exemplaires. Le Tele­
gram est le quatrième plus grand quo­
tidien de langue anglaise du pays avec 
un tirage de 226,000. Le quotidien du 
matin oe Toronto, The Globe and Mail, 
arrive en seconde position avec 265,000, 
tandis que le Vancouver Sun est troisiè­
me avec 233,000 copies.

Partout au pays, l'annonce de la dis­
parition du Telegram a suscité de 
vives réactions de regret et son éditeur, 
M. Bassett, s’est fait critiquer, notam­
ment par les représentants des unions 
ouvrières qui considéraient que Ton 
aurait pu faire davantage pour sauver 
l'entreprise.

Aux syndicats, qui laissaient entendre 
que l’entente entre le Star et le Telegram 
était intervenue bien avant la décision de 
cesser les activités, M. Bassett a ré-

Sué que rien n'était plus loin de la vé- 
, “La décision de cesser la publica­
tion du Telegram fut prise pour la sim­

ple raison que les fonds manquaient."
Au nombre des hommes politiques qui 

ont exprimé leur regret, le premier 
ministre de l’Ontario, M. Willian Davis, 
a dit que la province ne pouvait rien 
faire pour venir en aide au Telegram.

"L'aide du gouvernement à un journal 
met en cause un principe fondamental, 
a-t-il souligné. C'est différent de Talde 
qui pourrait être apportée à une entre­
prise d'un autre genre. Cest le princi­
pe d'intervention du gouvernement dans 
les affaires des mass media.’’

D’autre part, le ministre ontarien de 
l’industrie et du commerce, M. Allan 
Grossman, a révélé que l'éditeur John 
Bassett lui avait clairement indiqué qu'il 
ne penserait jamais accepter de l'argent 
du gouvernement, même si cette aide 
était disponible.

BLOC-NOTES
Suit* d* la paga 4

ble des francophones du monde; il 
en résulte un sous-développement 
relatif des entreprises non-françai­
ses et une sous-exploitation du bas­
sin culturel des autres pays franco­
phones Cette situation déplorable 
se corrigerait graduellement si tous 
les producteurs, français ou pas. 
avaient également accès au marché 
de 50 millions d’habitants que cons­
titue la France. Pour qu’une zone 
de libre échange des biens culturels 
de langue française fonctionne équi­
tablement. il faudrait donc que ena- 
que pays participant soit doté d'uni­
tés (le production de grande taille.
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Une touche d’hiver dans le décor: Calgary a connu sa première chute de neige dimanche dans la nuit. Un avant- 
goût qui fera frémir les frileux. (Téléphoto CP)

capables de rivaliser avec Hachette, 
par exemple, pour ne nommer que 
Tune des entreprises françaises qui 
dominent aujourd’hui le domaine de 
l'édition (et dont l’implantation au 
Canada serait mieux perçue si, en 
contrepartie, une maison d'édition 
canadienne était fortement implan­
tée en France).

La France acceptera-telle de 
jouer le grand jeu? Pour donner 
corps à la Francophonie, acceptera- 
t-elle d'ouvrir d’emblée le marché- 
français à des concurrents fran­
cophones, bien qu’étrangers?

Il serait opportun que le Quai 
d’Orsay sigifie au plus tôt à 
ses partenaires d’Afrique, d’Euro­
pe et d’Amérique qu’il les consi­
dère comme autre chose qu'une 
chasse-gardée, qu’on exploite à 
couo de bons sentiments.

Claude LEMELIN

LE MEURTRE
Suite de le pege 3

des médecins qui s'est occupé de la 
victime lors de son admission le soir 
du 12 mars à l'hôpital Saint-Luc ainsi 
que deux policiers qui ont enquêté sur 
le triple meurtre en question. Les té­
moins ont été par la suite interrogés 
par les avocats de la défense, Mes Ray­
mond Daoust, Sidney Lit man et Léo- 
René Maranda.

A ce stade-ci, le procès est plutôt 
terne et ennuyant. Seules quelques in­
terventions des procureurs de la dé­
fense attirent l'attention. Ainsi en est- 
il d une des questions hier de Mes 
Daoust et Maranda qui s'enquéraient 
auprès du médecin des réactions que 
pouvait susciter une substance appelée 
“topranil" Selon le témoignage appor­
té, cette substance qui est un anti-dé­
pressant pourrait provoquer chez cer­
tains des phases maniaques.

Peut-être a-t-on là Tun des éléments 
d’une future preuve en défense? Quoi­
qu'il en soit, le procès se poursuit 
aujourd'hui. La cour doit encore enten­
dre le médecin légiste qui a fait Tau- 
topsie sur le corps de la victime ainsi 
que le chimiste du laboratoire.

LAR U EL ANGLO/S
Suite de la page 3

des assises.
M. Lionel Villeneuve a déjà subi son 

procès, devant jury lui aussi, pour ou­
trage au tribunal mais le tout s’est ter­
miné par un désaccord des jurés. Il 
devra se présenter dan 15 jours aux 
assises pour le choix d’un jury et l’ins­
truction d’un nouveau procès.

Ni Me Mergler, ni les accusés sus­
mentionnés n’ecartent la possibilité que 
la Couronne en finisse plus rondement 
grâce à la commode procédure du nolle 
prosequi.

MORENCY Suite de la page 3

par les vérificateurs-jurés mais mis à 
l'écart par la suite par le procureur 
de la couronne Me Patrick Falardeau. 
Ce choix devrait s'effectuer assez rapi­
dement car les parties n’ont pas à sta­
tuer sur la partialité ou Timpartialité 
des candidats, cette décision ayant 
déjà été rendue une première fois.

Il est donc probable que le procès 
proprement dit débute cet après-midi; 
a ce moment-là. il sera possible de sa­
voir si les procedures seront entre­
prises dans les 19 chefs d'accusation ac­
tuellement devant le tribunal.

Quant à Bernard Lortie dont le pro­
cès est en voie d'instruction pour Ten- 
lèvement de Pierre Laporte, la Cou­
ronne, représentée par Mes Jean-Guy 
Boilard et Jacques Vincent, continue 
sa preuve sans subir les contre-inter­
rogatoires du procureur de la défense 
qui est inexistant, non plus que ceux de 
l'accusé qui somnole sur son banc.

Lortie, théoriquement, assume seul 
sa défense. Cependant, à part les quel­
ques invectives lancées au tribunal et 
quelques mouvements agressifs, Taccu- 
sé ne parait pas s'intéresser à son pro­
cès et s’endort entre ses gardiens pen­
dant que les témoins, experts en balis­
tique, en empreintes digitales, poli­
ciers, techniciens, témoins oculaires, 
etc. défilent à la barre. C'est le juge 
Jean-Paul Bergeron qui préside ce pro­
cès.

POURQUOI
Suit* Ua la paga 5
de poser un geste concret afin 
de dénoncer la complicité du 
gouvernement canadien avec 
des régimes inhumains (Bré­
sil, Pakistan, Grèce, Haiti, 
Afrique du Sud, Espagne, Por­
tugal etc..) et l'hypocrisie 
qui se masque derrière notre 
politique "d'aide" aux pays 
"sous-développés". L'invita­
tion à boycotter la bière La- 
batt en est aussi une de re­
mise en question des bases 
d'une société qui repose sur 
l'exploitation des pays du 
tiers-monde et sur la chloro- 
phormisation de millions 
de nos concitoyens.

Si nous commençons par 
le boycottage de la bière La- 
batt, ce n'est pas parce que 
nous bénissons le sénateur 
Molson qui fait payer des 
millions de dollars aux cen­
taines de milliers de Québé­
cois pour qu'ils puissent con­
sommer son industrie du 
hockey. Pas plus la brasserie 
Dow qui essaie de faire croire 
aux travailleurs que c’est dans 
Dow qu'ils vont trouver leur 
satisfaction. Ce qui n'est rien 
d'autre qu'un outrage au peu­
ple québécois!

La raison est que Brascan

Liée, est actionnaire majori­
taire de John Labatt Liée., 
depuis 1967, grâce aux profits 
excessifs réalisés depuis 
l’installation au pouvoir de la 
dictature brésilienne en 1964. 
Exemple: en 1964 Brascan réa­

lise un profit de $442,541 U.S. 
En 1969 Brascan réalise un 
profit de $60,000.201 U.S. 

Boycottons la "50"!
Mortà l'impérialisme!
Vive la liberation du peuple 

brésilien!

NECROLOGIE

^ X

LE QUÉBEC SERA-T-IL Suita ds Is psgs 5

nées à T intérieur du Québec, le ministère que je dirige pos­
sède enfin une vue d'ensemble de la situation de notre in­
dustrie hôtelière.

Il nous reste donc à contrer la vieille méfiance des 
banques et des grandes sociétés prêteuses à l'égard du tou­
risme. Pour ma part, il ne me parait pas nécessaire de 
faire la preuve que le tourisme n'est pas une entreprise de 
dilettantisme. Et tout porte à croire qu'il ne Ta jamais 
été, puisque le dilettantisme se solde généralement par la 
faillite!

L'industrie touristique s'appuie aujourd hui sur des 
statistiques et des indices sûrs. Selon TAmerican Petro­
leum Institute, son facteur multiplicateur de revenus est 
même deux fois et demi supérieur à celui des pâtes et pa­
piers.

S’il est vrai, comme l'affirment d'autres spécialistes, 
que le tourisme est la moins capricieuse et la moins com­
plexée des industries, nous voulons également prouver qu'il 
est très sensible aux Initiatives.

REMERCIEMENTS
Mgr Gérard Marie Coder­
re. evêque de St-Jean et 
la (amille Ovide Coderre, 
remercient les parents et 
amis qui leur ont témoi­
gné leurs sympathies à I oc­
casion du décès de M 
Ovide Coderre de St-Jac- 
ques de Montcalm

$
CENTRE DtTUDE ET DE 

COOPÉRATION INTERNATIONALE
Aux personnes désireuses de coopérer avec le Tiers- 
monde, le C.E.C.I. offre ses services: cours hebdo­
madaires, bibliothèque, orientation, envoi à l’étran­
ger.

Ouverture des cours 1971-72: 
rencontre-causerie avec 
Berchmans Arseneau, 
coopérant en Côte d'ivoire (1962-70),
"Changements sociaux en Afrique", 
vendredi, le 24 sept., à 7h,30 p.m.,- 
samedi, le 25 sept., à 2h.30 p.m..

Pour inscription ou autres renseignements:

C.E.C.I.
4824, chemin Côte des Neiges. 
Montréal - 247.
Tél.: (514) 735-4561

M. Edouard Ducharme
Accidentellement en Espagne, le 
17 septembre courant, est décédé 
Edouard Ducharme de Pont-Viau. 
ville de Laval, au service de la 
Commission des Ecoles Catholi­
ques de Montréal pendant trente- 
deux ans, sous-directeur de ré­
gion de cette Commission au cours 
des trois dernières années et re­
traité, il y a trois mois seulement. 
Il faisait aussi partie de la Société 
St-Jean Baptiste de Montréal, était 
un membre influent des Cercles 
Lacordaire et aussi de plusieurs 
organisations charitables et pa­
roissiales. au service desquelles 
il consacrait U majorité de ses 
loisirs Animé d'un désir extraor­
dinaire de faire respecter la bonté 
et la justice autour de lui, il exer­
çait un véritable apostolat laïque 
parmi les siens
Il laisse pour pleurer sa perte ses 
frères Jean-Paul, pharmacien 
Gérard, médecin, et Marcel, sur 
intendant de la section des ga: 
médicaux à la compagnie Air Li 
quide du Canada, ses soeurs. Flo 
rence (Madame Claude Jérôme: 
et Irène, employée au service des 
finances de l umversité de Mont 
real, son beau-frère. Claude Jé 
rôme, ses belles-soeurs. Jeanne 
Dumoulin, épouse de Emilien. dé­
cédé. Era Roy, épouse de Jean- 
Paul. Françoise Forest, épouse de 
Gérard. Eliane Côté, épouse de 
Jean-Louis, décédé, et Thérèse 
Roy. épousé de Marcel ainsi que 
plusieurs neveux et nièces
Ses restes étant actuellement en 
route sers Montréal laws des 
funérailles sera donné plus tard
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Le patriarche Stephanos 1er:

La crise de l'Église, un processus de purification
par Gilles Provost

Les remises en question 
qui affectent présentement l’E- 
glise catholique d’Occident ne 
sont pas une dégradation de 
l’Eglise mais s’inscrivent plu­
tôt dans un processus de puri­
fication, estime Stephanos 1er 
d’Alexandrie, patriarche de 
l’Eglise copte catholique.

Au cours de l’entrevue qu’il 
a accordée au Devoir à l’occa­
sion de son passage à Montréal, 
le prélat a en effet exprimé 
sa conviction que l’Eglise ne 
disparaîtra pas et que les pro­
blèmes actuels sont une mani­
festation de l’action de l’Esprit- 
Saint. “Ceux qui demeureront 
chrétiens, a-t-il déclaré, se­
ront plus convaincus. Nous al­
lons vers une plus grande li­
berté et une plus grande prise 
de conscience de nos respon­
sabilités’’.

C’est avec une grande pru­
dence que le patriarche a tou­
tefois parlé de ces questions 
puisqu’elles ne se posent pas 
vraiment encore à sa commu­
nauté.

Cette Eglise, qui compte en­
viron 150,000 fidèles en Egyp­
te, est en effet très traditiona­
liste. En général, les effets de 
la culture occidentale n’ont fait 
encore qu’effleurer cette po­
pulation qui ne se pose donc pas 
nos problèmes.
“Les remises en question 

du monde occidental sont évi­
demment étudiées par le cler­
gé, a déclaré le cardinal Sté-

fihanos, mais nous n’en par­
ons pas à nos fidèles squi se­
raient scandalisés d’apprendre 
que des catholiques remettent 
en cause le dogme de l’imma­
culée conception, par exemple”

Le seul but du voyage de 
Mgr Stephanos au Canada était 
de visiter les quelques centai­
nes de familles de cette Eglise

Sui ont immigré au pays.
en a aussi profité pour ren­

contrer les autorités religieu­
ses locales et nationales ainsi 
que les autorités politiques. 
Dimanche, il a célébré une 
messe selon le rite copte à 
la cathédrale de Montreal et 
rencontré samedi après-midi 
le maire Drapeau.

La principale question abor­
dée dans les entretiens avec 
les autorités religieuses fut 
celle du mariage des prêtres 
puiqu’elle sera à l’ordre du 
jour du prochain synode des 
évêques, au début de novem­
bre. L’Eglise copte catholique 
compte maintenant un tout peti 
nombre de prêtres mariés, dans 
les villages éloignés.

En fait, les prêtres mariés 
avaient complètement disparu 
dans cette Eglise jusqu’à ces 
dernières années. Il y a quatre 
ou cinq ans, quelques deman­
des ont surgi, de la part d’hom­
mes mariés qui approchaient 
déjà de l’âge de la retraite. 
L’un d’entre eux a été ordonné 
à 73 ans. Malgré tout, cela 
reste exceptionnel et la situa­
tion ne se prête pas à l’ordi­
nation de jeunes mariés expli-

3ue le patriarche: ils auraient 
e la difficulté à faire vivre 

leur famille, seraient moins 
disponibles et devraient tra­
vailler dans des endroits où il 
y a des écoles...

De plus, souligne-t-il, la 
population catholique d’Egyp­
te préfère avoir des prêtres 
célibataires. Toute différente

La dispense de célibat 
ne fait pins

/'objet d'un procès judiciaire
La Documentation catholique du 5 septembre (5, rue 

Bayard, Paris-8e) publie le texte de la congrégation romai­
ne pour la doctrine de la foi concernant les normes relati­
ves à la réduction à l’état laie déjà paru en latin dans 
les Acta Apostolicae sedis, ainsi qu’une lettre-circulaire 
adressée aux évêques et aux supérieurs d’institut religieux 
qui porte la signature du cardinal Seper.

Il en résulte que la demande de dispense de célibat ne 
fait plus l’objet d’un procès judiciaire, mais d’une simple 
enquete confiée à l’évêque du lieu. D’autre part, ce der­
nier peut désormais, s’il le juge à propos, autoriser le re­
quérant à lever le secret entourant jusqu’à présent de façon 
très stricte la dispense de célibat et la célébration de son 
mariage.

les MOTS CROISÉS du Devoir
12 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

Horizontalement

1- Préposition - Gaie, joyeu­
se.

2- Inattendu - Meuble de re­
pos.

3- Joindra bout à bout - A 
toi.

4- Taillis de un à deux ans -

8ui n'est pas réel, 
oConspua - Genre de ché- 

nopodiacées.
6- Radon - Occlusion intesti­

nale.
7- Commande - Quote-part 

de chaque convive.
8- Fille du frère - De la 

campagne.
9- Quatre - Ancien bouclier - 

D'un verbe gai.
10- Pronom relatif - Terre- 

Neuve - Enlève la cime.
11- Relatif à l'urine,
12- Voyelles jumelles - Se 

trompa - Relatif aux In­
cas.

Verticalement

1 - Relatif à la diachronie.
2- Somme d argent que l'on 

engage dans une partie de 
jeu - Action dériver.

3- Dont la peau est tachetée 
comme celle du léopard. 
- Deux.

4- Partie du monde - Célé­
bration d'un mariage - Ve­
nu au monde.
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LIVRES
rares, épuisés ou d’occa­
sion.
Catalogues adressés sur 
demande.

1EAN GAGNON
28, rue des Jardins
• P.6S3H.V QUÉBEC 4

Tél,: 418/523-6760
Depuis 18 ans au 

service des lecteurs.

est cependant la situation dans 
l’Eglise copte orthodoxe où tous 
les curés doivent être mariés 
avant leur ordination sacerdo­
tale. S’ils deviennent veufs, 
ils ne peuvent toutefois pas se 
remarier.

Les relations entre le gou­
vernement égyptien et les six 
Eglises catholiques de rite 
oriental son excellentes, a 
aussi déclaré Mgr. Stephanos. 
Ce pays vit encore dans une 
atmosphère religieuse et tou­
tes les décisions officielles du 
gouvernement sont précédés 
d’une courte prière.

Les relations entre catholi­
ques et musulmans sont aussi 
excellentes, semble-t-il. Toutes 
les écoles publiques et privées 
dispensent à la fois un ensei­
gnement religieux chrétien et 
islamique. Bien plus, les tri­
bunaux civils de droit person­
nel appliquent, le cas échéant, 
le droit canon catholique quand 
la personne impliquée est de 
foi catholique. Dans ces cas, 
au moins un des juges est chré­
tien.

Interrogé sur certaines ma­

noeuvres de la curie romaine 
que certains accusent de vou­
loir miner l’importance des 
Eglises orientales, le patriar­
che a simplement répondu que 
rien de tel n’existe dans les 
régions où ces Eglises sont 
fortement implantées: “En 
Orient, nous sommes chez 
nous. Les Eglises orientales 
sont les mieux adaptées à la 
mentalité religieuse des gens de 
la région”.

En fait, la liturgie copte ca­
tholique s’apparente davantage 
à la liturgie orthodoxe qu’à la 
liturgie catholique romaine. 
C’est tellement vrai que les 
Eglises coptes orthodoxe et ca­
tholique peuvent indifférem­
ment utiliser les missels de 
l’une ou l’autre Eglise. Un 
rapprochement a aussi résul­
té de la récente réforme li­
turgique: le canon numéro qua­
tre du missel catholique ac­
tuel est, à peu de choses près, 
identique à la prière eucharis­
tique copte qui remonte au troi­
sième ou au quatrième siècle.

L’Eglise copte remonte du 
schisme qui a suivi le concile

de Chalcédoine, en 451. Tout 
en acceptant que le Christ, 
était à la fois Dieu et homme, 
les Orientaux disaient que ces 
deux dimensions étaient si 
unies qu’il n’y avait plus qu'une 
nature en Jésus. Les Occi­
dentaux, eux, disaient qu’il y a 
deux natures mais une seule 
personne. “A l’époque, on se 
battait pour des mots”, fait re­
marquer le patriarche.

Toujours est-il que divers 
groupes ont subsisté au sein 
de l’Eglise copte (ou égyp­
tienne). Les uns restaient rat­

tachés à Rome, les autres se 
réclamaient de Byzance. En 
fait, il est difficile de prouver, 
historiquement, que les grou­
pes catholiques n ont pas com­
plètement disparu à certaines 
époques, notamment au mo­
ment des Croisades. L’Eglise 
copte catholique réapparut tou­
tefois quand Saint François 
d’Assise laissa certains de 
ses frères dans cette région. 
Par la suite, de nombreuses 
communautés missionnaires s’y 
établirent. Plus tard, cela de­
vint un pied à terre pour l’é­

vangélisation de l’Afrique.
Invité à parier de lui- 

même, le patriarche Stephanos 
se définit comme quelqu’un 
d’assez strict et austère. “C'est 
peut-être une influence de 
mes études en droit”, fait-il 
remarquer avec un sourire. 
Avant d’être ordonné prêtre, 
il avait fait des études en 
droit et en sciences politiques. 
Il a exercé au barreau pen­
dant sept ans. Il fut amené 
au sacerdoce par son action 
auprès des pauvres. Ordonné 
en France en 1939, il y resta

pendant la guerre à titre de 
professeur de théologie.

A la fin de la guerre, il 
devient responsable de la 
formation des prêtres de l’E­
glise copte. Un an plus tard, 
u était sacré évêque. “C'est 
là qu'on m’a mis la chaîne 
au cou!” s’exclame-t-il en 
montrant la chaîne qui retient 
sa croix pectorale... En fé­
vrier 58, il était intronisé 
patriarche de l’Eglise copte 
et le pape lui conférait la 
pourpre cardinalice en février 
1965.

Jean Lévesque aux Éditions de l'Homme
Les dirigeants de la maison Les Editions de l’Homme 

viennent d’annoncer la nomination deM. Jean Lévesque au pos­
te de directeur général.

Au cours des dernières années, M Lévesque a été di­
recteur des affaires publiques de la station de radio CK AC 
à Montréal (7 Media). Il était l'animateur de l’émission 
“Le point du jour ”.

Au poste de directeur général des Editions de l’homme, 
M. Lévesque remplace M. Alain Stanké qui se verrait confier

5- Abréviation de pneumati­
que- Breuvage des dieux.

6- Avion à réaction - Plante 
herbacée, type de la fa­
mille des linacées - Join­
dre.

7- Soutient la tète quand on 
dort - Coups de baguette.

8- Tumeur bénigne de la 
peau - Couche pigmentai­
re de l'iris.

9- Courber en arc.
10- Aluminium - Du Pays bas­

que.
11- Réunion d'animaux dans un 

même repaire - Regis­
tre du parlement de Paris 
de 1254 à 1318.

12- Boutique du boucher - Tail­
lera la tète d'un arbre.
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AIR CLIMATISÉ

DISQUES FRANÇAIS EN SPÉCIAL
1 2" MICROSILLON - STÉRÉO

— VENTE DE DISQUES

la tâche de créer une maison d’édition pour le compte de la 
compagnie de publication " La Presse".

Avant de devenir animateur à la radio de Montréal, M. 
Jean Lévesque avait servi trois ans dans la diplomatie et avait 
travaillé également trois ans au service de la "Canadian 
Press". Né à Québec, en 1933, il est bachelier en pédagogie, 
diplômé en psychologie et possède un brevet d'enseignement 
supérieur.

MONTROSE
AIR CLIMATISÉ

COLUMBIA

ES 90014 - CARAVELLI, In the summertime. El condor peso. 
Cecilia, Comme j'ai toujou s envie d'aimer, etc . . .
ES 90045 • CARAVELLI, Love story. Donne ton coeur donne to 
vie. My sweet lord, le voyou. Fi e and rain, etc. . .
FS 695 ■ MONIQUE LEYRAC, La joie de vivre. Pour cet amour. 
Dis le. Emporte moi mon ami. Le bal chez Julien, etc. . .
FS 720-MONIQUE LEYRAC. C'est toute une musique. N'avoue 
pas, La veuve. Mais le Danube, Si un jour, etc 
KS 100-CLAUDE liVEILLËE. L'étoile d'Amérique. Mon amour si 
tu savais. Le Navire de l'enfance. Le bois des amours etc . .
KS101 - CLAUDE LÉVEILLEE Ce» moi qui ce soif. Si iomais. 
Cette greve, Au creux de ma main, Marie Rose, etc 
FS 681 • GILLES VIGNEAULT, Le nord du nord. Berlu. Fer et tita­
ne, Tiré mon coeur l'hnrlogc, Ah ! Que l'hiver, etc . .
FS 5 38 • GILLFS VIGNEAULT, Jos Montferrand. Jot Hebert. Jean
du sud. Jack Monnoloy. La danse à St-Dilon, etc
FS 652 • GILLES VIGNEAULT. La manikoutoi. Mo mie est de r»
tour, Le vent de la mer, J'ai un pays, la lune chinoise etc
FS 702 - GILLES VIGNEAULT, Les voyageurs. Quand elle dit.
Mon bateau et mon quai, Poussié es sur la ville, etc .
FS 718 - LES COMPAGNONS DE LA CHANSON, le petite 
Julie. Comme le ruisseau. Je reviens chez nous. Ne viens pas â Paris, 
etc. . .
FS 61 8-CLAUDE LEBEILLËE. E mméne-moi. Les vieux pianos, la 
legende du cheval blanc. Frédéric, les patriotes, etc 
FS 631 - CLAUDE LtVEILlEE ET GAGNON, Baie des sables. 
Poisson, Frédéric. Rupture 1 et 2. Silence, etc.
FS 601 • MONIQUE LEYRAC, Funambule. Ihiver. Comme gui­
tare. Les hirondelles. Il en est passé, etc
FS 90052 • CHARLES TRENET Fidele. les chiens loups. Il y avait 
des erbres. Un jour j'irai, Au bal de la nuit, La chance aux chansons, 
etc. . .
ES 90024 • LES COMPAGNONS DE LA CHANSON. Le coeur 
en fête, Germaine, Do ré mi. Not e monde est merveilleur. En écoutant 
mon coeur chanter, etc . .
FS 712-ANDRt GAGNON - Mes quatre saisons. Orch Baroque 
de Londres dirigé par : J. Snoshell
ES 90034 - ANDRE GAGNON, Let it be o i, Butterfly, Something, 
love story. Theme from "Z", etc. . .

BARCLAY

80048 - JEAN FERRAT, La matinée, les poètes. Ma France. Le 
bureau. Un jour futur, etc. . .
80075 . JEAN FERRAT Camarade. Tout ce que j'aime. Sacré 
Félicien, la Cavale. Mon bel amour, etc
80103 - JEAN FERRAT, La commune. Mu o port. État d'6me. 
Aimer à perdre la raison, etc. . .
80097-ALAIN BARRIERE a regarder la mer. Rien qu'un hom­
me, Mon coeur, La petite légende, etc
80095 • EVA, Comme un oiseau, le coeu bottant. Un bateau au 
loin. Les émigrants, etc. . . .
80086 • LIE GAGNON. Détente. Skin dance. Ode To the ode. 
Jazz, etc.
80050 - JEAN-PIERRE FERLAND Un peu plut loin. Les femmes 
de trente ont. Au bord du canal. Le poète, etc 
80090-JEAN-PIIRRE FERLAND. JAUNI. P ologue. le pet.t 
roi, Y'o des jours. God it an American, etc
800 31-RENECLAUDE. le tour de la terre, les funambules. Reste 
à dorr. Cent millet amants, etc .
80087 - RENEE CLAUDE Le début d'un temps nouveau, la rue 
de la Montaane, Vient foire un tour, La fin du monde, etc
80017-LEO FERRE, Verlaine et Rimbaud, Ecoutez la chanson, les 
assit, les pensionnaires, les poètes de sept ont. etc 
•0016-LEO FERRE Les chantons d'Aragon I l’affiche rouge, les 
fourreurs. Eisa. 8luet. etc .
80018 - LÉO FERRÉ Verlaine et Rimboud : Chanson dbutomne. 
Les corbeouk. Clair de line, Mo bohème. Les chercheuses de poux, 
etc. . . .
•0030 - LEO FERRE Baudelaire : Abel et Coin, la géante, la 
charogne, le vert paradis. Recueillement, etc
80047-LÉO FERRÉ la nuit. Pépée, Comme une fille, le testament, . 
l'idole, les anarchistes, etc
80077 - LEO FERRE A Soint-Germom des Prés, le flamenco de 
Paris, les forroint. Barbarie, etc
80100-LEO FERRE Amour et ono chie vol 2 i Psaume 151. la 
folie, Écoute moi. Cette blettu e. Les postantes, etc 
•0035 - GILBERT BtCAUD. On prends toujours un train, les clo­
ches. les cerisiers sont blancs. La iviére. La cinquième toison, etc . .
80101 - GILBERT lECAUD La solitude co n'existe pot. l'aven 
ture. Charlie t’iras pas ou pa edit, le bain de minuit. Je t'appartiens, 
etc. . . .
80044 - HUGUES AUFRAY, Adieu monsieur le professeur, le 
pain et les dents. Petit Simon, le po t de Tacoma, etc 
80062 - CHARLES AZNAVOUR Désormais. Au nom de !o 
jeunesse, l’amour, On a toujours le temps, marie l'orpheline, etc
80102 - CHARLES AZNAVOUR. Non je n’a* rien oublié. Un par
un. Mourir dlbimer. l'instant p étent. etc
•0091 - MIREILLE MATHIEU Pardonne moi ce caprice dènfont. 
Un jour viendra. Donne ton coeur donne ta vie. Pour quoi le monde 
est sons amour, etc. . . .

POLYDOR

543.503-SERGE REGGIANI, Et puis, l'homme fossile. Il suffirait 
de presque rien, la maumariée. Vot e fille o vingt ans, etc 
2393 010 • SERGE REGGIANI. Je voudrais pas crever, la neige. 
Tes gestes. Ballade pour un trait e. De quelles Amériques, etc 
543.510 - GEORGES MOUSTAKI, le métèque, la mer m'a don 
né, Ma solitude, le temps de viv e. la carte du tendre, etc .
2393 001 - GEORGES MOUSTAKI, BOBINO 70, le temps de 
vivre. Ma liberté, Votre fille a vingt ons, Nos corps. Eden blues, etc 
2393 011 • JEANNE MOREAU - le célébrité la publicité. I en 
font que j'étais, les voyages. Quelle histoire, etc .
2424 Q18 • LTNFONIE, Mont a, Adaptation de Terr Ryley 
2393 019 - GEORGES MOUSTAKI - Il y avait un jardin • Je 
ne sais pas ou tu commences - J'ai vu des rois serviles • l'homme 
au coeur blessé - Margot • Grand-Père - En Méditéranée - Nous 
sommes deux - Tes gestes • Pourquoi mon Dieu ect . . .

GAMMA

GSS 120 - ROBERT CHAXLEBOIS California, la marché du pré­
sident. Imdberg. Dolorés. Egg generation, etc 
G$ 136 • ROBERT CHARLC8GIS. Te v'Io. les ailes d'un ange, 
Tout écortiNé. Québec love, la fin du monde, etc 
CS 144 • ROBERT CHARLEBOIS. Un gars ben ordinaire Beige 
ne*ge. mon pays. Mme Bertrand, etc
GS 108 • GEORGES DOR Somt-Germom, la Manie, le vent.
Chanson pour ma femme, lè » iste conte etc
GS 142 - GEORGES DOR Pœmes •t chansons, If vet vous. Terre
notre, Tu et ma terre é*ro»*3ê»t. Ma femme %> tu vaafott, etc
GS 138 - ERIC CHARDEN l’enfant aux soldats Petite poupée.
Mont éat. Bienvenue. Mo me e me disait, etc
GS 113-GEORGES OOR, les ancêtres, le pays natal, le chinots.
la boite 6 chantons. Des rues et des uettet. etc
GS 117 • GEORGES DOR. les beteou» le «tu de nos amours
la chanson difficile. Dons la tête des hommes, etc
GS 122 • GEORGES DOR. Rts savons maintenant, le coeur hu
mgtn Après renfonce, le vieil home e. Ceux que j'otmois. etc
GS 125 • PAULINE JULIEN Comme »• c •# comme te chante. H y
o, Urbo, le solitude encore, le temps des vivants, etc

PHILIPS

844.750 - GEORGES BRASSENS, le go ille. le fossoyeur. Bal­
lade des dames, la mauvaise réputation, la marine, etc
844.751 - GEORGE BRASSENS les amou eux des bancs pu­
blics. Brave Mo got. la mauvaise herbe le mauvais sujet repenti 
’etc.
844.752 - GEORGES BRASSENS Chanson pour l’auvergnat, 
les sabots d'Héléne. le testament. Colombme. etc
844.755 - GEORGE BRASSENS, la traîtresse. Tonton Nestor 
Penelope la fille à cent sous, le temps passe, etc
844.756 - GEORGES BRASSENS les t ompettes de la renom­
mée. Jeanne. Dons l'eau de la claire fontaine, etc
844.758 - GEORGES BRASSENS, le fontAme la fessée le plu­
riel les quotres bachelier», l'épave, etc
849.490 - GEORGES BRASSENS Misogine 0 part Bécassine 
l'ancêtre. Rien à jeter les oiseaux de passage, etc
844.703 - GEORGES BRASSENS, le gorille Hécatombe le por- 
nogrophe. le mécréant. P . de toi, etc.
6311.024 - BARBARA. I aigle noir A peine Je te ai douce 
Amoureuse, la colère, etc
6311 073 • JULIETTE GRECO, J a Ive. le sixième sens. Face à 
fnce. Trois petites notes de musique, etc.
6397 022 - PAUL MAURIAT, love story. My sweet lord. El 
condor posa Donne ton coeu donne tovie, etc 
6311 023 - PAUL MAURIAT, Joue les U plut grandes valses 
de Chopin.
6311 062 - PAUL MAURIAT, Comme j'ai toujours envie d'oi- 
nyr. Colombe ivre l'amérique. Avec du soleil et de l'eau, etc
PHS600.343 • PAUL MAURIAT, 6 idge over trouble water let 
it be Raindrcoi Gone it love. Home again, etc 
Phi 600.352 • PAUL MAURIAT, El condo posa My sweet 
lord, lonely days. Block Harlem, etc.
844 907 - SERGE LAMA. le temps d> la engaine. Dbven- 

i tures en aventures let maisons grandes, etc.
6397 020 - SERGE GAINSBOURG, Histoire de Melody nelson 
Melody Bollodé L'hotel particulier. Cargo culte, etc
6392)29 - CLAUDE NOUGARO Soeu orne la neige Un
g oin de folie, la décharge Arme d'amour, etc
SPAM67318 • JULIEN CLERC, Des jours entiers à tbimer Bourg- 

, la-reine 4 heures du matin. Carthage, etc.
6311 0S6 - MICHEL SARDOU, J'habite en France Petit les 
dimanches Et mourir de plaiti . les ricaini, etc
6397 021 - SEVERINE. Un banc un arbre une rue Vient, le
passager de la pluie. Vers la lumière, etc
G.P.S. 3310 - GINETTE RENO. Aimez le si fort l’amérique 
Aranguez mon amour. Améne-toi chez-nous. etc 
88S.S3S - NANA MOUSKOURI les po opluiet de Cherbourg 
Celui que j'aime. Guantanamo o, etc.
6312 003 - NANA MOUSKOURI. Enat mithot Odos oniron 
l'étranger. Dont le soleil et dont le vent, etc
6399 002 - NANA MOUSKOURI le tournesol On ne soit jo

! mais Pauvre Ruteboeuf Comme un pont sur l’eau trouble, etc 
Lp 1007 - GILLES DREU, Fiancée du p intemps Michael* Un 
loup au coeur tendre Frida. Celle Dieu pardonne moi, etc 
LP 1009 • GILLES DREU, Alouette l’ombre Momére me disait 
Pourquoi bon Dieu Si le coeur voyt en dit, etc 
LP 1011 - GILLES DREU. Mois* Où sont les camarades Odo 
bre Dans la montagne Prie pou ton tolut. etc 
S40.SS2 - FEUX LECLERC, P,.mi. amou le roi chasseur le 

; traverser les soupirs, les nouv*oux-nét, etc 
840.371 - FÉLIX LECLERC. Moi mes souliers Bozo le p'tit bon­
heur le train du nord Présence la dont* la moins joli*, etc
849.491 • FÉLIX LECLERC, lo mort d* l'ours les escaliers devant 

1 le père J'mviteroi T enfonce, etc.
844.712 - FÉLIX LECLERC. Comme Abrohom lo drove le roi 
et I* laboureur Sensation lo chanson de Pierrot, etc 
844 714 - FELIX 'KltRC le ai heureux le loup lp chant 
d# la création lo fille de nie, etc
844.716- FÉLIX LECLERC, Ailleurs Mes longs voyages Dieu 
qui dort Monic 3 Noces d'or, etc
l«4.717 - FtUX LECLERC, lo ». lo gospésie l'échorpe 
Errances Do ré mi Tzigane, ttc.
632S 001 - SERGE LAMA, Superman Un (ordm sur la terre 
Soteil de nuit Vivre tout seul le taxi jaune, l'omouf? lo vie de 
chien les chimpanzés Bungalow les tendres amours l'arrangement 
S44 702 - JULIETTE GRlCO II ne faudrait pot que Dons ton lit 
Déshabillez moi lo femme DimH o. etc.
6311033 • FRfOA BOCCARA. Au pays de l’arbre blanc Un
tour on vit Taureau les quot et chemins de l'amour, etc
844 985 PAUL MAURIAT, l’o oge Aquo iws Soyonoro Oh •
lody mary Vole vole farandole le meteque. etc
SOL 30011 - JACQUELINE OULAC lo nuit |opport.ens à la
mer R«n dont lo tête lordres ce soir On n'o pot le droit, etc
SOI 30013 - RAYMOND UVISQUE Mq-ologu. Déjà P.«r.
Bigaouette lettres 0 vn ami Vietnam Kommondotvr

J disques po 
et d'emballage - Taxei en plut 
Suggérer un deuxième choix 
Signifiez si Mono ou Stéréo

te magasin est ouvert 
du lundi ou mercredi iusqu a 6h 
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1 Sonates clair de lune et pathétique.

- BEETHOVEN - Concerto no 4 Szells et Gilets 
■ BEETHOVEN. • Concerto no.3 Szells et Gilelt 

BRAHMS - Concerto pour violon en re, Oistrack et

,S 35025 - BEETHOVEN
Gieseking.
S 35092-MOZART - Horn concerti.- Brain/Phil/Karajan.
S 35411 - SOVIET ARMY CHORUS AND BAND - Song 
of youth. For away. Volga Booth song. Kalinko. etc . . .
S 35427 • SUPPE - Six ouvertures -Kripi.
S 35445 • GRIEG PEER GINT MUSIC. - Royal phil/Beecham 
Hollweg and chorus.
S 3SS47 - VILLA LOBOS - Bochianat bratieirat not.2.3.6.9. 
Victoria de lot Angeles
S 35614-TCHAIKOVSKY - Ouverture l812,Karajan 
S 35615 - DVORAK.- Symphonie no.5. Smetatno/ la moldeau/ 
Von karajan.
5 35642-MOZART • Don giovonni. - Schwarzkopf/Sutherlond 
S 35722 - BEETHOVEN - Piano concerto no.5. Claudio Arrou 
S 35726 - CHOPIN - let volt*». Molcuzyntki 
S 33728 - CHOPIN - Les six polonaises. Moltuzyntki.
S 35740 - TCHAIKOVSKY. - le lac des cygnes et la belle au 
boit dormant. Von Karajan.
S 35777 • SCHUBERT - Trout quartet. Menuhin/Amadeus cordes 
S 35818 - BIET - Exteoits de Carmen. Victoria d* lot Angeles,
S 35821 • PUCCINI - Extraits d* Modor^ Butterfly, Victoria de 
las Angeles.
S 35827 • GOUNOD. - Extraits de Faust. Victoria de lot 
Angeles.
S 33877 • VIVALDI - les quatres taisons. Virtuosi di Roma 
S 35882 - MARIA CALLAS • Extraits d'opera français.
S 35890 - ROSSINI - les ouvertures. Von Karajan.
S 35922 - SIBELIUS • Symphonie no.3 Finland'n The Phil/ 
Von Karajan.
S 35924 - SAINT SAENS - Symphonie no.3 Georges Pretr*
S 33936 - ROSSINI - Extraits du Barbier de Seville. Mario Collas.
S 35946 - SCHUBERT • Th* great symph Klemperer.
S 33948 - MOZART - Petite musique d* nuit. Water music. 
Von Karajan.
S 33953 -POULENC - Gloria in G majeur. Georges Pretr*.
S 33983 - CHOPIN * Mazurkas • Malcuzyntky.
S 36006 • BACH: • Concerto en r* mineur pour violon e» orch. 
VIVAlDh Concerto en re mineur pour deux violons violoncelles et 
cordes. Milstein.
S 36003 • SAINT-SAËNS * Concerto pour violon et orch. no 
3 Milstein et Fistourali
S 36010 - BACH - Deux concertos pour violons. Vivaldi) 
Concerto. • Milstein.
S 36026 - WEST MEETS EAST • Vol.2 R Shankar et Menuhih.
S 36027 - BEETHOVEN - Concerto no 1 Szells et Gilelt.
S 36021 - BEETHOVEN - Concerto pour piano no.2. Szells 
Et Gilelt.
5 36030 
S 36031 
S 36032
Szel.
S 36035 • BARTOK • pour orch. Seiji Ozawa 
S 36038 • BERLIOZ - Romeo et Juliette Musique orch. Chicooo 
sym. orch/Giulini.
S 36039 - STRAVINSKY - Suites de Petrouschka et Oiseau 
de feu. Chicago tym. orch.
S 36040 - BRAHMS. • Symphonie no 4 Chicago sym orch./ 
Giulin.
S 36041 • BACH - Preludes nos. 1.6.9 - Jésus lo joie de l'hommt 
desire. Gavotte no. 1.2. pour so ite violoncelle nos.5.6. Christopher 
Parkening
S 36044 • SCHUBERT - Symphonie no 9 Szell/Clevelond orch.
S 36103 - BACH > concerto en re mineur pour violon haut bois 
Handel Concerto Haut bois no». 1.2 3 • Coossens/Yehudi/Menuhln
S 36108 RAVEL • le bolero. Cluytent.
S 36121 - MOZART - Symph nos.35 et 36 Cluytent.
S 361 29 • MOZART • Symph. no» 38 et 39 ■ Klemperer 
S 36130 CORELLI > Quatre concerti grossi. - Virtuoso di Roma
S 36135 - LES MEILLEURS SOPRANOS - Schowzkopf/De 
lot angelet /Cretpin.
S 36143 • RID ARMY ENSEMBLE - Komarintkayo KeÜmko. 
Anne lourie
S 36146 • CHOPIN - Ballades, - Mokuzyntki
S 36 ISO-SCHUBERT .RkhN ou piano.
S 161 S3 - CONCERTO BAROQUI • Haut bois - Zonlini/Flute.
Retpili /Virtuoso di Roma
S 361 BS - MOZART • Symph noi.40 et 41 Klemperer 
S 36197 - RACHMANINOFF • Concerto no 3 /Molcuiymik.
S 36206 - RED ARMY ENSEMBLE VOL.3 - la meneHo se 
The vanog. fcte
S 36207 - ROSSILI • Extraits du Borbier de Seville V de las 
Angelet ■
S 36226 • FLOTOW - Ext'ortt de Martha Frkk/Wunderlith.
S 36231 - MOZART • Concerto pour violon not 1 et 2 Menuhm.
S 36226-HAYDN • Six flute quartets op S Rampol
S 36246 • DVORAK • Symph no 9 du nouveau monde./
Klemperer
S 36247 • MOZART - Serenade pour treize instrument» a 
vent Klemperer
S 36260 - STRAIVINKSK Y - l oiseau de feu suite/Jouf 
Krps
S 3312 - BIZET - Extraits d* Carmen/Collas et O. Pretre 
S 36324 • HANDEL - («traits d: Mesne /Gedda et Scharzkopf 
S 36333 - CARL OFF - Cormino Burono /De Burgos 
S 36336 • BACH • Concertos /Yehudi et Menuhm 
S 36337 - BACH • Trois sonates pour flûte» /Sheffer et Mokom 
S 36339 - MOZART - Concertos pour flute et orch Debott/ 
orch Moscou
S 36341 • SCHUBERT • The trout and other songs Fisher 
Dieikou et Moore
S 363S0 - BACH • Sonates pour flutes Schoffer et Mokom
S 36369 - BEETHOVEN - Concerto en re mo|*vr Menuhin 
S 36413 • OFFENBACH • E •traits de Teles ef Hoffman/ 
Schwarzkopf /Geddo/Delot Angeles /Cluytent
S 36411 - WEST MEETS EAST VOL I - Menuhm/Rokho/
Menuhin
S 36420 • HOLST • Les planètes /New phil orch /BouH 
S 36421 • SAINT-SAËNS • le carnaval des animaux/O. 
Pretre
S 36424 - BEETHOVEN • Sonates pathetique/clair detune /
Leo odieux Boretsoim au piano
S 36459 - EB1K SATIE • Musique pour ptono val 2 • lo belle 
errent».que f n habit de cheval Chapitre» traurn*ees tout sens 
S 36482 • ERIK SATIE • Musique peur piano vol I
S 36486 - ERIK SATIE • louis Aurioromb#

S 36496 - RODRIGO • Concerto d'Aranguei./A Dizo.
S 36507 - BACH > Musique d’Orgue de la cathedral* de Spit- 
tont Maurice t* Maria Madeleine Durullo.
S 365 1 2 - MOZART - Symph. nos. 32 35 et 3B Barenboim 
S 36517 - BERLIOZ - Symph. fantastique./Charles Munch 
S 36518 - LA Marseillaise et autres pieces favorites Françaises 
Orch de Pari».
S 36566 - VERDI • Aida. Extraits. Nllsohn. Coreli. et Mehta 
S 36580 - HAYDN - Concerto en re majeur./Barbirolli 
S 36583 - DEBUSSY - la mer Nocturnes./orch. de Pari»/ 
Barbirolli
S 36584 - RAVEL - le bolero (Rapsodie espagnole.) orch. 
Paris/Munch
S 36587 • MESSIAEN - Quartet for theend of the time Beroff au 
piano.
S 36591 - RACHMANINOFF - Sonate en g CMOPINt sonate 
en g Ciccolini au piano. Tortelier au «eoloncelle.
S 36598 - CHOPIN - les valses /Augustin Anievas 
S 36626 - SCHUBERT - Symph. no 8 Menuhin 
S 36642 - SCHUMANN: Concerto violoncelle. Saint-Saensi Con­
certo violoncele. Pretre./Barenboim/new phil. orch 
S 36683 - MUSSORGSKY RAVEL - Pictures at an ex.bition.
orch. de Paris
S 36689 - SCHUMANN - Symph. no.3/Klemperer 
S 36713 - ERIK SATIE • Ciccolini m. Mesple . . .Gedda.
S 36714 - ERIK SATIE - Musique pour piano vol. 4/Gnos»iennet. 
nos. L u Deux reveries nocturnes, le (ils des étoiles. Ciccolini.
S 36716 - VICTORIA DE LOS ANGELES - Spanish folk sangs 
S 36727 - BEETHOVEN - Triple concerto en re./Oistrack (violon) 
Rostropovich (violoncelle) Richter (Piano) Karajan cond orch phil. 
Berlin.
S 36728 - BRAHMS - Concerto no. 2 Richter 
S 36730 • VERDI - Extraits de Rigoletto./Molinarri - Pradelli 
S 36731 • GOUNOD - Romeo et Juliette. Extraits./Opera de Paris 
S 36471 - HANDEL * Pour coronation anthems./Ambrosian 
singers. Menuhin.
S 367SS - TCHAIKOVSKY - Concerto no.1 pour piano. 
Weissenberg. • Orch. Paris. Karajan.
S 36774 - ERIK SATIE - musique pour piano. Ciccolini.
S 36775 - BEETHOVEN - Messe on C /Oiulinl.
5 36786 - MUSIQUE DE VARESSE? - Simonovitch./MIchoel 
Deboit a la llufe.

2 DISQUES

B 3603 • BIZET - le pecheur de perles/Oerveau. • Blanc 
Gedda • Micheau/2 disques
SB 3627 J.S BACH • Concerto brondbourgeois ou complet. 
Klemperer/ 2 disques
SB 3634 MAHLER • Symphonie no 2. en c moneur. Schwarzkopf/ 
Rossi mojdan/phll. orch. Klemperer.
SB 3643 - PUCCINI • la boheme./Sereni. • Gedda. • Thomas 
Shippers • 2 disques.
SB 3649 - VERDi • Mette requiem,/ludgig • Gedda • Schwarz­
kopf - Phllarmonla. • Glullni. / 2 disques 
SB 3697 - HOMMAGE A GERALD MOORE - Mozart - 
Schubert • Mendelssohn. • Haydn. • Rossi Brahms. • Schumann. • 
interpretee par De lot Angeles. Schwarzkopf. • Fisher • Dieikau.
3B 3747 - CHOPIN - Nocturnei./Weiisenberg / 2 disques 
SB 3757 - VERDI • Requiem / Montderrot Cobello. • Vickers. 
Borrolli. / 2 disques
SB 3760 - MAHLER • Symphonie no.5 / New phil orch. & 
Barbirolli 2 disques.
SB 3763 • BACH • les quatre suites pour orchestres New phi- 
larmonio cod Klemperer 2 disques.

3 DISQUES

SC 3604 - PUCCINI • Madame Butterfly./fijording • De loi An 
gelet 3 disques
SG 3615- BELLINI • Normo /Franco Corel* et autres. 3 disques.
SC 36S2 • VERDI - II Travotore/Monetto. Merrill/Corelli el 
autres. / 3 disques
SC 3657 • HANDEL - le messie/Gedda.-Hines.-Schwarzkopf- 
Hoffman phil. orch • Klemperer / 3 disques

3703 • HANDEL • Messiah /Tear • Herincx • Baker et outres. 
English chamber orch Mockerro. / 3 disques 
SC 3414 • PRICE IGOR • Boris.-Cristoff Consfotin.-Chekerliitk*- 
Todorov et outres./ 3 disques
SC 3716 • VERDI • Aida,/Nilsson Corelli. Bumbry orch. chor 
of opera house rome / ] disques
SC 3711 • VERDI - R.goletto / Geddo • Ricclordl.-Di Bello 
Grist -Molinori Pradelli /3 disques
*G 3720 BACH • Messe en B mineur / Geddo -New philarmonio 
creh. cond. Klemperer /3 disques
SC 3734 - GOUNOD BOMIO ET JULIETTE - Bisson Coles
Freni Corelli et outres Orch et chor Theatre de l'opero lombard 
SC 3736 • MASSENET - Werther/Benoit Ongowriou Geddo 
loi Angeles 3 disques
SC 3742 - VERDI - Otello/Fisher Dieikou Bornirolli / 3 disque 
SC 3767 • BIZET CARMEN • Mirella Freni Joo Vicktft.- 
Paris opéra Rafaël Frunhbeck 3 disques
*G1- J772 • 88LLI I PIRATA - Cobolle Mort. Copwcilh. 
Borotti Covezzini /3 disques

-4 DISQUES s. 20’8

SO 3605 - MOZART
km / 4 disques
SO 3601 - MOZART • le mariage de Figaro /philermomo o»ch / 
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La 26e assemblée générale 
de TON U s'ouvre aujourd'hui

NATIONS UNIES (AFP) - La vingt- 
sixième session de l'Assemblée géné­
rale des Nations unies sera déclarée 
ouverte à 15h cet après-midi par M. 
Edvard Hambro. président sortant. Ce­
lui-ci, après avoir prononcé une allocu­
tion de circonstance dont l'usage veut 
qu elle ne puisse susciter aucune con­
troverse, demandera, conformément à 
l'usage également, une minute de si­
lence "consacrée à la prière et à la mé­
ditation" .

L'Assemblée générale procédera en­
suite à l'élection des membres de la 
commission de vérification des pou­
voirs. Ce sera une formalité, car cette 
commission est déjà constituée offi- 
deusement à la suite des négociations 
pour la répartition des sièges auprès des 
commissions et autres organismes, 
négociations qui se déroulent pendant 
toute l’année qui précède l'Assemblée 
générale à l'intérieur des groupements 
géographiques de l'ONU.

Même formalité pour le point sui­
vant de l'ordre du jour de cette séance

inaugurale: l’élection du président de 
la session de l'Assemblée. On sait de­
puis l’Assemblée générale précédente 
que ce sera M. ndam Malik, ministre 
des affaires étrangères de l’Indonésie.

Il lui appartiendra, après avoir pro­
noncé un discours d’entrée en fonction, 
d'accueillir avec le cérémonial tradi­
tionnel les nouveaux membres des Na­
tions unies: Bouthan. Bahrein et Qatar, 
c’est-à-dire les 128e, 129e et 130e 
membres de l’organisation mondiale.

Dès après cette séance inaugurale, 
l’Assemblée générale constituera ses 
structures: elle élira les présidents de 
ses sept commissions: politique, écono­
mique, sociale, des territoires non au­
tonomes, budgétaire, juridique et poli­
tique spéciale (dans cet ordre).

Le bureau de l'Assemblée composé des 
présidents de ces commissions et des 
17 vice-présidents de l’Assemblée dé­
cidera ensuite de la répartition des'109 
questions de l'agenda de l'Assemblée 
parmi les commissions. Cette tâche

Le nouve au gouvernement égyptien

Sadate concentra entre ses 

mains ia réalité du pouvoir
LE CAIRE (AFP) - Contrôle person­

nel accru du président Sadate sur le gou­
vernement, accent mis sur les relations 
arabo-soviétiques, effort pour tenter de 
sortir l’administration égyptienne de la 
bureaucratie et de la routine, telles pa­
raissent être les trois caractéristiques 
du nouveau cabinet égyptien, installé 
dimanche au Caire.

Le président Sadate s'est en effet 
constitué à cette occasion un véritable 
super-gouvernement de six membres 
qui seront ses “yeux" dans les grands 
secteurs de l’activité du pays.

Il s’agit de:
-M. Hafez Ismail, ancien ministre 

d'Etat aux affaires étrangères, ancien 
ambassadeur à Londres et à Paris, ancien 
directeur des services spéciaux et ancien 
général. I! y a une dizaine d’années, il 
était considéré comme le meilleur stra­
tège de l'armée égyptienne. Il devient con 
seiller du président Sadate pour les ques­
tions de securité nationale

- M. Abdel Salah el-Zayyat, premier 
secrétaire du comité central de l’Union 
socialiste arabe, qui devient conseiller 
pour la politique intérieure.

M. Hassan el-Tohami, conseiller

Çour les affaires administratives (M. 
bhami fait actuellement partie du tri­

bunal révolutionnaire chargé déjuger les 
“comploteurs” de mai).

- M. Hassan Sabri el-Kholi, conseil­
ler pour les affaires étrangères et plus 
spécialement interarabes.

M. Mohamed Fathallah el-Khatib, 
conseiller pour les questions économi­
ques et sociales.

- Le général Mohamed el-Leissi Mas- 
sef qui. en tant que commandant de la gar 
de république, a joué un rôle décisif en 
faveur du président Sadate lors de la 
crise de mai dernier et qui devient son 
conseiller pour les affaires militaires.

de la réalité du pouvoir, déjà nettement 
marquée par la constitution adoptée le 
11 septembre.

Le deuxième élément remarquable du 
nouveau cabinet est la nomination de M. 
Mourad Ghaleb, ancien ambassadeur à 
Moscou comme ministre d’Etat aux af­
faires étrangères.

Selon le quotidien “Al Ahram”, M. 
Mourad Ghaleb aura la charge des re­
lations égypto-soviétiques et même sans 
doute celles entre la fédération des ré­
publiques arabes d’Egypte-Libye-Syrie 
et l’Union soviétique.

Cette nomination est une indication 
de plus que le président Sadate ne croit 
plus guère à l’efficacité des bons of­
fices américains pour trouver une issue 
à la crise du Moyen-Orient, mais au 
contraire à la nécessité de reprendre 
d’étroites relations avec Moscou dans 
tous les domaines.

Enfin, troisième objectif de la nou­
velle équipe: en supprimant ou jume­
lant certains ministères, lutter contre 
la bureaucratie et la routine d’une ad­
ministration qui a profité des options 
socialistes de l’Egypte pour envahir et 
paralyser peu à peu tous les secteurs 
économiques du pays.
“Le président Sadate et son premier 

ministre Mahmoud Fawzi, qui font équi­
pe maintenant depuis presque un an, 
restent donc fidèles à leur promesse 
faite en prenant le pouvoir de réfor­
mer les structures sclérosées ' de 
l'Etat égyptien, pour d’une part amé­
liorer le niveau de vie des citoyens et 
d’autre part se mettre peu à peu en 
meilleure posture pour lutter contre 
r’ennemi israélien”.

Ulster

est loin d'être uniquement mécanique. 
Elle comporte parfois la décision de 
soumettre une question à une commis­
sion donnée au lieu de la faire débattre 
par l'Assemblée plénière ou inverse­
ment. Pour la session qui s’ouvre au­
jourd’hui. le bureau devra décider aus­
si de la séparation ou de l'amalgame 
des deux projets de résolution concer­
nant le statut de la Chine aux Nations 
unies, projets dont l’un prévoit l’expul­
sion de Taiwan de l’organisation. En 
d’autres cas aussi, des décisions de 
procédure peuvent avoir une significa­
tion et des conséquences politiques évi­
dentes.

On peut prévoir ainsi que le débat sur 
la question de la représentation chinoise 
pourrait se dérouler auprès de l’as­
semblée plénière et il en sera de même 
sans doute du débat prévu sur la situa­
tion dans le Proche-Orient. Les ques­
tions relatives au désarmement sont 
généralement soumises à la première 
commission, c'est-à-dire à la com­
mission politique, avant que l’assem­
blée pléniere les entérine.

L’atmosphère de la session est domi­
née par la perspective de la lutte qui 
s’engagera non pas pour conférer à la 
république populaire de Chine le siège 
de la Chine aux Nations unies car il 
est évident que la grande majorité des 
membres de l’ONU estime que ce siège 
revient à Pékin, mais pour essayer de 
maintenir Taiwan en tant que membre 
des Nations unies. Les Etats-Unis, à en 
croire les déclarations de leurs repré­
sentants, sont décidés à se battre fa­
rouchement pour Taiwan, mais on com­
mence à parler dans les couloirs d’un 
voyage anticipé du président Nixon à Pé­
kin: il était prévu qu’il s’y rendrait 
au début de 1972 et des rumeurs ve­
nues de Washington donnent à enten­
dre qu’il pourrait s’y rendre bien plus 
tôt, avant, en tout cas, le débat sur la 
Chine à l'ONU que l’on prévoit pour la 
mi-octobre.

Quant au débat attendu sur le Pro­
che-Orient, le secrétaire général sortant 
des Nations unies, U Thant, en a préparé 
le ton et la teneur en déclarant, dans 
son rapport annuel à l’Assemblée, que 
l'intransigeance d'Israël et son refus 
de s’engager à évacuer les territoi­
res occupés étaient largement responsa­
bles de la paralysie des efforts de paix.

L’Assemblée générale devra, au cours 
de sa vingt-sixième session élire un 
successeur a U Thant et entérinera pro­
bablement le choix des grandes puissan­
ces.

En fonction des grandes questions qui 
marquent ainsi l’ouverture des assises 
mondiales de New York, la coutumière 
convergence annuelle au siège de l’ONU 
d’un grand nombre de ministres des af­
faires étrangères pourrait revêtir une 
particulière importance. Un grand bras­
sage d’idées politiques se prépare en 
tout cas, avec les chefs des diplomates 
des grandes puissances comme “pivots” 
d’éventuelles négociations.

A la veille de l'ouverture de l’As­
semblée générale, le secrétariat de 
l’ONU avait annoncé que trois chefs de 
gouvernement, cinquante ministres des 
affaires étrangères et quatre personna­
lités de rang ministériel étaient attendus 
pour cette vingt-sixième session.

Les balles "dum-dum" 
font leur apparition

En ajoutant à la formation de ce "su­
per gouvernement” la suppression du 
ministère de l'administration locale qui 
avait jusqu’à présent autorité sur les 
gouverneurs de provinces et leur ratta­
chement direct au conseil des ministres 
(sans doute dans la réalité à M. Hassan 
el-Tohamy), le président .Sadate para­
chève la concentration entre ses mains

Les deux 
Corées

PANMUNJOM (AFIM - La conferen­
ce préliminaire sur la question des fa­
milles coréennes séparées par la ligne 
d’armistice s’est ouverte hier à Pan- 
munjom.

Le chef de la délégation de Corée du 
Sud, M. Kim Yunjoo, a déclaré avant le 
début de la seance qu i! espérait que le 
dialogue amorcé contribuerait à éliminer 
une a une les barrières qui séparent 
les deux pirties de la Corée. Le chef 
de la délégation nord-coréenne M. Kim 
Taihui, a pour sa part proposé l’ouver­
ture à Panmuniom d'une conférence plé­
nière, à laquelle participeraient les pré­
sidents des Croix rouges sud et nord- 
coréennes.

LONDONDERRY (d'après AFP)- 
Un caporal britannique a été grièvement 
blessé hier matin par une balle ' dum- 
dum", a annoncé le commandement mi­
litaire de Ixmdonderry.

Revendiquant cet attentat, la branche 
dite "provisoire" de LIRA a nié avoir 
utilisé de genre de projectiles à expan­
sion. Ceux-ci provoquent des blessures 
si graves que leur usage a été prohibé, 
dès la fin du siècle dernier, par une 
convention internationale.

L IRA a souligné que cette attaque 
était une operation de représailles con­
tre les blessures infligées à un civil la 
semaine dernière à fxjndonderry par 
des soldats britanniques.

La semaine dernière déjà, l’aimée 
britannique avait annoncé que les ti­
reurs de LIRA étaient équipés de balles 
"dum-dum". Des douilles vides avaient 
été trouvées et même des caisses 
complètes de ces balles à l'occasion de 
fouilles.

Selon un porte-parole de l’armée bri­
tannique, la balle ‘ dum-dum” qui a

blessé hier le caporal a été tirée par 
une carabine de type “M-l" et aurait 
pu "transpercer trois hommes d'un seul 
coup".

Ces balles tirent leur nom du lieu 
dit "Dum- Dum" dans les faubourgs de 
Calcutta, où l’armée coloniale britanni­
que avait installé un arsenal en 1800.

Selon l’armée britannique, LIRA utilise 
ces balles dans des mitraillettes de ty­
pes "’niompson" et "M-3" et dans des 
colts 45 automatiques américains datant 
de la dernière guerre mondiale.

En outre, les membres de LIRA ont 
perfectionné les autres armes “terro­
ristes". C'est ainsi qu'ils ajoutent 
dans les cocktails Molotov du savon et 
du sucre, ce qui fait adhérer le liquide 
enflammé à tout ce qu'il touche. Quant 
à la bombe à clous, qui consiste en un 
ou plusieurs bâtons de gélignite entou­
res de centaines de clous, elle a un ef­
fet aussi dévastateur que celui des chra- 
pnels et a déjà fait de nombreux bles­
sés dans les rangs de l’armée britan­
nique.

Cambodge

Les maquisards détruisent plus de 
la moitié des réserves d'essence

PHNOM PENH (AFP) - Entre cin­
quante et soixante-quinze pour cent des 
réserves d’essence pour le Cambodge 
ont été anéantis, hier à l’aube par l’at­
taque d’un commando vietcong-nord viet­
namien qui a détruit dix-sept des vingt- 
neuf réservoirs de stockage appartenant 
aux compagnies "Shell’' et “Esso’' cons­
truits à la périphérie de Phnom Penh.

MOSCOU (AFP, AP)-Plus de 900 
Juifs soviétiques affirmant parler au 
nom de 3,000 membres de leurs famil­
les. ont signé une pétition, adressée aux 
dirigeants soviétiques et à la 26e Assem­
blée générale de l’ONU, dans laquelle 
ils demandent que, conformément à la 
déclaration des droits de l’homme et à 
la constitution soviétique, le droit d’é­
migrer leur soit accorde.

Cette pétition, dont certains exemplai­
res sont parvenus aux correspondants 
occidentaux à MoOou, déclare notam­
ment: “un nombre toujours croissant 
de Juifs refusent leur assimilation par 
les autres peuples de l’URSS. Il s’agit 
d’une tendance historique, que ne peu­
vent pas supprimer les mesures admi­
nistratives”.

Le document ajoute : “les Juifs d'URS: 
sont privés de la possibilité de vivre en 
tant que Juifs... En URSS, la culture hé­
braïque est morte, il n’y a pas de vie 
nationale, ni écoles, ni théâtres hébraï­
ques, ni la possibilité d'étudier notre 
langue et l'histoire du peuple hébraï­
que, et le nombre des Juifs parlant leur 
langue diminue de jour en jour avec une 
rapidité sans précédent".
“Après plusieurs dizaines de généra­

tions, lit-on dans le texte, il appartient 
à la nôtre de parcourir l’ultime étape 
du plus long chemin de l’histoire, une 
route longue de deux mille ans... Notre

Nixon en Chine: 
les Américains 
d'accord à 68%

WASHINGTON (AFP) - Les Améri­
cains approuvent le voyage du président 
Nixon a Pékin dans une proportion de 
68 contre 19 pour cent mais ils n’en at­
tendent généralement pas de résultats 
immédiats importants, révèle un sonda­
ge de l’institut Louis Harris publié hier 
par le Washington Post.

Le commando a attaqué les dépôts 
au bazooka chinois et au mortier de 82 
mm et a pu disparaître sans avoir subi 
de pertes. Trois soldats cambodgiens 
ont été tués et un civil a été blessé.

Cette attaque et les pertes en carbu­
rant qui en résultent posent dès mainte­
nant avec acuité le problème du ravitail-

sort ne peut être réglé que d'une seule 
façon - par notre reto ur chez nous’ '.

Le document a vraisemblablement cir­
culé pendant plusieurs semaines dans de 
nombreuses vibes d'URSS. Le groupe 
le plus important des signataires est 
constitué par 400 familles géorgiennes, 
représentant 2.500 personnes, viennent 
ensuite 150 familles de Vilnious (Li­
tuanie), 130 de Riga (Lettonie), 25 de 
Kiev, 22 de Kichinev (Moldavie) 44 
de Minsk et plusieurs centaines de person 
nés de Moscou, Léningrad, Odessa. Sver­
dlovsk, Kharkov et Rostov.

Ce document, qui semble avoir réuni 
le nombre le plus important de signa­
tures depuis la relance de la campa­
gne juive pour l’émigration, n'est pas 
encore, croit-on, parvenu à ses desti- 
nataifes, l'ONU et le gouvernement so­
viétique.

La crise monétaire

GENEVE, Nations unies (AFP) - 
Le conseil de commerce et du dévelop­
pement de la CNUCED a adopté hier, 
en dépit de l’opposition des pays indus­
trialisés une résolution recommandant 
“la pleine participation des pays en voie 
de développement aux consultations et né 
gociations sur la réforme du système 
monétaire international”. La résolution, 
vivement combattue par les Etats-Unis 
qui l’estimaient “inopportune et inutile”, 
a été adoptée par 30 voix contre 16. 
La France et l’Espagne se sont abstenues.

Le tiers monde obtient par cette ré­
solution que des consultations soient 
engagées avec le directeur général du 
Fonds monétaire international afin 
que “les intérêts des pays en voie 
de développement soient dûment pris 
en considération dans toute évolution

lement du pays en essence et on s'attend 
à un rationnement du carburant dans les 
prochains jours afin que ne soit pas mena­
cée notamment la poursuite des opera­
tions militaires en cours dans le pays et 
en particulier de la plus importante 
d’entre elles, "Tchenla II”, destinée a 
nettoyer la route numéro six.

Le dépôt, situé à quatre kilomètres au 
nord de la capitale entre Tonie Sap et 
une voie ferrée qui longe une région 
de marécages et de lagunes a été at­
taqué à minuit trente après que le com­
mando vietcong nord-vietnamien qui avai 
progressé a bord d’un canot à moteur 
et de deux sampans, se fut déployé sur 
environ trois cents mètres, le long de la 
ligne de chemin de fer.

Les quelques hommes qui le compo­
saient se sont d'abord attaqués au seul 
poste de garde tenu par les forces gou­
vernementales hors de l'enceinte des dé­
pôts.

Après avoir tué les trois soldats du 
poste de garde, les membres du com­
mando ont tiré d'environ trois cents 
mètres sur les quatorze réservoirs de 
la compagnie " Esso" dont huit ont été 
totalement détruits - un réservoir de 
gaz notamment à explosé et a été projeté 
a plus de cent cinquante mètres. Puis ce 
fut neuf des quinze réservoirs de la com­
pagnie "Shell" qui furent atteints.

Douze heures après l'attaque, les dé­
pôts fia mbent encore et certains spécia­
listes affirment que le gaz ou Les- 
sence s’échappant des brèches occa­
sionnées par les obus de bazooka peuvent 
brûler pendant plusieurs jours. Quant aux 
pompiers. dépassés par l'ampleur de la 
catastrophe leur tâche consiste surtout 
à empêcher que Lincendie ne s'éten­
de.

ultérieure du système monétaire inter­
national”. De même, le secrétaire 
général de la CNUCED est invité à 
effectuer “avec toute la rapidité qui 
convient” et avec le concours du FMI 
et d’autres organismes financiers des 
études sur:
• lis répercussions de la situation 

monétaire internationale actuelle sur 
le commerce et le développement des 
pays du tiers monde;
• les éléments qui devraient contri­

buer à la réforme nécessaire du systè­
me monétaire international afin que celui 
ci constitue “un cadre convenable pour 
le maintien de la stabilité monétaire, 
de celle des changes et de la stabilité 
financière en vue de promouvoir le 
commerce et le développement du tiers 
monde”.

900 Juifs soviétiques 
revendiquent le droit 
d'émigrer en Israël

Le tiers monde entend 
avoir voix au chapitre

Le niveau de ^■■■■■■■■■IIDECOUPEZ CETTE ANNONCE POUR DES ESC0IVIPTESlMiiiiili|*#

vie en Chine
HONG KONG (AFP)-Le 

revenu moyen des travailleurs 
chinois a augmenté de 50 pour 
cent en dix ans tandis que les 
prix demeuraient stables ou 
diminuaient, affirme l'agence 
Chine nouvelle dans un arti­
cle sur le niveau de vie en 
Chine.

A plusieurs reprises, les 
salaires ont fait l'objet d’ajus­
tements qui ont permis une 
augmentation graduelle des 
revenus, notamment des plus 
bas, indique l’agence.

Le salaire moyen des ou­
vriers et des employés est de 
l'ordre de 650 yuans (un yuan 
45c) ce qui représente plus 
de 50% d'augmentation par 
rapport aux salaires de 1952, 
précise l'agence.

Chine Nouvelle déclare éga­
lement que l’échelle des salai­
res en Chine est de un à cinq, 
que le chômage a disparu de­
puis dix ans et que le nom­
bre d’emplois est six fois su­
périeur à celui d'avant la libé­
ration.

La plupart des familles ne 
dépensent pas plus de 4 ou 5% 
de leur revenu pour le loyer, 
l’eau, l’électricité et les char­
ges.
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ESPAGNOL ITALIEN ANGLAIS ALLEMAND JAPONAIS
Après dix ans d'expérience dans l'enseignement des langues, l'école 
Globe vous propose ses nouveaux programmes intensifs, privés ou en 

groupe.

Chacune de vos leçons sera enregistrée et vous pourrez ainsi emporter 
et reviser vos cours chez vous.

Nous limitons nos groupes à quatre élèves, ce qui permet au professeur 
de s'occuper attentivement de chacun d eux.

À Globe, magnétophone, cassettes, laboratoires de langue, livres et 
frais d'inscription sont comprî* dans le prix du cours.
Téléphonez, noire service pédagogique vous conseillera gratuitement.

866-9731 !i0be

école/de langues

Suite 1538, 1 Place Ville Marie

866-9731

Israël: 3,062,000 habitants
TEL AVIV (AFP) - Israël 

(sans les territoires occupés), 
compte trois millions soixan­
te cfeux mille habitants dont 
deux millions six cent dix 
mille sont Juifs, annonce le 
bureau central des statistiques 
israélien

De septembre 1970 à sep­
tembre 1971 la population 
d’Israël s’est accrue de 
84,000 personnes dont 67,000 
juifs et 17,000 arabes israé­
liens. Cet accroissement dé­
mographique est dû pour 60% 
à l'accroissement naturel de 
la population et pour 40% à 
l'immigration. L’excédent des 
arrivées sur les départs aura 
été durant cette période de 
30,800 personnes.

D'autre part le chef du dé­
partement de l’expansion agri­
cole a révélé qu’Israël se 
proposait de créer avant sep­
tembre 1972 six nouvelles lo­
calités dans les territoires

occupés, qui viendront s’ajou­
ter aux trente-trois localités 
fondées depuis la guerre des 
Six-jours.

Le chef du departement 
agricole a également précisé 
que plusieurs de ces commu­
nes nouvelles étaient déjà in­
dépendantes économiquement 
et que leur gestion était béné­
ficiaire.

15% des jeunes 
Américains ont 
déjà fumé la mari

NEW YORK (PA)-Une en-

Suête faite par le département 
e la santé publique de l'uni­

versité Columbia révèle que 
15% des jeunes ont déjà fumé 
la mari et que 3% en ont fu­
mé plus de 60 fois. Le Dr 
Eric Josephson, de cette uni­
versité. a noté à sa grande sur­
prise que les filles fument 
tout autant que les garçons.

NOS ESTIMATEURS SONT DES EXPERTS EN AMELIORATIONS ET SAURONT 
VOUS CONSEILLER DANS VOS TRAVAUX DE RENOVATIONS.
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Les tractations Québec-Ottawa: 
des "manipulations"partisanes
Suite de la première page

nés peuvent avoir une aide plus décente 
qu’elles ne reçoivent si elles restent en­
semble.

M. Samson note au passage que 80 
pour cent des cas ou des problèmes 
qui sont soumis par des électeurs relè­
vent du ministère des affaires sociales, 
et que le plus grand nombre de plaintes 
a trait à l’aide sociale elle-même.

Lors du passage du ministre M. Claude 
Castonguay, a Rouyn-Noranda, il y a deux 
semaines, un bon partisan libéral s’est 
plaint de ce oue les gens doivent avoir 
recours aux députés pur régler leurs 
problèmes; et les députés, selon lui, 
se font du capital politique avec ça.

Ne sachant trop que répondre, le mi­
nistre a donné la parole a M. Samson, 
qui était d'ailleurs au micro depuis un 
bon moment déjà.

Après avoir raillé sur un film futu­
riste (que l’on venait de présenter pour 
la première fois et qui est tout aussi­
tôt disparu de la tournée ministérielle), 
le député a fait état de nombreux pro­
blèmes.

Il s’est demandé pourquoi des per­
sonnes âgées de 63 ou 64 ans ne peu­
vent pas avoir une aide sociale sem­
blable à ceux q ui ont 65 ans.

Il a souligné que l'aide scolaire ($25 
par enfant à la rentrée des classes) n’a 
été disponible à Rouyn-Noranda qu’au 
début de septembre, juste avant la 
rentrée, et que les agents de bien-être, 
déjà débordés de travail, n’ont pu suffi­
re à la tâche.

n a conclu en disant qu’il aimerait 
bien mieux ne pas devoir intervenir,

mais qu’il le faisait pur rendre ser­
vice et qu’il continuerait à le faire 
tant que les gens recourront à lui. Fort 
ppulaire, il a été applaudi chaleureuse­
ment, plus que le ministre, et le parti­
san liberal était tout penaud !

Affable, d'un abord simple et direct, 
M. Samson préfère et de beaucoup s’oc­
cuper de cas concrets, de problèmes quo­
tidiens, plutôt que d'élaborer des théo­
ries politiques ou de savantes straté­
gies. Dans son comté, il est prtout et 
très actif. A Québec, entouré de ses 
onze députés, il jouit du prestige d’un 
chef de parti. On a déjà dit des représen­
tant du Ralliement créditiste qu’ils 
étaient les "Madame X” du Parle­
ment. La boutade ne leur déplaît pas: 
elle colle à leur rôle, à celui qu'ils jouent 
avec le plus d'aisance et de succès.

Allocations familiales
Le chef du RC n'est pas d’accord 

avec le caractère sélectif du projet 
fédéral sur les allocations familiales. 
Il y a là, dit-il, un danger de contrôle 
indus et de discrimination. Sous pré­
texte d’économiser quelques millions, 
on va les perdre en multipliant les mé­
canismes et la bureaucratie, de même 
que les risques d’injustices envers les 
citoyens.

M. Samson est opposé, par contre, 
au projet de loi numéro 65 portant sur 
la réorganisation des services de santé 
et des services sociaux.

Reprenant à son compte des doléan­
ces entendues dans son comté et ail­
leurs, il explique qu’il vaudrait mieux

Canada-USA

incidents de frontières
OTTAWA (PC) - Pour la plupart des 

Canadiens, les disputes terntoriales 
entre le Canada et les Etats-Unis ap­
partiennent à l’histoire du XKème siè­
cle.

Des incidents récents, mettant en 
cause des bateaux de pêche, indiquent 
toutefois qu'il reste encore un certain 
nombre de questions irritantes en ce qui 
concerne les frontières et autres points 
de juridictions entre les deux pays.

Ces questions se divisent principale­
ment en deux catégories: il y a d'abord 
les questions territoriales proprement 
dites, mais également les droits de souve­
raineté avancés par le Canada et niés par 
les Etats-Unis.

Certaines de ces disputes sont ré­
centes; d'autres remontent à très long­
temps.

L'une de ces disputes a trait à 11 le 
Machias dans la baie de Fundy. Le mois 
dernier, les autorités canadiennes ont 
interdit à des pêcheurs de homard 
du Maine de déposer leurs casiers 
au large de Hie; selon les lois canadien­
nes, la saison du homard ne 
s'ouvre que le 14 novembre.

De leur côté, les Etats-Unis considè­
rent cette ile, située à neuf milles au sud 
de llle canadienne du Grand Manan et 
à une distance égale de la côte du Maine, 
comme territoire américain, et les 
lois américaines, ne fixent aucune fer­
meture de la saison du homard.

Le Canada assure le fonctionnement 
d'un phare sur cette île rocheuse et dé­
solée depuis 1853. Par ailleurs, l'Etat 
du Maine ne met pas en cause la souve­
raineté du Canada sur cette île qui cons­
titue l'un des .points coordonnes d'une 
limite établie plus tôt cette année par 
le gouvernement canadien pour interdire 
la baie de Fundy aux pêcheurs étran­
gers.

Les Etats-Unis ont protesté auprès 
du Canada au sujet du tracé de telles li­
mites, lesquelles ferment de grandes 
étendues d'eau tant sur la côte Est que 
sur la côte Ouest, bien que les intérêts 
des pêcheurs américains soient proté­
gés par des accords bilatéraux spéciaux.

Uneautre disputequi dure depuis long­
temps porte sur l’entrée de Dixon et le 
détroit d Hécafta, entre les îles de la 
Reine Charlotte et la partie continentale 
de la Colombie-Britannique; c’est ci 
1903 qu'un tribunal d'arbitrage a recon­
nu la souveraineté du Canada sur ces 
eaux.

Un incident s est produit dernièrement 
dans ces eaux quand les autorités améri­
caines ont enjoint au capitaine d'un ba­
teau de pêche canadien de mettre le 
cap sur un port de l’Alaska, ce dernier 
a passé outre et s’est rendu à Prince 
Rupert, en Colombie-Britannique avec, 
par surcroit, le fonctionnaire américain 
toujours à son bord.

Le tribunal de 1903 avait fixé pour 
frontière entre la Colombie-Britanni­
que et l’Alaska une droite tracée le long 
de l’ouverture nord de l’entrée Dixon, 
entre le Cap Muzon et le canal de Port­
land.

Le Canada estime que les eaux situées 
au sud de cette ligne sont sous sa sou­
veraineté.

Les Etats-Unis soutiennent par ail­
leurs que cette ligne marque la frontière 
terrestre entre les deux pays sans toute­
fois constituer une frontière des eaux.

Par conséquent, les Etats-Unis re­
vendiquent la souveraineté de leurs eaux 
territoriales, jusqu’à trois milles, et de 
la zone de pêche contiguë, jusqu’à neuf 
milles.

On s’attend à Ottawa à ce que ces 
questions tassent éventuellement l'objet 
de négociations entre les deux pays.

Dans les autres questions de souve­
raineté en litige, il convient de noter les 
limites de juridiction du Canada et des 
Etats-Unis sur la plateforme continen­
tale entre la Nouvelle-Ecosse et le Mai­
ne: la plateforme continentale située au 
nord du Yukon et de l’Alaska, dans la 
mer de Beaufort; celle qui se trouve à 
l’ouest du détroit Juan de Fusa; la sou­
veraineté du Canada sur la baie de Fun­
dy et le golfe du St-Laurent, qui n’est 
pas reconnue par les Etats-Unis pour 
qui ces étendues d’eau font partie des 
eaux internationales; le tracé d’un cap 
à l'autre dans la définition des eaux 
territoriales, politique adoptée par le 
Canada et contestée par les Etats-Unis 
la souveraineté du Canada dans les eaux 
de l'Arctique et quelques autres.

Les questions de la plateforme conti­
nentale ont évidemment des implications 
économiques importantes du fait de 
leur riche potentiel pétrolifère.

Le comité 
anti pauvreté 
met fin 
à son sit-in

Afin de ne pas compromettre la rencon­
tre promise par le ministre des affaires 
sociales, M. Claude Castonguay, aux re­
présentants du comité de coordination 
anti-pauvreté, des assistés sociaux ont 
interrompu hier soir leur sit-in qui durait 
depuis huit jours.

Dans un télégramme reçu hier matin, 
le ministre fixait au 28 septembre à dix 
heures, cette rencontre qui aura lieu dans 
les bureaux du ministère des affaires 
sociales à Montréal.

La SQ dévoile l'identité 
des victimes de Sept-iles

SEPT-ILES (PO-La Sûreté du 
Québec a publié hier l'identité des qua 
tre victimes de deux accidents d’avions 
dont ies débris ont été découverts en fin 
de semaine, dans la région de Sept-Iles.

Le premier appareil, un Cessna 180, 
était pilote par son propriétaire. Rein- 
phart Bultz. âgé de 25 ans. de ville de 
Laval et transportait M Germain Gravel, 
âgé de 51 ans. de Montréal.

Les corps des victimes ont été trou­
vés à proximité des débris de l'appareil, 
à environ cinq milles à l’est de l’aéro­
port de Sept-iles. par un chasseur, di­
manche matin

Les deux hommes revenaient de la 
chasse au caribou et leur avion était 
porté disparu depuis 13h00. mardi dernier 
alors que I aéroport de Sept-iles avait, 
soudainement perdu tout contact radio 
avec l'appareil

Deux résidents de Labrador City,

Horat Wing, âgé de 36 ans, pilote, et 
Jacques-Robert Emond, âgé de 27 ans, 
ont été trouvés sans vie (fans un avion 
Champion J-3 qui s’était écrasé dans le 
lac Faix, à environ 30 milles à l’ouest 
de Labrador Citv.

C est en effectuant des recherches 
pour retrouver le Cessna 182 que le 
major King, du centre de recherches de 
l’aviation, à Halifax, a aperçu, di­
manche, le second avion à moitié sub­
mergé, dans le lac Félix, à environ 100 
milles au nord de Sept-iles.

Les deux hommes avaient quitté 
Labrador City vers 18h00 samedi 
pour aller à la chasse à l’orignal. 
On présume que leur appareil a chaviré 
et se posant ou en tentant de décoller.

L'agent Claude Hébert et le caporal 
Jean-Paul Langlois, de la Sûreté du 
Québec poursuivent leur enquête sur ces 
deux tragédies.

que les retormes en cours soient plei­
nement appliquées avant d’entreprendre 
une autre aventure. A son avis, ce “bill” 
impose la centralisation et le contrôle 
absolu de l’Etat.

Il y a déjà assez de problèmes avec 
l’assurance-maladie, dit-il. C’est rendu 
à un point tel qu’il faut être malade sur 
rendez-vous et que des médecins quittent 
le Québec, ayant perdu toute initiative. 
Les médecins n’ont plus qu’un seul 
"client” - le gouvernement - et ils 
n’osent plus rouspéter, de peur que l’on 
ne retienne leurs traitements ou leurs 
honoraires.

Ce qui est urgent, note-t-il. c'est de 
completer le reseau d’institutions de 
santé et de bien-être, par exemple, 
d’ouvrir le nouvel hôpital de Rouyn- 
Noranda, terminé mais non utilisé, 
alors que les besoins sont urgents, ou 
encore de donner aux vieillards les 
foyers dont ils ont besoin. Cela, dit M. 
Samson, est urgent, mais ce n’est peu- 
être pas électoralement rentable.

Le gouvernement - que ce soit celui 
de l’Union nationale ou des libéraux - 
s’adonne depuis trop longtemps à l’é­
lectoralisme, affirme-t-il, et établit 
ses priorités selon la rentabilité élec­
torale. “Les libéraux, dit-il, ne laissent 
pas leur place quand il s’agit de propa­
gande.”

M. Samson dit du passage qu’il est en fa­
veur d’élections générales à dates fixes.
La Baie de James

Sur un autre sujet, le député de Rouyn- 
Noranda prévoit que le développement 
de la Baie de James sera bénéfique au 
Nord-ouest et au Québec tout entier, 
“s’il se fait suivant les prévisions de la 
loi 50 créant la Société de développe­
ment”. Autrement, dit-il, le succès 
de l’entreprise sera compromis et il 
y aura une grande déception parmi la 
population.

Sans vouloir être pessimiste à cet 
égard, le leader du Ralliement créditis­
te s’interroge sur le bien-fondé de no­
minations de “représentants de la hau-

Camil Samson, chef du Ralliement des créditistes du Québec.

te finance" pour mener à bien le gigan­
tesque projet. Il n’a rien contre M. 
Pierre Nadeau, qu’il ne connaît pas, 
mais il note que le président de la SD- 
BJ était jusqu’ici vice-président de la 
compagnie de finance IAC.

“Là comme ailleurs, soutient-il, le 
gouvernement a les mains liées par la 
haute finance, qui place ses hommes... 
Le gouvernement a la mauvaise habitude 
de faire de la propagande. S’il fallait que 
tout cela ne soit qu’un nouveau piège 
- ce que je n’espere pas - la décep­
tion sera grande".

M. Samson conteste d’autre part la 
déclaration de M. Bourassa selon la­
quelle son gouvernement aurait jusqu’ici 
créé plus d’implois nouveaux cette an­
née que l’an dernier. La vérité, selon

lui, c’est que ces nouveaux emplois se 
font avec la perte d’emploi existants.

Ainsi, quand le gouvernement fait de 
larges concessions a la société ITT pour 
quelle s'établisse sur la Côte-Nord, 
d'autres entreprises forestières doivent 
réduire leurs activités ou même fermer 
leurs bureaux, comme ce sera le cas à 
Rouyn-Noranda pour la CIP, dans quel­
ques mois.

En agriculture, au moment où les pro­
ducteurs ne peuvent écouleur leurs pro­
duits et que des paroisses complètes se 
vident, le marche québécois est envahi 
par le boeuf de la Nouvelle-Zélande. 
Et l'on a besoin de personne pour le 
préparer, puisqu'il arrive à Montréal 
tout empaqueté!

M. Samson est d'autre part satisfait

de la façon dont est menée l'expérience 
de récupération de travailleurs forestiers 
avec l’aide de Rexfor, dans son comté. 
Les problèmes soulevés le printemps 
dernier ont été réglés à la satisfaction 
des intéressés, semble-t-il. Par contre 
il voudrait que le gouvernement lasse 
une enquête sérieuse sur la fermeture 
de molybdène dans la région. “Il y a 
la-dedans quelque chose qui sent mau­
vais".

Bref, même s'il est chef de parti, M 
Samson n'en oublie pas ses électeurs 
et sa région, qui reste d’ailleurs la for 
teresse du Crédit social au Québec. Au­
todidacte, sûr de lui. confiant, il s'esl 
acquis en un an et demi une place di 
choix dans le petit univers politique di 
Québec.

MM* les administrateurs:
Combien de temps vous faut-il pour retrouver un document?

Beaucouptrop?
Avec le système microfilm, 
classement et repérage 
de l’information se font en 
un clin d’oeil.
Le système microfilm Kodak ne 
sert pas seulement à réduire 
et archiver des documents 
qu’on ne consulte presque 
jamais. Il sert à enregistrer 
des informations “vivantes” 
d’usage quotidien. C’est en 
fait une chaîne complète 
qui accélère le travail de 
bureau, réduit les fasti­
dieuses opérations manuelles 
de classement, de recherche 
et de reclassement des 
documents. Il élimine aussi 
les erreurs de classement 
et libère le personnel pour 
des travaux plus productifs 
et plus rentables.

Que coûte un système 
microfilm Kodak?

Les économies réalisées 
en temps et efforts, 
l’augmentation de l’efficacité 
générale du personnel de 
bureau compensent rapide­
ment les frais d’acquisition.

Et n’oubliez pas qu’il existe 
un système microfilm Kodak 
adapté à chaque entreprise, 
grande ou petite.
Peut-on obtenir des copies 
grandeur normale sur papier 
à partir d’un microfilm^
De nombreux systèmes

microfilm Kodak comprennent 
un photocopieur. Vous 
pressez un bouton, et une 
copie grandeur normale 
apparaît. Le coût de ces 
copies? Il est largement 
compensé par l’accroissement 
d’efficacité et de produc­
tivité. Après tout, le but du

microfilmage, n’est-il pas 
de vous faire économiser?

Consultez sans tarder le 
représentant Kodak.

- /

Sans obligation de votre 
part, il déterminera vos 
besoins, vous donnera le 
prix des appareils et vous 
indiquera les économies 
qu’ils vous feront faire en 
temps, efforts, espace et 
argent. Il vous parlera aussi 
du service après-vente 
complet, un véritable service 
Kodak, qui ne vous est pas 
seulement fourni pour un 
jour, une semaine ou un mois, 
mais aussi longtemps que 
vous en avez besoin.

Appelez-nous, écrivez-nous 
ou postez le coupon 
aujourd’hui même.

Canadian Kodak Sales Limited, 
Division Traitement 
d’informations,
Montréal, P.Q.
735-1393

t/l apparats Rnotéak asiurtnt II npttafl ropidr, sCr et /nuit dt l'mperintlion rerhrrihft

Systèmes Microfilm RECORDAKde KODAK
D'UNE MONTAGNE, ON FAIT UN RIEN.

J’aimerais savoir comment le système microfilm Kodak peut 
faciliter notre travail de bureau.

Nom.
(prttn d'terirt iMblcmeni)

Adreue.

Ville. .Province.
Canadian Kodak Sale* Limited, Division Traitement d'informations 
4968 Place de la Savanne, Montréal, P.Q.

[Rteordak est une marque déposée pour le matériel de microfilmage conçu et fabriqué par
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spectaclesarts
La saison culturelle canadienne à Paris

1 ) Des livres, des pièces et des films
par Pâquerette Villeneuve

PARIS-Les activités cana­
diennes en cours ou prévues 
à Paris pendant les mois à 
venir sont aussi nombreuses 
que possible. Sans les citer 
toutes, on peut déjà faire un 
tour d’horizon, assez fourni.

Plusieurs livres sont déjà 
sortis ou sur le point de sor­
tir en librairie. Parmi ceux 
qui viennent de paraître d’a­
bord, aux éditions Stock, le 
roman de Margaret Lawren­
ce ‘‘Ta maison est en feu”. 
Citons aussi trois ouvrages 
assez spécialisés: l’étude du 
psychanalyste Julien Bigras, 
“Les Images de la mère”, 
chez Hachette; aux éditions 
Klinksieck le “Dictionnaire 
étymologique des noms de pays 
et de lieux” de Serge Losiqüe 
et un essai de Melvin Gallant 
sur “Le thème de la mort chez 
Roger Martin du Gard’ ’.

Le premier roman du jour­
naliste-reporter Claude

Breuer, “Une journée un peu 
chaude”, dont l’action se passe 
à Montréal, sort ces jours-ci 
chez Robert Morel. L’au­
teur travaille déjà à un se­
cond roman pour le même
éditeur.

Sous presse aux éditions 
Eric Losfeld “Le père Miller; 
essai indiscret sur Henry Mil­
ler” de Gérald Robitaille, qui 
fut secrétaire de l'écrivain.
Louis Pauwels et Etiemble 
ont beaucoup aimé le manus­
crit mais Miller “qui ne l’a 
pas lu boude déjà’, dé dire 
sans grande tristesse M. Ro­
bitaille, tout en préparant en 
même temps une exposition de 
tableaux car, comme Mil­
ler, il peint.

Fin septembre, lancement 
du livre de François Hertel 
“Tout en faisant le tour du 
monde”. A paraître en no­
vembre, “L’Art et la ré­
flexion d’André Malraux”, de

Pascal Sabourin, (Klinksieck 
ed). Avant la fin de l’année, 
les éditions Christian Bour­
geois sortiront “Beautiful 
Losers” et 2 mois plus tard 
“Brotigan” de Léonard Cohen, 
deux romans traduits par 
Michel Doury.

Théâtre

Le Théâtre Hébertot, dirigé 
par Curd Jurgens, ouvre sa 
saison avec “Jeux d’enfants” 
de Robert Moresco, histoire 
pour laquelle le bel acteur a 
eu le coup de foudre en la 
voyant l’année dernière à 
Broadway. Il y jouera le rôle 
du père supérieur d’un collè­
ge suisse où les histoires de 
collégiens prennent quelque­
fois des tournures inquiétantes.

La rumeur veut que “Les 
effets des rayons gamma sur 
les vieux garçons” de Michel 
Tremblay soit également mon-

télévision
C B F T O

SL55 Aujourd hui a CÜKT 
1U.UU En mouvement 
10.'.5 La souns verte
10.30 Francis au paradis perdu 
11.00 Le tram bleu s arrête treize lois
11.30 Hoquet belles oreilles
12.00 Les grands voyages 

Métropoles en liberté 
Québec et Montréal 

Un t om de France 
U* Canval

Bou-Bou dans I métro

cinema
1230

520 

2 28

I 00

3 25 
1 35

(Cinéma li; 
12 55 3 00

ALOUETTE: Peau d âne 12 30 
2.15 4 00 5 45 730 9 25

ANJOU: There s a girl in m\ 50141 et 
A man called si edge 6 10 

AIUJ'IQUIN: Palais des anges érotques 
2 45 6 05 9 2 5 il Cinq Hllis dans
ki nuit chaude 1 15 4 35 7 56

ATWATER: The panic in needle park 
12 40 3 00 5 00 7 15 9 2 5

ATWATER; "cinéma II' ’Lawrence d Ara­
bia 8 00

BERRI: Fleur bleue 115 3 15
7.30 9 30

BU OU: Les chats bottés 12 30
4 26 6 24 8 12 9 52

BONAVENTURE: Love In side door1
3.00 5 00 7 00 9 00

CANADIEN: Erotic storv 12 (M)
6 45 10 |5 et il Londres*

5 00 8 25
CAPITOL: Light at the tilge of the world" 

12 30 2 40 4 40 6 55 9.10
CHAMPLAIN: Les fous volants 150 5 50

9 50 el Docteur, ne roupez pas 12 50 
4 (f) 8 0T»
CHATEAU: Les évadés de la plantlc des 

singes 2 20 5 55 9 T) et Les mons­
tres de I espace 12 45 4 15 7 50

CINEMA COTE DKS-NEUES: n mona II> 
When height bells Toll' 12 45 2 20 4 15
6.00 7 SO 9 30

CINEMA COTE DES NEIiES:
Mac Cabe and Mrs Mller"

5 00-7 15 9 15 
(TNEMA DE PARIS: Jeeouchc avic mon 

assassi n 1 25 4 15 6 55 9.55
et Qui 12 00 2 50 540 8 30

CINEMA V: Viva la muerte 7.30 9 2)
C HEM A/IE: U*s ailistochats M0 • 10 00

et Demain des hommes 8 05 
CtMEDIE-CANADIENNE: Woodstock 8 30 
DAUPHIN: Salle Renoir ’Les damnés 7 00 

9 40
MtLAREN: Mash 7 30 9 35 
ELECTRA: Les évadés do la planèti des 

anges 2 25 6 00 935 et Les nions*
très de 1 espace 12.45 420 7 55.

ELYSEE: Salle Eiscnsten Juste avant la 
nuit' Salle Renais Le distrait' 7 30 
9 30 (pour les deux salles»

FLEURS DE LYS: Voir enema de Paru 
FESTIVAL: Von Cinéma V

SALLE HERMES: Flesh 8.00. lo 00

IMPERIAL: Les novices 12 50 2 50
JEAN-TALONS: "Gcorgo et Frederic'

8 15 • et laissez-vous croquer petite
Chatte 6 45 10 20

KENT: Pmocchio I 40 3 35 535
7 (H) 9 25

LUCERNE: Willard "Bird with crystal 
plumage 6 10

MERITER: Li’s aristnrhats 8 30 et De­
main des hommes 6 40 10 00

MONKLAND: Waterloo I 30 5 40 9 50
et A new leal 3 50 8.06

M AISONNEUVE: Voir Jiun-Tal .»n 
MIDI-MINUIT Aprcs-skC 2 05 5 35

9 05 et "Pile ou lac*' 1230 3 55 -7 55
OUTREMONT: Yellow Submarine 7 30

9 30
PALACE: "The Omega Man' 12 55 3 00

5 05 7 20 9.30
PAPINEAU: Venus en burrure et Mas­

sacre pour une orgie 7 45 
PARISIEN: Y a plus de trou a Percé

10 20 12 35 4 40 7 (D 9 20
PKI ALLE: Aprês-skl 1030 2 05 5 40

9 20 et Pile ou lac 12 15 3 50
7.25

PEACE DU CANADA: Murders m tfn lue 
Morgue 6 50 9 50 et K iss an J K ill
5 30 8 30

PLACE VTLLE-MAR'E: Grand etiema 
‘ Devil I 13.30 8.60 4.65 7.10
9.20

PLACE VILIE-MARIE: Petit cinéma Ta­
king off 1206 1 45 3 25 5 00 6 45

8.35
PLAZA: Voir Canadien 
PUSSYCAT: How to do Just about an.thing 

• with girls" 12 00 2 30 5 10 745
10 15 et "The Love prate 1 15 3 50
6.30 9 05

RIYOU: Voir Arlequin

-----CI SOIR à JIUDI-----
CLAUDE CHABROL
‘QUE LA BÊTE MEURE'

EN FRANÇAIS 
7:30 et 9:30

éèt v#ndr#«h : loëart Altman

'BREWSTER MclOUD'

'LEO THE LAST'

verdi 5310 SI'launtK

277-4145

POUR LA DERNIÈRE FOIS

tivÜM'ir -ZV/vl» »»

odyssée de I •space
m H n.wiP «X

TICK...nCK...TICK... 
n m vioima imoj*__

«ht j j S7RR

MONTROSE )1 RO 011 A NOIR

1.30 Cinema
Les compagnons au Québec 

(F rançaisi
3.U0 Femme d aujourd hui c
4.1)0 Bobmo c
4.30 Sol et Gobelet c
5.00 Daniel Boone c
6.00 Le gourmet fartelu c
6.31) Télejournal
6.50 Nouvelles du sport
7.UU Format 30
7.30 La dynastie des Forsyte
8.30 Pensez vite c
9.00 Rue des Pignons c
9.30 Le monde de Marcel Dubé

Le na ullage c

SAINT-DENIS: Les chats buttés 12 30 
2 28 4 26 8.12 952.

SEVILLE: Loving and laughing 125 
3.25 5.35 7 25 9.25

SNOWDON: Amourous Headmaster* 1.25 
3.25 5 20 - 7 20 9 25

THEATRE DES VARIETES: Mourr d ai­
mer' 7 00 9 03.

VAN-HORNE: Kluté l.M) 3 10 5 15
7 20 9 30

VENDOME: Ij rupture* 12 45 300
5 15 7 30 9.45

VERDI: Que la bête meure 7 30 9 30
VILLERAY: Un monde fou. lou iou 

5.30 - 8 00
WESTMOUNT SQUARE: Love Storv 1 00 

3 00 5 15 7.15 9.20
WESTMOUNT: Carnal knowledge 1.15 

3 10.5 15.7 15.9 20
YORK: Billy Jack I CO 3.00 - 500 

7 00 9 05

10.00 Prenez le volant'
10.30 Téléjournal

Nouvelles du sport 
Ce soir. Jean Pierre 
Ciné-club

Le tram silflera trois 
(western Américain 19521 
Téléjournal

10.50
11.00
11.30

1.15

C F T M (D
8.30 Mire-Musique 
8.40 Horaire-Bienvenue 
8.45 Mini-Annonces 
9.0tV Bonjour-Montreal

10.00 Au P lit matin
11.00 Escadnlle sous-marme
12.00 Le 10 vous inlorme 
12.15 Andalousie icomedie

Français 19501...............

tée cette saison. Cest d’au­
tant plus possible que l’auteur 
des “Belles Soeurs” passera 
l’année en France.

Gabriel Gascon présentera 
“Kitchénombi”, son specta­
cle composé de sketches et 
poèmes d’auteurs canadiens à 
la Maison de la Culture d’Or­
léans avant de le reprendre 
sans doute dans un theatre de 
la région parisienne. La dif­
fusion du spectacle est orga­
nisée par les services cultu­
rels de l’Ambassade du Cana­
da.

Le Grand Cirque Ordinaire 
fera dans le cours de l’année 
une tournée en France sous 
les auspices de l’Office franco- 
québécois pour la Jeunesse. 
,fIls ont déjà travaillé de façon 
remarquable à l’accueil des 
stagiaires français à Montréal 
et nous serons très heureux 
de les revoir à Paris” de dire 
M. Jean Claude Quyollet, di-

2.W) Banco.. Banco....................
2.30 Pour vous mesdames.
4.ou Capitaine Bonhomme .
4.30 Homme à la valise:

• L enlèvement
5.30 Studio 10.............................
6.00 Madame est seme.............
7.00 Le 10 vous informe
7.30 Hawaii 5-0..............................
8.30 Symphonen.........................
9.00 Aventures de I Ouest .

10.00 Au secours mon amour.
10.30 Les nouvelles T V.A
11.00 La couleur du temps 

11.15 En pantoufles:
Epée de Monte Cnsto 

res - Américain 19511. . . 
12.45 Dernière édition 
12.50 Fin des émissions

18ans
Adulte

2e Sem.

André LAWRENCE 

mCHlLI MK 
CM «2R/^H|lY’APUÜa 
DE TROUA 
IA PERCE!

couleur

de LOVING AND LAUGHING
A 10.20 A.M., 12.25, 2.35, 
4.40, 7.00, & 9.20 P.M.CINEMA SAMEDI DERNIERE REPRÊ- 
SENJATNTATION A 11.45 P.M

ETUDIANTS NCT ETUDIANTS NCT ETUDIANTS NCT ETUDIANTS NCT ETUDIANTS NCT ETUDIANTS NCT

LA NOIM I.I.F eOMPAGMl ITIEA I RAI.F
SAISON 1971-72

umimmmismr
dm GUY DUFRESNE

£e 'Timide ou 'PutaLs
t I«r,0 OC MOLINA.

Yvnn Cnmit‘l ot Gillos M.irsobiis

Billets de saison
QUATRE SPECTACLES: $4.50

1 200 rue Bleury Renseignements 866-1964

! NCT ETUDIANTS NCT ETUDIANTS NCT ETUDIANTS NCT ETUDIANTS NCT EDUTIANTS NCT ETUDIANTS

29ème Saison
1971-72

CANADIAN CONCERTS & ARTISTS Inc.
6 GRAND CONCERTS

7 oct. - L’ORCHESTRE DU CEN­
TRE NATIONAL DES ARTS sous 
la direction de MARIO BERNAR- 
Dl. Soliste: La célèbre pianiste 
espagnole ALICIA DE LAROC- 
CHA.

Mar. 30 nov. - MALCUZYNSKI • le 
distingué pianiste polonais.

Jeu. 3 fév. - DAVID OISTRAKE 
maître incontesté du violon.

le

Lun. 14 fév. - Vladimir ASHKENAZY 
et Itzhak PERLMAN - deux su­
perbes artistes en récital conjoint.

Jeu. 24 «év. • ROSTROPOVITCH - 
l'incomparable violoncelliste.

Lun. 27 mars - CHITIRI HARPI • 4 
Harpes - un événement musical.

achetant vos 
pour 5 des 6

Vous épargnez 17% en 
billets MAINTENANT
concerts mentionnés ci-dessus, Prix 
d'abonnement: $28.00 • $24.00,
$20.00, $15.50, $12.00.

SÉRIE EXCEPTIONNELLE 
MUSIQUE ET DANSE

Ven. 8 oct. - L'ORCHESTRE DE BA­
LALAIKAS OSIPOV avec solistes 
Ludmilla Zykina et Yuri Gulyaev. 

Lun. 8 nov. • FÉÉRIE SÉNÉGALAISE - 
sauvage et frénétique. 40 dan­
seurs et musiciens.

Lun. 15 nov. • L'ENSEMBLE NA­
TIONAL DU MAROC - instru­
ments exotiques - "Hommes 
Bleus'' du Sahara - 40 danseurs 
et musiciens.

Dim. 5 déc. - LES BALLETS CLASSI­
QUES KHMERS DU CAMBODGE 
• la plus brillante compagnie de 
danse asiatique.

Lun. 20 mars • CLANN GAEL • fol­
klore d'Irlande et d'Écosse.

Ven. 7 avril - Opérette "VIVA NA­
POLI" de Francis Lapez avec 
Rudy Hirigoyen, Arta Verlen et 
Yoland Guérard. - Un cadeau 
impérial. AU THÉÂTRE ST- 
DENIS RÉNOVÉ.

Mar. 30 mai • Les prestigieuses ÉTOI­
LES DU BALLET BOLSHOI avec 
MAYA PLISETSKAYA.

Vous épargnez de 15% à 17% en 
achetant vos billets MAINTENANT 
pour 5 des 7 attractions mentionnées 
ci-dessus. Prix d'abonnement: $30.00, 
$25.00, $21.00, $16.00, $13.00.

En vente à Canadian Concerts & Artists, 1822, ouest Sherbrooke (sous- 
sol), ou par COMMANDE POSTALE avec chique, mandat, # chargee 
et enveloppe-retour affranchie ou agences CCA (922-2234).

cAd place des arts Mi 'niic.il I J’i (1 )m In-t )

recteur de l’Office en France.

Cinéma
Au cinéma, Geneviève Bu- 

jold est en ce moment l’une 
des vedettes des “Troyennes” 
de Michel Cacoyannis, aux cô­
tés de Katherine Hepbum et 
Vanessa Redgrave. La jeune 
actrice obtient son succès ha­
bituel auprès de la critique 
et du public.
“Aussi loin que l’amour” 

tourné en 1970 et dont le met­
teur en scène Frédéric Rossif 
a foulu refaire entièrement le 
montage sortira dans quelques 
semaines. En vedette, Fran­
cine Racette, aux côtés de 
Micliel Duchaussoy. Pour l’ins­
tant la jolie comédienne de Jo- 
liette hésite entre plusieurs 
propositions intéressantes.

M, Claude Giroux, directeur 
de Faroun films et distribu­
teur à Paris, prépare la sor­
tie en exclusivité à l’automne 
du film de Gilles Carie “Les 
Mâles”.

Il est question que le Conseil

iva

■ unis CUMATlSIISl

un drôle de rire 
dans
un drôle de film

LE
DISTRAIT?

emee39 MILTON / 842-0093
SALIE EJSENSTBN |

1 TOUS 1

L§ transposition d'une vérité violante, 
désespérante : le racisme des Frençeis 

DrachP«RRE RCHAZtO :■«*$'M BA*»Aql
►*- M

BLHNAHO

Marie-José Nat 
Mohamed Chouikh

Un film de
PIERRE RICHARO

UN HIM M
ICHEL DRACH

m IA VRAIE VIE

■B 
îfîiüiqi

PAS SI Novie»*/ /4
QUE ÇA! L-ÂNS

NOVICES
10eSEM ^ ^ "STEREO emtse,,,,

^ 7:05.9:15
A 1430 Bleury 288 7102 PLACE

DtiABTS

Uncliefdbeuvre' le Figaro

•' i 7y.,

Version
Française

'iN%,
Arr&bal

FESTIVAL S8E60TCATHEmNE

Mademoiselle 

roberge

I
prix.

du 14 au 25 septembre 
en semaine: 2.50 à 4.50; samedis: 2.50 à 5.00

effe THÉÂTRE MAISONNEUVE
rlAU [)LS ARTS MorUn-.il I J') (Qm'lm) M 842-JI12

dès VENDREDI!
PREMIÈRE FOIS à PRIX RÉDUIT!

Prix Nobel de littérature

Georges Seferis vient 
de mourir à Athènes

de diffusion du cinéma québé­
cois fasse une présentation de 
films en France.

En janvier au Palais de la 
Découverte, projection d’une 
série de films canadiens sur 
1’”environnement”, sujet dont 
on s’occupe de plus en plus 
en France.

En février, le Festival de 
Poitiers accueillera le ciné­
ma canadien. 25 longs mé­
trages sont prévus, avec la 
participation de l’ONF et de 
l’industrie privée, ainsi que 
des manifestations parallè­
les: exposition de peintures, 
etc.

En ce moment une équipe 
de l’ONF tourne à Troyes 

ur le compte de la Galerie
ationale du Canada un film 

sur l’architecture médiévale, 
en vue de l’exposition qui aura 
lieu à Ottawa en avril prochain 
sur “L’art des cours de Fran­
ce et d’Angleterre de 1259 à 
1328”.
Demain: Le programme du 
Centre Culturel.

ATHENES (AFP) - Poète et 
diplomate de carrière, Geor­
ges Seferis, Prix Nobel de lit­
térature en 1963, est mort 
hier à 18h locales à l’hôpi­
tal “Evanghelismos” d’A­
thènes. Il était âgé de 71 ans. 
"Pour un Grec qui a une âme, 
quelle lutte pour maîtriser son 
passé”, avait-il déclaré il y a 
quelques mois à une journa­
liste venue l’interviewer.

Après des études de droit 
à Paris, Georges Seferis était 
entré à 26 ans dans la carriè­
re diplomatique comme atta­
ché au ministère des Affai­
res étrangères. Il fut vice-

consul à Londres de 1931 à 
1934, conseiller d’ambassade 
à Ankara, puis de nouveau à 
Londres, ambassadeur à 
Beyrouth (1953-1956) et à 
Londres jusqu’en 1962.

Pendant la guerre mondiale, 
il accompagna le gouverne­
ment grec en exil en Crète, 
puis au Caire.

Docteur Honc ’ • causa de 
l’Université de Cambridge, 
il reçut le Prix Nobel de lit­
térature en 1963. Il était l’u­
nique Prix Nobel grec. Ses 
première oeuvres, notam­
ment “Strophes”, furent pu­
bliées à compte d’auteur.

BISESSBBS<l(U KtMPÙl
16e SEMAINE

\j œuvre maîtresse de
Luchino Visconti

superbe
fascinant 
grandiose 
admirable 
captivant 

somptueu.v 
envoûtant 
terrible 

monumental

COUltU*1

VERSION 
FRANÇAIS!

UN FILM 
SANGLANT 

D'OÙ JAILLIT 
LE RIRE
CE SOIR 

7:30-9:31
Ze SEM

I bUbU
le DAUPHin

CEST NOTRE PREMIER ANNIVERSAIRE!
UN MOIS COMPLET.DE CÉLÉBRATION . . .
TOUS LES SOIRS : PRIX EN ARGENT — CADEAUX SURPRISES POUR LES ENFANTS

7 45 W 
P.M. f

11:10
P.M.

UN FILM QUI 
VOUS RAJEUNIRA! <-/

Walt Disney

MRRLON EJRnNDG

(l'homme
Sierra

• MOINS DE 12 ANS ADMIS GRATUITEMENT

y JJ. CINE PARC - 691-1310 ^

CHATEAUGUAY
S millet du pont Mercier, route 4, vert Châtcauguey

Adultes

*****

.•le ré"8?*»»»' „

a *'c’

11246 3 00 515 730 945 tu are iati
asmEHms m

LE CINEMA DE L» Pl«CE VICTOR!»

La Salle Sonaventure 
résente 

es Feux FolletsR

les voici... iiscraiSANT! 
The Rolling Stones
GM^E SHELTER,

Nèallté par The Maytle» Brothera et Charlotte Zwerm |

TECHNICOLOR*
if'J I

moueat, S

14 ANS

Si à*1.50 enîout 
temps

SmuIm 7:30.8:30

11:30.7:30.9:30
DlnwcU
1.30. 3:30.130.7 30.930

OUTREMONT
124* Bernard y

3 DERNIERS SOIRS à I OUTREMONT : "YELLOW SUBMARINE' 
3 DERNIERS SOIRS à la COMEDIE : "WOODSTOCK" à 8:30

vedette du 20 septembre au 9 octobre. Danse 
avec Nick Martin et son orchestre. Frais de cou­
vert le samedi: S4.00 seulement. Réservations: 
composez 861-3511.

E Salle Bonaventure 
Le Reine Elizabeth
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Québec rassure l'ADA

Pas de cidre dans les supermarchés
par Renée Rowan

Le cidre ne sera pas vendu 
dans les supermarchés, a af­
firmé hier matin M. Jacques 
Vieilleux, député de Saint-Jean 
à l’Assemblée nationale, pre­
nant la parole devant les mem­
bres de l'Association des dé­
taillants en alimentation (ADA) 
du Québec réunis en congrès 
à l’hôtel Bonaventure, à Mont­
réal.
“Soyez sans inquétude, a- 

t-il dit aux épiciers détaillants: 
il n’est aucunement dans l’es­
prit du gouvernement et des 
députés d’accorder des permis 
de vente de bière et de cidre 
aux supermarchés. M. Bourassa

Z URSS songe à reprendre 
ses vols humains dans l'espace

l’a affirmé lui-mème en Cham­
bre en mai dernier. D faut lais­
ser des produits en exclusi­
vité aux détaillants pour leur 
permettre de concurrencer 
d’une certaine manière les 
chaînes de magasins d’alimen­
tation".

Cette séance d’étude sur le 
cidre, à laquelle participait 
en outre M. Jean-Denis Coté, 
secrétaire-gérant et vice-pré­
sident exécutif de la Cidrerie 
du Québec, a soulevé beaucoup 
d’intérêt chez les épiciers dé­
taillants autorisés qui pourront 
à compter du 4 octobre prochain 
(au plus tard le 11) vendre pour

la première fois du cidre léger 
et du cidre fort (de 6 à 12% 
d’alcool).

Les détaillants se sont pro­
noncés hier en faveur de la dis­
tribution du cidre par l’inter­
médiaire des grossistes plu­
tôt que par des agents de ven­
te ou des courtiers en alimen­
tation. Une rencontre avec les 
grossistes devait avoir lieu en 
ce sens hier après-midi.

On a également soulevé 
au cours de cette séance d’étu­
de sur le bill 44 et la nouvelle 
réglementation sur le cidre 
le problème de la double taxa­
tion dont sont victimes certains

épiciers à l’extérieur de Mont­
real.

Plusieurs détaillants se 
sont plaints d’avoir à payer, 
en plus de $50 pour le permis 
de vente de bière et de cidre 
accordé par la Société des 
alcools (seule autorisée à le 
faire) un montant additionnel 
de $50 imposé par des munici­
palités pour “permis d’exploi­
tation”. Cette pratique serait 
illégale et le députe Veilleux 
a promis de faire enquête 
sur le sujet. L’exécutif de 
l’ADA examinera de son côté 
la question.

Les détaillants ont égale-

Au tour des employés

Nouveaux malaises au Centre Berthelet
par Solange Chalvin

Le Centre Saint-Vallier. 
centre d'accueil pour jeunes 
délinquants, maintes fois mis 
en accusation, fermera prochai­
nement ses portes. Petit à pe­
tit, ses pensionnaires d'un jour 
ou de trois mois, ont évacué 
l'immeuble vétuste et leur nom­
bre est passé de 270 en juin 
1970 5 40 présentement.

Le Centre Berthelet, centre 
de rééducation du même type 
que le précédent, a recueilli

plusieurs des pensionnaires de 
Saint-Vallier et abrite présen­
tement 213 garçons de 12 à 18 
ans qui y font des séjours qui 
varient de 3 jours à 11 mois. 
Le Centre Berthelet connaît 
un réaménagement de ses lo­
caux et de ses structures et 
les constructions vont bon train, 
sur l'immense terrain de Ri- 
vière-des-Prairies.

Les conditions de vie des jeu­
nes délinquants se sont amelio-

appelez 288-3111
(poste 76) '

Nouveau cours accéléré de traduction pratique 
et commerciale, en cours du soir.

DapIS+v cours de 
DclIllZ traduction

rées, selon leurs éduca^urs. 
Toutefois, les pensionnaires ne 
bénéficient toujours pas de 
services professionnels cons­
tants. Aucun psychologue, tra­
vailleur social ou médecin, 
n'est attaché en permanence 
à l'institution. Employés à 
temps partiel, ces profession­
nels couvrent quelques heu­
res par semaine au Centre 
Berthelet et c'est ainsi que 
75% des jeunes pensionnaires 
ne réussissent pas à voir le 
psychologue, parce que leur 
passage au Centre Berthelet 
est plus court que le laps de 
tenips requis pour obtenir une 
consultation.

C'est maintenant au tour 
des employés du Centre de 
crier leur malaise sur la pla­
ce publique. Les négociations en 
vue du renouvellement de leur 
convention collective, entrepri­
ses en décembre 1970, n’abou­
tissent pas.

Le pré sident du syndicat des 
employés du Centre Berthelet 
(CSN), M. Jean Richard, nous 
dit que les dernières négocia­
tions remontent au 3 septem­
bre et q ue plusieurs points de­
meurent en litige sur la sécu­

rité d'emploi, les privilèges 
acquis (heures de travail, va­
cances et gratuité des repas, 
etc) ainsi que les avantages so­
ciaux. En fait, les employés de 
la Corporation Berthelet-Saint- 
Vaillier demandent l'a pplication 
de la même convention qui ré­
git la majorité des institutions 
pour enfants au Québec.

Les rumeurs de conciliation 
sont actuellement dans l’air 
et les employés se demandent 
si cela signifie un règlement 
rapide du conflit ou lock-out 
en perspective.

Le manque de professionnels 
qui puissent non seulement 
offrir leurs services aux jeu­
nes délinquants, mais conseil­
ler les éducateurs dans leur 
tâche, oblige ces derniers à 
"faire de la garderie" plutôt 
que de la rééducation, selon 
leur témoignage.

LISEZ

ET FAITES LIRE 

LE DEVOIR

APPARTEMENT A LOUER
t

AVENUE DU PARC. 5462. angle 
St-Vialeur. adjacent Outremont, 
3‘2 - $78.. 41/2 - $88. Façades 
rues, 4 fenêtres $92. Taxes d eau, 
chauffage, eau chaude payés. Va­
cances. 5-10-71
ILE-DES-SOEURS, V/z, meublé 
luxueusement. 10 minutes centre- 
ville. 1er octobre au 1er avril. 
Tél.: 761-3701. 24-9-71

EDOUARD-MONTPETIT. entre 
Côte-des-Neiges et Légaré. 3lz. 
non meublé, chauffé, très paisi­
ble. privilège du jardin Libre 
1er octobre. Soir: 733-8306; jour: 
845-4131 poste 36 24-9-71

WESTMOUNT REALTIES
Appartements et maisons 
non-chauffés à louer.

Offre présentée par nos gérants 
d'immeubles. Libre immédiate­
ment.

MONTRÉAL-OUEST

6 pièces • $180.00.
VILLE MT-R0YAL

6 pièces • $230.00 (Garage).

Pour renseignements, appelez 
Mme Reynolds

935-8541 
Courtiers licenciés

22-9-71

WESTMOUNT REALTIES
Apparttmints non-m«ub!és i louir
Offre présentée par nos gé­
rants d'immeubles. Libre 
immédiatement. Complète 
ment équipés et toutes 
taxes payées.

CENTRE
1 \i pièces - $75.00 
2M pièces - $85 00 

s— 'acte: concierge: 932-7745 
1641 ouest, de Maisonneuve 

1V, pièces - $90 00 
Contactei concierge: 933-4807 

2070 Mockoy

CÔTE DES NEIGES
5 pièces - $167 50 

Contacter concierge: 737-2232 
3335 Ridgewood

VILLE MONT-ROYAL
5 pièces • $152.50 

Contactei concierge: 738-4047 
1649 Graham

N.D.C.
4 ri pièces - $115.00 

Contactei concierge: 486-0632 
4855 Walkley

D0RVAL
3)4 pièces $105.00 
4'4 pièces-$120.00 

Contactei concierge: 631-6537 
550 lakeshore

COURTIERS LICENCIÉS
22-9-71

APPARTEMENT A 
SOUS-LOUER

COTE DES NEIGES. 2'2 moderne, 
chauffé, $105. Pas d’étudiant. 
Tel.: 342-4875 après 16h. 27-9-71

AUTO A VENDRE

PEUGEOT 404, 1965 . 53.000 mil­
les. toit ouvrant. $325. Tél.: 255- 
7865 22-9-71

A VENDRE

BIBLIOPHILES
Exemplaire hors commerce
les aventures du Roi Pousolç oa. 
Pierre Louys. Illustrations de 
Schem. Édition 1948

Tél. : après 6h„ 767-8623
24-9-71

FEMME DEMANDEE

RECEPTIONNISTE - Jeunes avo­
cats durs et impatients cherchent 
une réceptionniste pour heures 
longues et difficiles. Connaissance 
de l’anglais requise. Ecrire à: 
Case 85. Le Devoir. 22-9-71

COURS

Cours d’art oratoire présenté en 
espagnol, le lundi soir. 1ère le­
çon gratuite. Rendez-vous au 59- 
34 St-Hubert (2e étage) à 8h. p.- 
m.. lundi 27 septembre. Vous au­
rez le concours d’un professeur 
de 27 années d'expérience. 637- 
5937 -321-7599.

28-9-71

CHALET A LOUER

CANTONS DE L EST: North Hat­
ley. (sortie 71) meublé, sur pentes 
de ski (Montjoye) Idéal aussi pour 
skidoo. Fin de semaine, semaine, 
mois, saison. Libre immédiate­
ment. Tél 1-819-842-2928

22-9-71

STE-AGATHE. luxueux Bava­
rois". "Tyrol". 5. chauffés, flanc 
montagne, foyer, meubles Thi­
bault TV. équitation Semaines: 
prix réduits automne (libre con­
gé Action Grâce). Tél.: 256-6825. 
Fin semaine. 254-6728. 4-10-71

CHAMBRE ET PENSION

Grande chambre avec pension pour 
couple retraité ou personne seule, 
site enchanteur. Tél: 653-6605.

24-9-71

DIVERS

Draperies, couvre-lits, voiles, 
plein-jour brodés ou comelly, fi­
lets. dralon etc Confection sur 
mesure si désiré Bon prix. Tél:
729-8331. 27-9-71

DEMANDE D'EMPLOI

SECRETAIRE ••NOTAIRE’’ - Sté 
nodactylo, dictaphone, français, 
un peu d'anglais. 4 années d'expe- 
rience Salaire $105. Aimerait 
travail dans l’est de la métropole 
Après 6h : 376-0814. 22-9-71

FEMME DEMANDEE

TRADUCTRICE
Courtitr d« féoituroncè rtchtrch* 
troduclricè ayant «npèritnct tn 
oiiuroncè ou tn toi d* prèfèrtnct 
Doit outil pouvoir dartylogra- 
phifr Apptlèl Mmè lopitrrè

218-1132 „0„
23-9-71

SECRÉTAIRE • BILINGUE
— Sténodactylo - dicta­

phone
— 12 années de scolarité
— 5 années d’expérience
— Uè* bonne orthographe

pour journal quotidien de 
Montréal.
Adresser candidature à :
Case 83
Le Devoir, Montréal

J.N O.

HOMME DEMANDE

SURVEILLANT DE DORTOIR 
pour enfants sourds. Agé au moins 
de 20 ans. Expérience antérieure 
en éducation d'enfant normal ou 
handicapé. Environ 8h. de travail 
par semaine. Compensation: loge­
ment et pension gratuits. De sep­
tembre à juin. M. Robert Longtin, 
276-3601 22-9-71

LOCAL A LOUER

BOLL. PIE IX. coin Jean-Talon, 
environ 1300 pieds carrés; chauffé, 
climatisé, électricité payé. Sta­
tionnement. Tél.: jour: 271-4631.

1-10-71

MAISON DE CAMPAGNE 
A LOUER

LAC SUPEP.1EUR. standard exé­
cutif. proximité Tremblant, am­
biance autnehienne. 3 chambres 
coucher, foyer. l'/i cham­
bre bains garage. $1.600 Aussi 
avoisinante maison pour 3. $950 
Ensemble ou séparément Option 

pour acheter Bruck, 819-6888- 
2177. 24-9-71

OCCASION D'AFFAIRES

PROPRIETE A VENDRE

FACE AU FLEUVE, Bellerive, 
angle Des Ormeaux, luxueux cot­
tage, 7 pièces, sous-sol fini, site 
exclusif. Cause départ Considére­
rait location. Tél.: 352-6473.

22-9-71

OUTREMONT, duplex détaché, 
état impeccable. 6-7. grande piè­
ce au sous-sol. 2 garages, bas. 
disponible Haut loué $240. MLS. 
Mme Préfontaine 273-3789 - Mme 
Archambault. 270-1840 22-9-71

OUTREMONT, beau grand cottaee 
entièrement rénové, paroisse St- 
Germain. $40.000 Hyp 8%. Ren­
seignements propriétaire: 273-3789. 
Occupation 30 jours 22-9-71

BILOÉIL
Propriété mûté - Profitei alors 
d'une aubaine. Cette propriété 
tant désirée de 7ri pièces dons 
un décor paysagé d’orbres adul­
tes n'exigeant qu'un comptant 
minimal de $5,000 Appelez 
J.P. St-Pierre 679-8220 ou 
653-4435.

IMM. WESTGATE
Courtiers • 22-9-71

BOUCHERVILLE
Vous aimez les belles et ancier.r»es 
propriétés, il faut voir pour 
croire I Elle comprend 8 pièces, 
2 foyers, salon, salle de séjour 
immense, 4 chambres, cuisine, 
salle à diner. Le tout dons un 
décor très étudié et magnifique. 
Idéal pour professionnel Appelez 
Mme J. Lessard 679-8220 
ou 65S-7076.

IMM. WESTGATE
courtiers 22-9-71

MARKETING
Taillez-vous une place dans 
le monde prestigieux des 
affaires.
Nous vous entrainons dons 
l'étude du marché, distribu­
tion, organisation, super­
vision et gagnez à temps 
partiel entre $3,000 et 
S5.000 ou S 10,000 et plus 
à temps plein. 23 ans et 
plus.
Aucune connaissance spé­
ciale exigée.
Pour r,ndtt-YOut appel»*

374-3938, OT
__________ 24-971

ment réclamé une rencontre en­
tre des représentants de leur 
association et des représen­
tants de la Société des alcools 
et du gouvernement pour définit 
exactement ce que l’on entend 
par "épicerie” au terme de la 
loi de la commission de contrô­
le des permis d’alcool (bill 
44). Ce mot n’est nulle part 
clairement défini et certains 
épiciers se plaignent de ne 
pouvoir obtenir de permis de 
vente de bière et de cidre par­
ce qu’un inspecteur a trouve sur 
leurs tablettes quelques cas­
seroles et des lacets. Par con­
tre, on a noté que plusieurs épi­
ciers ne sont en fait que des 
vendeurs de bière, la vente de 
produits alimentaires passant 
au second rang et ne servant 
que de prétexte pour obtenir 
un permis.

A quand la vente du vin chez 
l’épicier, a-t-on demandé au 
député Veilleux.
“C’est vous, les détaillants, 

qui aurez à donner la répon­
se, a rétorqué le députe de 
Saint-Jean. Avec la vente du 
cidre,.le gouvernement vous 
confie une responsabilité qui 
constitue en meme temps une 
sorte de test. Si vous êtes ca­
pables de prouver au gouverne­
ment que vous savez manipuler 
le cidre, que vous lui accordez 
tous les soins voulus, je suis 
persuadé que la vente du vin 
dans vos établissements suivra"

Vous craignez que

VOTRE DENTIER
bouge ou tombe . ..

t Au moment inopportun? Fini* les souci* 
si vous utilisez la i>ourire adhésivc FAS* 
TEETH. Non acide. FASTEETH fait tenir 
les dentiers plus fermement et plus long­
temps, facilite la mastication, Rarde leur 
saveur aux aliments. Four votre santé, 
votre dentier doit tenir fermement en 
place. Voyez votre dentiste régulièrement. 
Utilisez FASTEETH.

BRUXELLES tAFP) - Le 
cosmonaute soviétique Boris 
Egorov a laissé entendre hier 
devant le 22ème congrès in­
ternational d’astronautique que 
les vols humains soviétiques 
dans l’espace allaient repren­
dre. Après avoir souligne que 
l’exploration de l’Arctique et 
de l’Antarctique avait aus­
si été assombrie par des tra­
gédies, Egorov a ajouté que 
les exploits des cosmonautes 
de Soyouz 11, dont les noms 
"sont inscrits en lettres d’or 
dans l'histoire de l’humani­
té”, "incitent à de nouvelles 
réalisations". Le cosmonaute 
soviétique a également mis 
l’accent sur le fait que 'Te 
rôle le plus important dans 
l’étude et la maîtrise de l’es­
pace cosmique appartient à 
l’homme”.

Boris Egorov n'a fait aucune 
allusion aux circonstances de 
la mort des trois cosmonau­
tes de Soyouz en juin dernier, 
mais les problèmes de la bio­
logie et de la médecine spa­
tiales, du sauvetage dans l'es­
pace, etc.., étant a Tordre du 
jour du congrès, il est possi­
ble qu'au cours des séances 
techniques, les Soviétiques 
apportent quelques précisions 
sur le drame.

De son côté. David. Scott, 
qui commandait la dernière 
mission lunaire américaine, 
a confirmé que la fameuse 
"roche de la genèse" qui lui 
et son compagnon, James Ir­
win avaient ramenée du site 
Hadley Appenin à bord d'Apol- 
lo 15, avait au moins 4.150 
millions d'années et était ain­
si "la roche la plus ancienne

jan
Scott a aussi révélé que les 

sol lunaire

jamais ramenée de la lune", 
cott a

“carottes" de 
ramenées à Houston avaient 
permis d'établir l’existence de 
5e couches superposées sur 
2,70 tn. de profondeur, dans la 
zone d’atterrissage d’Apollo 
15. "Cela, a-t-il dit, nous 
fournit entre autres choses, 
57 chapitres de l'histoire du 
soleil".

Parlant d’un problème tout 
différent, celui de la coopéra­
tion internationale, M. Jean- 
Pierre Caüsse (France), se­
crétaire général adjoint et di­
recteur'des activités futures du 
CECLES-EDLO (organisation 
européenne responsable de la 
construction de la fusée Euro- 
pa) a suggéré que "les pays eu­
ropéens mettent en pool les 
établissements nationaux.

PETITES ANNONCES RÉGULIÈRES PETITES ANNONCES DU DEVOIR PETITES ANNONCES ENCADRÉES
844-3361 Avis: Les annonceurs son! priés de vérifier la première 844-3361

• Le prix d» noi p«tite$ emunc* •$< de St.SO per jour 

avec un maximum de 25 mots.

• Tout mot additionnel est de 0.05

parution de leurs annonces. Le Devoir se rend responsable 
d’une seule insertion erronée.

Toute erreur doit être soulignée immédiatement,

• L* prix dê$ pttitas annonças ttteadréa» a»t du 

$4.20 la pouce de hauteur.

• L'heure de tombée est midi pour fédition du lendemain.
• l'heure de tombée est midi pour tédition du lendemain S.V.P. téléphoner à 844-3361.

PROPRIETE A LOUER 
OU A VENDRE

VILLE ST-LAURENT. grand* 
maison unifamiliale. 9 pièces, 
beau jardin, près écoles, train, 
centres d’achats Tél.: 733-9447.

22-9-71

PERSONNEL

AMASO: Agence Matrimoniale 
et Sociale, service serieux: 1600 
Berd, suite 310b. Maithe Guudet- 
te. B A.. B Ped., B Ph L. es 
Letires. Tel . 288-2332. J.N Ü ,

TERRAINS A VENDRE

LAC SUPERIEUR, près ski Trem­
blant, 2 terrains de choix, bord 
de leau. sablonneux, emplace­
ment unique. 100 x 300 Bruck.
819-888-2177. 24-9-71

TAILLEUR

Cours de Fine 
Cuisine Familiale
Débutant le 13 Octobre.
Pour recevoir le prospectus 
des cours s’adresser à 
2015 de la Montagne,
Suite 610, Montréal.
843-6481 ENsmur 

CULINAIRE

s

1

A L'OCCASION DE L'INAUGURATION de la nouvelle chaîne de magasins "Distribution aux Con­
sommateurs”. un ruban symbolique de 500 billets de un dollar a été réunis à la Société pour les En­
fants Infirmes du Québec. La cérémonie officielle tenue Place Versailles réunissait de gauche à droi­
te: Major Paul A. Tremblay, directeur exécutif de la Société pour les Enfants Infirmes, Monsieur 
Douglas M. Edmonds, président de la osciété. La petite Michèle Marcous et Monsieur Jack Stupp 
président de Distribution aux Consommateurs.

"Il me prit passionnément
dans ses bras"

VOLS AVEZ MAIGRI OU EN­
GRAISSE? Faites réajuster vos 
vêtements habits ou paletots trans­
formés en devant simple dernier 
cri

DROLET TAILLEUR 
- SPECIALISTE -
Habits et costumes 

sur mesure 
351 est rue GUIZOT 

Tél 388-2532 22-9-71

\

PAU Mi NT

oiwéclat de l'amour

et m'amena 
tout de suite chez Birks 

choisir un diamant."

"C'est un impulsif, direz- 
vous. Mais quand il s'est 
agi de la qualité par 
rapport au prix à payer, 
il se montra le plus 
finaud des hommes.
Bien avant de m'amener 
chez Birks, il avait mené 
sa petite enquête per­
sonnelle pour découvrir 
qu'il n'y a pas vraiment 
de prix d'aubaine ou de 
gros pour les diamants. 
Et comment savoir si 
un diamant est oui ou 
non de qualité!
La solution: Birks qui 
)ffre des diamants de 
qualités variées. Chez 

5, l'éthique profes- 
Inelle nous assure 
nous ne payons 
la valeur exacte de 

la qualité du diamant, 
quel qu'en soit le prix. 
Chez Birks, notre 
diamant nous a coûté 
comparativement / . 
moins cher qu'ailleurs. 
Passionné, peut-être;, 
mais aussi réfléchi!"
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l’actualité economique
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Les taux d’intérêt pourraient connaître 
des hausses sans précédent en 1972
par la Presse canadienne

Si vous projetez d’emprunter de l’ar­
gent dans un avenir rapproché, ce serait 
vraisemblablement le temps de conclure 
vos arrangements, parce cjue tout indi­
que que Tes taux d’intérêt connaîtront 
une nouvelle hausse prochainement.

Certains sont d’avis que les taux d’in­
térêt pourraient baisser quelque peu 
pendant quelques mois, mais il faudrait 
être extrêmement habile pour connaî­
tre le moment où ils atteindront leur 
plus bas niveau.

Les observateurs financiers sont 
d'avis que ces taux connaîtront une ten­
dance a la hausse prochainement. Ils 
entrevoient qu’ils seront en hausse pen­
dant quelque temps, et on ajoute mê­
me que ces taux pourraient connaître 
des hausses sans précédent au cours 
de 1972.

Certaines raisons motivent ces pers­
pectives. Les récentes mesures écono­
miques adoptées par les Etats-Unis en 
sont partiellement responsables, mais 
les perspectives sont que les Etats- 
Unis vont élargir leurs disponibilités 
monétaires afin de stimuler les affaires.

L’inflation
Ceci serait de caractère inflationnis­

te et l’inflation éventuellement entraîne 
la hausse des taux d’intérêt.

M. John Mackenzie, vice-président 
de la société Canada Permanent Trust, 
de Toronto, dit que le gel des prix et 
des salaires aux Etats-Unis viendra 
s’ajouter à longue échéance aux pres­
sions inflationnistes.

“Il ne faut pas s'attendre que les 
syndicats et les entreprises vont per­
dre leur enthousiasme concurrentiel 
vers des salaires et des profits plus 
élevés au cours de cette période de 
gel. Cependant, il est à espérer que 
quand le gel sera aboli les deux camps 
n’envisageront pas d’obtenir plus qu’en 
temps normal.

“Si nous devons croire que la politi­
que Nixon ne saura accomplir qu’un 
retard à la poussée inflationniste, il 
ne faut pas songer à des taux d’intérêts 
inférieurs."

Il est d’avis que pendant un certain 
temps les taux d’intérêt vont baisser, 
mais qu’ils remonteront au cours du 
deuxième et du troisième trimestre 
de 1972.

La société Mortgage Insurance du 
Canada signale que déjà au mois d’août 
elle avait relevé une tendance à la con­
trainte des disponibilités monétaires 
et “certains ajustements de taux d’in­
térêt."
Rendement moindre

Actuellement, les taux sont légèrement 
inférieurs aux niveaux de l'an dernier. 
Le rendement des nouvelles Obligations 
d'épargne du Canada pour 1971-72 sera 
de 7.19 pour cent jusqu'à maturité, soit 
une baisse par rapport à 7.75 pour cent 
pour l annee précédente. Chaque émis­
sion depuis 1966 a offert aux investis­
seurs un rendement double, mais l'émis­
sion de 1971-72 ne rapportera que $187 
à échéance pour chaque $100 investis.

Un porte-parole d une banque de To­
ronto est d'accord avec M. Mackenzie 
en ce que les taux vont éventuellement 
connaître une hausse.

"Il semble certain que les Etats- 
Unis auront de nouveau à faire face 
à une poussée inflationniste après le 
gel des prix et des salaires, et ceci pro­
voquera la hausse des prix. Ceci s'appli­
quera également aux capitaux et aux mar­
chandises.

La crise monétaire

La CEE continue à faire front
BRUXELLES Les Six ont 

confirmé hier la position com­
mune adoptée le 13 septembre 
vis-à-vis des Etats-Unis dans 
la crise monétaire et com­
merciale ouverte par Washing­
ton à la mi-août. D y a une 
semaine les ministres des 
finances du Marché commun 
avaient arrêté les grandes 
lignes des réformes qu ils 
'eulent voir apporter au sys­
tème monétaire international. 
Ils avaient aussi demandé la 
suppression de la taxe com­
merciale américaine de 10 
pourcent.

Hier, les ministres des af­
faires étrangères des Six 
n ont pas jugé utile de modi­
fier ou de compléter cette po­
sition commune. La Commu­
nauté européenne continue 
donc à faire front.

gnent que la surtaxe de 10 
mur cent appliquée par Was­
hington est contraire aux rè­
gles du G.A.T.T.,qu elle va 
perturber les échanges inter­
national x et porter sérieuse­
ment préjudice aux intérêts 
du tiers-monde.

Les Six ne retiennent ce­
pendant pas pour le moment 
la possibilité d appliquer vis- 
à-vis des Etats-Unis des me­
sures de représailles ni mê­
me de prendre des dispositions 
de ' protection " ou de "com­
pensation" Ils s'en réser­
vent cependant le droit, en 
fonction de l'évolution de la 
situation.

A ce sujet, M. Rolf Dah-

En Ontario

rendorf, membre de la com­
mission responsable du com­
merce extérieur a prévenu 
les ministres que selon cer­
taines sources,ÿles Etats-Unis 
se prépareraient à envoyer 
dans les pays d'extrême- 
orient des émissaires récla­
mant une auto-ümitation des 
exportations de textiles. Au 
cas ou des accords satisfai­
sants ne seraient pas trouvés 
avec ces pays, a dit M. Dah- 
rendorf, citant les mêmes 
sources, les Etats-Unis déci­
deraient le 15 octobre de con­
tingenter les importations de 
textiles.

Enfin, les Six ont reconnu

que la meilleure façon de 
faire face à la crise actuelle 
était de relancer l’intégration 
européenne et plus particuliè­
rement de remettre en route 
l'Union économique et moné­
taire. en panne depuis la flot­
taison du mark. Ainsi, a-t- 
on évoqué l'éventualité de la 
convocation, après la session 
du Fonds monétaire internatio­
nal. d’un super conseil des Six 
au début du mois d'octobre 
réunissant les ministres des 
affaires étrangères, les mi­
nistres des finances et les 
ministres de l'agriculture, à 
charge pour ce conseil de fai­
re progresser la construction 
communautaire malgré la cri­
se internationale.

Dans la synthèse de leurs 
^travaux effectuée par le pré­
sident du conseil, M. Aldo 
Moro (Italie), les ministres 
ont cependant tenté d'élever 
ou de politiser le dossier. 
Ils confirment en premier lieu 
les positions prises dans les 
enceintes monétaires et com­
merciales internationales. 
En ce qui concerne les problè­
mes commerciaux, ils souli-

GM mettrait 1,355ouvriers à pied

Baisse 
de l'or

LONDRES Lonce d'or 
fin cotait hier sur le marché 
européen de l'or $42.05 au 
regard de $42.10 à la ferme­
ture du marché, vendredi.

OSHAWA (PC) - La Ge­
neral Motors of Canada Ltd. 
a annoncé hier qu'elle allait, 
au cours de l'hiver, réduire 
les différentes équipes de ses 
employés, dans ses cinq usi­
nes de l’Ontario. Les congé­
diements atteindraient jus­
qu'à sept pour cent du nom­
bre des employés de GM.

Une des principales rai­
sons apportées pour expliquer 
cette décision a été la com­
pétition japonaise sur le mar­
ché de l’automobile.

La compagnie a précisé que, 
sur les 20.400 employés de 
ses cinq usines, ati plus 
1,355 travailleurs seraient 
remerciés de leurs services, 
soit 600 à l’usine d’assembla­
ge d’Oshawa; 525, à l’usine

de St. Catharines; 175 à l’u­
sine de montage des trans­
missions et de finition de 
Windsor; et 55 à T usine de 
fabrication de pièces d’équi­
pement de Scarborough.

Un communiqué de la com­
pagnie précise que l’avis sera 
donné aux employés le 1er 
octobre et que les mises à 
pied commenceront le 1er 
novembre.

On explique que cette me­
sure s’impose à cause de 
changements requis pour sa­
tisfaire aux exigences d'un 
marché subissant surtout l'in­
fluence de la concurrence ja- 
ponaire.

La compagnie explique que 
les renvois seront loin d’at­
teindre 1,300, si l’on tient

Le classeur à 
quatre tiroirs 
est mort...

L jasseurs à sections coulis­
santes sont emballés 2 par car­
ton. Entassez les en hauteur et 
en largeur selon l'espace dont 
vous disposez. Ils s'emboîtent et 
sont boulonnés dans és coins, 
pas besoin de supports.

Longue vie au 
classeur sans tiroir

Le cabinet classeur é quatre 
tiroirs n'est plus fonctionnel.
Chaque fois que vous l'utilisez, 
vous gaspillez votre espace, votre 
temps et votre argent.
Si vous désirez un plus grand 
rendement : n'ajoutez pas des 
tiroirs, débarrassez-vous en tout 
simplement !
C’est pour cette raison que 
Supreme a mis sur le marché le 
classeurs à sections coulissantes.

Nous avons mis les 
classeurs à la portée 

de tous.
Avec une unité coulissante de 3 
classeurs ordinaires de quatre 
tiroirs, vous avez l'équivalent de 
6 classeurs de cinq tiroirs, même 
espace de plancher, avec les 
chemises de même hauteur, â un 

_  prix beaucoup plus bas ! Soit aug­
mentation de 250oo de capacité.

Ne pousses pas, 
ne tires pas... 

glisseï simplement.
le classeur coulissant comprend 
une double rangée de dossiers, la 
rangée avant a au - moins une 
unité de moins que la rangée 
arrière (le tout de 27" de pro- 
.ofldeur). Les rangées avant 
glissent doucement le long de 
leur base. Ce qui permet aux 
unités arrière d'être immédiate­
ment accessibles.

POUR PLUS DE DETAILS 861-9401

CIE CANADIENNE D'ÉQUIPEMENT 
DE SUREAU ITÉE
OFFICE EQUIPMENT CO OF CANADA LTD.
600 OUEST, LAGAUCHETIÈRE MÏL

Disponibles en couleur, avec ou 
sans portes et et serrures de 
sécurité.
ROLL-AWAY
Le classeur è sections coulissantes
par Supreme 
Qui trouve, garde !

compte des mises à la retrai­
te et des démissions.

Un porte-parole de la com­
pagnie informe qu'il faudra 
plusieurs semaines avant de 
connaître le nombre exact des 
employés renvoyés.

Presque tous pourront bé­
néficier d'un plan spécial de 
la compagnie; avec l’assuran- 
ce-ehômage, ils recevront 
ainsi l'équivalent de 90 pour 
cent de leur salaire pendant 
une année.

Hausse du 
dollar cdn

MONTREAL Coté en 
devise canadienne, le dol­
lar américain a perdu 3-32 
à $1.01 7-32.

Li livre sterling a pris 
3-16à $2.50 1-2.

NEW YORK - Coté en de­
vise américaine, le dollar 
canadien a pris 5-8 à 98 
13-16. Il était à 98 31-64 
il y a une semaine.

La livre sterling a pris 
13-64 à $2.47 25-64.

Exporta
o/a

RÉGULIÈRES ET “KING"

Pour être rentable

Le transport par rail doit se 
mettre à l'heure du marketing
par Boris Miskew de la PC

MONTREAL - M. Harold L. Graham, 
vice président de la mise en marché à 
National Passenger Corp. mieux con­
nue sous l’appellation Amtrak, a déclaré 
hier que les sociétés de chemin de fer 
devraient être avisées qu’elles ne rece­
vront aucune subvention tant qu’elles 
n’offriront pas de service de passagers 
approprié.

“Le transport des passagers par rail 
peut être rentable, encore faut-il que 
les compagnies offrent au client les ser­
vices qu’il demande, a-t-il dit aux par­
ticipants de la 108e réunion annuelle de 
l’Association américaine des Agents du 
transport des passagers.

Selon lui, une telle rentabilité serait 
possible sur les grandes lignes comme 
celles reliànt Montréal à Toronto et 
Vancouver, à condition d’appliquer les 
méthodes modernes au transport des

passagers par rail.
M. Graham était invité d’honneur à la 

conférence qui réunit des représentants 
d’Amtrack, du Canadien national et du 
Pacifique canadien.

Amtrack est une corporation gouver­
nementale des Etats-Unis qui a pris en 
charge le Ter mai dernier les services 
de transport des passagers par chemin 
de fer.

Amtrack ou, officiellement, la Natio­
nal Railroad Passenger Corp., a été 
créée par l’intégration et la réorgani­
sation des services de transport des 
passagers de 22 compagnies de chemin 
de fer, en raison de la diminution cons­
tante de la rentabilité du transport des 
passagers par rail, surtout à cause de 
l’expansion du transport aérien et de la 
construction d’un vaste réseau d’auto­
routes.

M. Graham a attribué la diminution 
du nombre de personnes voyageant par 
rail au fait que les compagnies n’ont pas 
amélioré les lignes de chemin de fer et 
les services offerts aux passagers.

Pour ce qui est des pertes mention­
nées par les compagnies, M. Graham a 
souligné que les chiffres ne mentent pas 
d’eux-mêmes mais qu’on peut les faire 
mentir et qu’il serait même possible de 
prouver statistiquement que le transport 
des marchandises par rail n’est pas 
rentable.

Quant à l’efficacité, des trains voya­
geant à 100 milles à l’heure sont plus 
efficaces que les avions pour des dis­
tances allant jusqu’à 400 milles, a-t-il 
précisé, et ces trains seraient de plus 
moins bruyants tout en causant moins 
de pollution.

Les marchés boursiers

Forte baisse enregistrée par les métaux
Presque tous les secteurs 

étaient à la baisse, dans un 
marché modéré à la Bourse 
de Montréal lundi.

Le volume combiné des tran­
sactions des Bourses Canadien­
ne et de Montréal a été de 696,- 
400 actions contre 1.15 mil­
lion vendredi.

Les baisses ont surpassé les 
hausses par 148 contre 69, avec 
92 valeurs inchangées.

Parmi les plus fortes bais­
ses, citons Falconbridge qui 
a perdu $1 3-8 à $91 3-8, 
International Utilities $1 1-4 à 
$36, Dome Petroleum 3-4 à 
$35 1-2 et Simpson’s 5-8 à $21 
1-4

Dans les gagnants, National 
Trust a pris $3 1-4 à $29 1-2 
et Sherwin Williams $1 1-8 à 
$15.

Falconbridge a révélé son 
intention de fusionner avec Ope- 
miska Copper Mines Québec. 
Lake Dufault Mines et Falcon­

bridge Mines Québec, une de 
ses filiales, sous réserve de 
l’approbation des actionnaires.

Toronto
Les métaux de base et les 

aurifères ont fléchi brusque­
ment hier sur le marché de To­
ronto où l'activité était modé­
rée et les prix de tous les sec­
teurs à la baisse.

La valeur des transactions 
s'est élevée à $14.3 milüons 
alors que 1.74 million d'ac­
tions ont changé de mains, com­
parativement à un volume 
d'affaires de $18.3 millions et 
2.16 millions d'actions vendues 
et achetées vendredi.

L annonce d'un projet de 
fusion entre trois grandes 
compagnies minières a été la 
cause principale de la forte 
baisse enregistrée par les 
métaux de base. Opemiska 
Mines, Lake Dufault Mines et 
Falconbridge Mines Québec.

■ les indices
MONTREAL

65 13 7 8 85
Industr. Serv. publ. Banques Papiers Comb.

Changement -0.17 +0.39 -2.92 -0.34 -0.33
Clôture 185 43 153.36 215.01 77.77 182.76
Sem. Dern. 186.15 153.54 215 20 79.10 183.58
Mois dernier 179.95 150.51 208 25 78.35 177.69
1971 haut 189.09 161.53 218.23 95.75 185.16
1971 bas 176.23 149.59 172.04 76.56 171.18

TORONTO
Industrielles Aurifères Métaux Pétroles

Changement - 0.43 3.39 -1.38 -0.70
Clôture 177.81 174.34 86.78 237.37
Sem. Dern 178.82 173.30 89.11 241.54
Mois dernier 173.16 180.00 88.54 234.98
1971 Haut 188 94 202.66 103.01 242.60
1971 Bas 172.83 161 82 87.67 193 18

DOW JONES
Ouv. Haut Bas Clôt. Chang.

Industrielles 907 20 911.29 900.19 905.15 -3.07
Transport 242.15 243.32 240.75 241.65 -0.97
Services publics 111.39 111.90 110 49 110.94 -0.38
Ensemble 309.92 311.35 307.70 309.15 -1.12

Ltd., une filiale de Falcon­
bridge Nickel Mines, ont 
annoncé un projet de fusion 
qui devra cependant être approu 
vé par les actionnaires.

D'après ce projet, les 
actionnaires recevraient une 
action de la nouvelle compagnie 
pour cha cune des actions d'Ope­
miska et de Falconbridge 
Mines qu'ils détiennent et trois 
actions de la Lake Dufault.

New York
Les cours se sont effrités 

à Wall Street lundi. Le mar­
ché a retrouvé le climat d’at­
tentisme de la semaine der­
nière.

Le calme a encore été ac­
cru par les Fêtes du Nouvel 
An juif. Dans cette atmosphère 
la cote s’est inscrite en repli 
dès l’ouverture et a ensuite 
fluctué étroitement pour clô­
turer en baisse modérée.

RCA a gagné plus de deux 
dollars parmi les électroni- 

ues apres sa décision d’aban- 
onner la fabrication d’ordi­

nateurs à usages généraux et

l’on a également noté les bon­
nes avances d'IBM et de Ge­
neral Dynamics parmi les or- 
dinateuré et les aérospatiales, 
par ailleurs irrégulières.

Les alimentaires, les automo­
biles, les mécaniques et les si­
dérurgiques ont clôturé en 
baisse, mais les papiers se 
sont améliorés par endroits, 
les pertés l'ont emporté parmi 
les pétroles, les transports 
aériens, les chemins de fer, 
les pharmaceutiques, les ciné­
mas et les matériaux de cons­
truction.

Les télévisions, les chimi­
ques et les cuprifères ont été 
irrégulières, tandis que les 
grands magasins, les pneu­
matiques et les tabacs ont su­
bi peu de changements.

A la Bourse de New York, 
le nombre des transactions a 
été de 9.55 millions d'actions, 
le plus faible depuis le 10 
août. Le nombre des transac­
tions avait été de 11.04 mil­
lions d'actions vendredi.

ÉVALUATION DE PROGRAMME 
JDE FORMATION

La mesure des effets d'un programme de formation ou 
d'efforts dirigés en vue d'obtenir un changement est 
une préoccupation majeure des administrateurs et des 
spécialistes du service du personnel.

Nous offrons, à ce sujet, un stage en trois étapes: l'une 
d'un jour et demi pour étudier les divers aspects de la 
recherche; un interstage pour réaliser un mini-projet de 
recherche et une dernière journée consacrée à l'appré­
ciation et à la synthèse de l'expérience.
La premiere session de travail nra lieu à Montréal, les 
22 et 23 octobre 1971.

Pour p/us de renseignements, s'ad' v à:

Réseau de Développeme- d'Organisations, Inc.,
2250 rue Guy, Suite 14\,d,
Montréal 107. Tél. : 935-7329

POUR
TORONTO ET L’OUEST, 
PRENEZ LE 
“VOL D’AFFAIRES’.’
DEPARTS QUOTIDIENS.

Vol sans escale pour Ottawa. 
Dessert ensuite Toronto,

HH Winnipeg, Calgary et 
m\P\P Vancouver.

8#%#% Sans escale, avec petit 
On déieuner- Pour Toronto.

■ W Puis vol direct pour Vancouver.

13.30
‘Seul vol sans escale, 
avec déjeuner, 
pour Toronto.

18.00
18.15

Deux vols qui vont 
jusqu'à Vancouver.
Canapés avant Toronto et 
dîner en route vers l’ouest.

17.00
Sans escale pour Ottawa. 
Puis Toronto et dîner, en 
route vers Vancouver 18.55 Le seul vol quotidien 

direct pour Vancouver. 
Dîner à bord.

OU PRENEZ L’UN DES 44 “VOLS D’AFFAIRES” HEBDOMADAIRES POUR TORONTO!
*uul 10 um0di

CP Air
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À LA SAUVEGARDE, COMPAGNIE D’ASSURANCE SUR LA VIE

J.-HECTOR UNGEVIN GONZAGUE VAILLANCOURT 
c.n.c. 26e année — c.n.e. 14e année

JEAN-CLAUDE VALLÉE ANDRE LEBRUN
c.n.c. 6e année c.n.c. 5e année

*

^Si

mi

---- ÏSê

■ ':' A- ■,
^^^

ROBERTCHAMBERLAND 
c.n.c. 3e année

La Sauvegarde est heureuse de souligner les succès obtenus par MM. J.-Hector 
Ungevm, Conzague Vaillancourt, Jean-Claude Vallée, André Lebrun et Robert 
Chambenand, représentant la Compagnie pour Montréal et la région métropolitai­
ne, qui se sont vu attribuer le Certificat National de Compétence.

Par ce certificat, l’Association des Assureurs-vie du Canada, de concert avec la 
Canadian Life Insurance Association et l’Agency Management Association, entend 
souligner la conscience professionnelle des représentants et la qualité des services 
qu’ils rendent à leurs clients.

■ toronto
Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE

Vente* Haut Ba» Farm. Ch. 
Industrielles

Abitibi 
Abitbi 7'zp 
Acklands 
Acklands p 
Acklnd 2p 
Acres Ltd 
Acres A pr 
Acres wt 
Agra Ind 
Aimco Ind 
Alta Gas T 
Alta G D p 
Alla r 
Alcan 
Alcan pr 
Algo Cent 
Algma 
Allarco Dv 
Almin 2p 
Anglo-cn 
Anglo-c pr 
Ang CT 315 
Anthes B p 
Aquitaine 
Argus
Argus B pr 
Argus C pr 
Asbestos 
Atco Ind 
Atl Sugar 
Atl Sug A 
Atl Sug pr 
Auto El 
Auto Hard 
Bahama 
Bank Mtl 
Bank N S 
B Cdn Nat 
Bartaco 
Bathrst p 
Beavr Eng 
Beaver L 

Beaver A 
Becker B p 
Belding L 
Beldng w 
Bell Can 
Bell A pr 
Bell B pr 
Black P 
Block Bros 
Bombrder 
Bovis Cor 
Bow Valy 
Bowater 
Bow-m pr 
Bramalea 
Bramai w 
Brascan 
Brdg Tank 
Bright 
Bnnco 
Br Am Bnk 
BC Sugar 
BC Phone 
BCPh 6 pr 
BCPh 4. p 
BCPh 1956 
Bct r
Brooke pr 
Budd Auto 
Burns Fds 
Cad Dev 
Cad Dev b 
CAE Ind 
Calgary P 
Calgy 540 p 
Cambridg 
Campeau 
CD Sugar 
Can Cem L 
C Cem L p 
Can Malt 
Can Mit p 
C Packrs 
Can Perm 
CSL 
CSL pr 
Cdn Brew 
C Brew Ap 
C Cablesy 
C Cable w 
Cdn Can A 
CC Manag 
C Curtis 
CGE pr 
CG Invest 
C Goldle 
C Hydro 
C lmp Bank 
CGOL 
CIL
C Intrurb p 
C Manoir 
C Marconi 
C Ocdental 
CP Inve pr 
CP Inve w 
CP Ltd 
CPL $3. pr 
CPL UK p 
Cdn Tire 
Cdn Tire A 
C Uilties 
C Util 4 « p 
C Util w 
CWN Gas 
CWN 5 t p 
Canron 
Capit Div 
Cara
Carrier JD 
Cassidy L 
Casidy A p 
Ctl Ont S Le 
Chat-Gai 
Chemcell 
Chemcl 1 p z20 $11 
Chem 175 p z75 $20'«

7265 $6J4 64 6*4
25 $47 47 47

325 $5*4 54 5*4
167 $15 15 15
300 $9*4 94 9*4

6250 $10 Té 104 104
175 $37 H 374 374

1310 215 210 215
3250 $9lé 9 9

100 $14*4 144 14*4
1011 $48s» 48 484
342 $137 136 136

33685 110 100 105
3985 $18*4 184 184
1000 $26* j 264 264
500 $7^» 74 74

14313 $12 >4 12*4 124
250 $54 54 54
50 $36 36 36

300 465 460 465
250 $14 14 14
: J0 $42 >i 364 36*4

i zlO $75 75 75
2596 $28 274 28

325 $15 15 15
65 $31 *4 314 314

780 $104 10 10
140 $334 33*4 33“ 4
725 $8 8 8
200 $6 4 64 64
z35 $15 15 15
25 $62 62 62

199 495 495 495
600 $84 8 84

1100 19 18 18
5888 $164 16*4 164
3441 $294 28*4 28*«

213 $144 144 144
200 $5 5 5
100 $7 7 7
850 $9 84 9

2895 $154 15 154
100 1$134 134 134
200 $84 84 84
100 $94 9*4 9*4
700 335 325 325

11207 $454 44 4 45
797 $52 4 51*4 51*4

1765 $534 53 53
750 355 350 350

1900 305 300 300
1725 $134 134 134
2120 175 170 175
2977 $28 274 274

100 385 385 385
100 $34 34 34

1200 320 310 315
300 200 200 200

4567 $194 194 194
200 410 410 410

2300 $16 15*4 15*4
4755 $54 54 54
200 $134 13*4 134
900 $194 19 194
357 $604 604 604
zlO $834 834 834

) 50 $67*4 674 67*,
z35 $654 644 644

19084 58 55 57
z20 $19 19 19

3470 $84 84 84
575 $124 124 124
900 $8 7*4 8

p z5 $19*4 19*4 19*4
660 440 435 435

3362 $264 264 264
225 $96'i 964 964
200 $114 11 11
zl7 320 320 320
675 $31 304 31
150 $434 43*4 434
500 $214 21 21
350 $24 4 24*4 244
780 88 88 88
350 $19 4 19»« 194

4078 $164 164 164
100 $314 314 31 ‘4
104 455 455 455

6275 $7 6*4 6*4
125 $294 29 29',
480 $134 134 134
400 190 185 190
150 $64 64 64
100 $124 12*4 12*4
100 82 82 82
50 $28 4 284 284

101 $674 67*, 67*,
1000 405 400 400
600 $154 15 15

r 7430 $24'é 234 23*4
14257 $114 114 114

227 $12*4 124 124
210 $74 74 74
740 310 305 305

2300 310 305 305
451 $104 10 10

4050 $26 254 254
7065 335 325 325
7298 $674 664 674
2300 $104 104 104

100 $8*4 8*4 8*4
100 $374 374 37*4

2736 $36*4 36*, 364
150 $344 34*4 34»t

0 zlO $59 59 59
200 740 740 740
210 $18 18 18
z25 $15 15 15
100 $174 174 174

3200 50 45 45
2400 420 410 410

100 $64 64 64
100 460 460 460
100 $84 8*4 8*4
800 $84 84 84
200 $174 174 174

1100 475 465 465

+ '4

+ H 
+ H 
+ 5

+ 5
- '4
- H
- H
- '4

- 1 
+ 5

-5*4

+ y.
- '4

+ 15

-10 
- 5

-15

450
250

Chrysler 
CHUM 
CHUM B 
Cockfield 
Codville A 
Columbi p 
Commco 
C Holiday I

Eon Bath 
on Bath p 
Con Bath w 

C Bath 68 w 
Con Bldg ItuJ 
Con Textle 
Con Distrb 
Cons Gas 
Control F 
Cooper C 
Corby vt 
Corby B 
Corp Food 
Cosms 
Costain R 
Cram R L 
Crwn Life 
Crwn Trst 
Crush Inti 
Cygnus A 
Cygnus B 
Daic-R 
Daie-R pr 
Distl Seag 
Doman l 
Dome pete 
D Bridge 
D Citrus 
i'V.fasco 
Do fa sco p 
0 Lime w 
Dom Store 
Domtar 
Domtar pr 
D Textie

729 $30*4 
300 $5H

§7*4
S6H

100 385

11 11 
20‘4 20'4
30') 30'» 
5H 5H 
7H 7*4 
6*4 6H 

385 385

+ h
+ ''4
+ 5 
- ‘4 
+ ‘4

- >4
- '4
- ‘4
+ V4
- *4
- 5 
-10 
+ >4
- H 
-10 
+ H
- «4
_ i /4

-10 
+ 4

- 5
- 5
- 4 
+ 10
- v«

- H 
-20

- 4 

-10
SlO'r 104 10'|
S23‘> 23 23't - 4
S11H 114 11 S + 4
S6’t 6*4 6>.

su1. 114 llLl + 4
50 50 50 + 5

250 290 230 -30
135 135 135 -10
S5’t 54 5’t

S26 26 26
$20 ». 204 20H
190 190 190 -10

2017
1650
300

200

650 $144 144 144 
308 $20*4 204 20*4 - 4 
200 $214 214 214 
100 $94 94 94 +4
200 160 160 160 
525 $64 64 64
120 $12 12 12
590 $29 274 29

4000 $164 134 164
150 $19 19 19

1000 $64 6 6‘i
1785
z50
/50

$64
$64
$74

4325 $574 
700 $84 

2206 $354 
400 $244 
100 $74 

2999 $234
$75

66
390 $134 

2139 $124
200 $144 
308 $184 
z5 $1004

64 64 
64 64 
74 74 

564 574 
84 84 

35 35
244 244 
74 74 

234 234 
75 75
66 66 
134 134 
12 12 
144 144 
18 184

1004 1004

+ 1 
+ 34 
- 4 
+ 4 
+ 4

+ 4
- 4
- 4 
+ 4

- 4 
+ 2
- 1 
+ 4

Douglss L IX 210 210 210 -
Oftü Ltd 2060 tl2‘i 12^ 124
Dupont 250 $17». 17». 17*.
Oustban» 275 «■t 54 5W
Dyie» 0 A 2X $*». 7*. 7*. -
Econ Inv 125 $13*. 13». 13*. +
E-L fin ISM $7 7 7
E-L Fin p 15X $9’s 9’» 91*
Electro ltd 175 $37’A 37't 37% +
Falcon 1154 $91 s 90-. 91 -
Fed Grain 19X $71* 7H 7*% -
Fields S I4X $14 13*. 13% -
Fleet Mig 250 92 92 92
Ford USA 339 $71». 71*. 71*. -
Ford Cnda 525 $»>. 89»% 89% -
F Seasons IX $M 14 14
FPE Plon 6X $18 i 18 *t 18%

Ventes Haut Bas Farm. Ch.
Fraser 175 $144 14H 144
Freiman z25 430 430 430
Gaz Metr 1300 $54 54 54 + 4
Gaz M 66w z40 250 250 250
Gdn Mang 290 $6'4 6 6
Gen Baker 207 380 380 380
GMC 628 $86', 85*4 85*4 _ 4
Genstar L 1625 $11'a 11 11 _
Gnstar L w 1000 325 300 325
Glendale 200 $54 54 54 + i/4
Glengair 4600 185 180 185
Gleng B p 1155 335 330 330
Gleng U 100 $6', 64 64
G Mckay A z50 $6 6 6
Graft G 450 $18‘, 184 184
GL Paper 100 $16 16 16
GL Pap w z70 275 275 275
GL Power 300 $194 194 194 + 4
GN Capital 749 $74 74 74 + 4
GNGas A p 200 $204 204 204 + 4
Gt West Int 150 $64 64 64 + 4
Gt West S 1600 420 415 415
Greyhnd 370 $14 4 14*4 14*4 _ i/4
Guar Trst 4325 $12*« 124 124 _ 4
Gulf Can 6320 $264 264 26*4 + 4
Halifax D 100 155 155 155 4- 5
H Group 775 $19 19 19
Hardee 100 125 125 125
Harris J S 100 275 275 275 _ 5
Harveys F 3000 80 79 79 + 1
HWood A 100 185 185 185
Hawker S 989 285 260 260 _ 25
Hawker pr 125 $62', 624 62*,
Hays Dna 968 $11*4 114 114 + 4
Hedway C 200 355 355 355 + 5
Home A 4180 $36*, 364 364 — 4
Horne Pit 2125 245 225 245
H Smith pr 100 $26 26 26 _ 1
Howden DH 600 300 300 300
H Bay Co 2100 $19', 194 194 _ 4
HB Oil Gas 3520 $464 464 464 + 4
Hughs-0 B 1575 $7*4 74 7*4 — 4
Hunter D 300 $13*4 13*4 13*4
Huron Eri 1266 $24 234 24 + 4
Husky Oil 5450 $184 18 18 _ *4
Husky A pr 55 $43*4 43*4 43*4 + »4
Husky B pr 75 $42 42 42 — 4
Husky D w 900 790 775 775 — 20
IAC 2550 $19*4 1943 19*4
IAC w 1580 795 790 790
Imasco 4820 $20 19*4 20 + i'4
Imasco A p 300 450 450 450
Imp O 25466 $30 29*4 30 + 4
Income Di 220 $6 6 6 — *4
Indal Can 1000 $94 94 94 + 4
Indusmin 254 $10 94 94
Inland Gas 1400 $134 124 124 - 4
Inland G p 230 $144 144 144 + 4
Inter-City 110 $64 64 64 + 4
Inter C A w 1100 315 310 310 - 5
Intrmetco 200 220 220 220
IBM 162 $305 305 305 +4
IMC 588 $20 20 20 + 1
1 Nickel 11908 $334 32*4 324 — •é
Int Util 3092 $37 364 36*4 — 1
Int Div 100 370 370 370 — 10
Intpr Pipe 3250 $28 7x 28*, 28*4 + *4
Int Pipe w 2730 $12*4 12*, 124 + ‘é
Intpr Steel 7120 $7*é 74 74 + 'é
Intpr Stl pr 500 $22 22 22
Inv Grp A 3050 $7*é 7*4 74 - 4
Inv Grp 5 p 300 $19H 194 194 + 4
Irwin Toy 350 $17*4 17*4 17*4
III Ind 700 380 375 375 + 15
Ivaco Ind 1750 $15*4 15*4 15*4
IWC Ind 1200 215 215 215
Jockey C 1105 455 450 450 —:10
Jockey A p 100 $9‘, 94 94 — 4
Kaiser Re 3350 $5 480 5 + 15
Kaps Tran 4775 $84 8 84 - 4
Kelsey H 1100 $7 7 7 - 4
Kelvmatr 250 $5 495 495 + 35
Kentmg 100 $8H 8H 84 — •é
Koffler 475 $16*» 164 164
Koffler A p 1300 $84 8H 84 — 'é
Koffler w 700 735 730 735 + 10
Labatt 3970 $24 4 24*4 244
Labatt pr 650 $25 244 244 _ 4
Laidlaw M 2840 $134 13 13
Lailaw A p 500 $14 134 13*4 — *4
LOnt Cem 800 240 235 235 — 5
Laura Sec z35 $94 9*, 94
Lau Fin 3180 $84 84 84 + 4
Lau F 200 400 $24*4 24*4 24*4
Leigh Inst 3300 $54 495 495 -67
Leons Frn 100 $5». 5*4 5*4 — 'é
Levy A pr 300 $6% 6 6 - 4
Life Inves 251 J7% 7 74
Lincoln Tr 300 $12 12 12
Livingsto 500 $7‘. 7*4 7*4 — 4
Lob CO A 182 S5H 54 54
Lob Co B 250 $5% 54 54 + 4
Lob Co pr z20 $30'j 304 304
Lob Inc 1350 $7 64 7 + 4
Loeb M 6450 395 385 395
Maclarn A 200 $15»! 154 154 _ 4
Maclarn B 115 $16.. 16*4 16*4 + i4
Maclean H 400 $14 13*4 14 + 'é
MH Cable 230 $6% 64 64 + 'é
MB Ltd 1677 $24 234 24 — 4
Magnason 150 $8 8 8 - 4
Magnetcs 1900 87 85 85 - 3
Magnum z2 $24'. 24*4 244
M Lf Mills 200 $15'. 15 15
MarkborO 500 465 460 460
Mass-Fer 4147 $12% 114 124 + 4
McLaghln 450 $11'. 11*4 114 - 4
MEPC 400 $5% 5*4 54
MEPC w 2600 180 175 180 20
Met Stores 300 $16'. 164 16*4
Mex LP pr 600 $9% 94 94 — 4
Microsyst 1418 $6 6 6 + 4
MLW Wor z67 $12% 124 124
Molson A 1288 $18% 184 184 — 'é
Monenco 100 $6»t 64 64 + 4
Mnt Trst 860 $17% 174 174 + H
Moore 6991 $36% 354 36 + 4
Morse A 100 $12% 124 124 — 4
Morse B pr 25 $34 34 34 — 1
Murphy 1400 $13 124 13 + 4
Mrphy pr 75 $33 33 33 + 4
Nabrs Dig 440 $12». 124 12*«
NaChrs 1 1200 $17'. 174 17*4 + 4
Nat Sea 3825 $10». 10H 10*4 + 4
Nat Trust 716 $29% 284 294 + 1
Neoner. 3984 340 335 340 — 10
N8 Tel 910 $14% 144 144
N Ptovid D 1500 44 42 42 — 4
Nfld LP 150 $10% 104 10% + 4
Noranda 6192 $32% 32 3,%
Nor Ctl G 3604 $15% 154 15% w. 4
Nor Ci A p 850 $24% 244 24'. — 4
Nor Ctl B p 400 $X% 304 X'. _ 4
Nor Ctl w 1300 630 620 625 20
NS L P 562 $10»» 104 10». + '4
NS Savngs 5300 $12 12 12
NSI Mark 650 335 325 325 — 15
NuWest D 900 $8 8 8 _ 4
Ocean Cm 500 $27 27 27
Oil Patch 1000 260 260 260
Okanagan 100 $6 6 6
OSF ind 2425 SSV. 5 5 — 4
Oshawa A 4310 $12% 124 12% — 4
Oshawa w 105 170 170 170 » 5
Overlnd 2 p 400 440 440 440
Pac Pete 1626 $36% 364 35% 4
PanCan I 800 350 345 345
Pembm A 400 $6% 64 6% — 4
Pemb D p z20 $23% 234 23%
Pennmgtn 200 $10% 104 10% — 4
PC Jewi 100 $18 18 18 + 2
P Dept S 204 $9% 94 9% — 4
Petrofma 760 $20% 204 X%
Phillips Cb 100 $11 11 11
Photo Eng 200 $16% 164 16% — 4
Pitts Eng 550 $14% 14 14
Pow Corp 2615 480 475 475 — 5
Pow Crp pr 25 $27% 2J4 27%
Pow C 5 pr z25 $S»t 84 8%
Price Com 785 $8 74 7% — 4
Prov B Can 100 $12». 124 12% + 4
Rank Org zlO $21% 214 21% *
Readers D 510 »7H 7 7 — 4
Realty C w 1500 46 45 46
Reed Oslr 5100 $8% 74 8 — 4
Reichhoid 350 S9». 94 9% — 4
Reich wt z50 325 325 325
Reitman A 150 $31% 314 31%
Revetstk p 100 $14% 144 14%
Rileys D 300 230 225 230
R Little ISO $20% 204 X% — 4
Ronald Fd 100 S13 13 13
Rothman 200 $10% 104 10%
Rothmn w 500 195 190 195 + 10
Noyai frst 543 S3/H 3/ 3/% + 4
Russel H 400 sa% 84 84 + 4
Russl H p 100 $19% 19% 19 . — 4
Stl Cem A 75 $35 X X — 4'
Stl Corp p z20 $69'. 69'. 69 .
St Maunce 100 74 ■>4 74
Soyvette 250 420 AX 4X — 5
Schne*d bp 1100 $«% 8% 8% 4

Scmtrex 
Scot York 
Scotts 
Seaway M 
Seaway pr 
Secur Cap 
Select P 
Selkirk A 
Shaw Pipe 
Shell Inv p 
Shell Inv w 
Shell Can 
Shully's 
Sifton Pro 
Silknit 
Silverwd A 
Simpsons 
Simpson S 
Sklar M 
Skyline H 
Slater Stl 
Slater 6 pr 
Slat W Can 
Slate Walk 
Southam 
St Brodcst 
Steel Can 
Steinbg A 
Ster Trust 
Stuart Hse 
Stuart Oil 
Suptst com 
Suptest pr 
Suptest od 
Surpass C 
Tamblyn 
Tancord 
Teledyne 
Texaco

100 390 390 390 _ 5 New At h 1000 li> 15 15 - 1 N Rock 4300 135 130 135
9650 $19‘, 194 194 + 4 Newconx 100 550 550 550 Opem 13550 $104 870 885
925 $14', 144 144 + 4 Newlund 5000 15 15 15 Orchan 2100 340 335 340
800 $8 8 8 N Que Ragl 650 710 690 690 -15 Osisko 1000 25 25 25
400 $54 54 54 _ 4 N Senator 1600 11 11 11 Pac Coper ?900 350 340 345

4100 455 440 450 + 5 Nor-Ac 10000 39 37 37 - 2 Pamour z38 2J9 219 219
200 255 255 255 + 15 Norbaska 500 17 17 17 - 1 Patino 415 $19 19 19
331 $16 16 16 Norlex e i5UU 31 31 31 Pce Expl 7400 72 70 72

200 $9'4 9'4 9w2 N CanacTa 500 60 60 60 Pine Point z45 $274 27*4 274
1018 $36*4 36*» 36*» _ H N Coldstm z825 72 61 61 Placer 800 $294 29 29
1697 $16*4 164 164 - 4 N Gate 12250 665 620 640 -35 Prado Exp 200 150 150 150

+ 3 
-127

+ 2

1150 $364 364 364 +
100 $54 54 54 +
300 385 380 385 + 
100 $22 22 22 +
200 $174 174 174 +

2963 $214 214 214 -
5475 $284 274 28 +

500 205 205 205
1400 $9 8*4 84 -
662 $114 114 114 -
z25 $144 
660 $134 
600 $74
225 $65 
200 $134 

3788 $26 
534 $19
400

3000
300

14'
13‘
74

65
134
254
19
74

475
94

14 
134 
74 

65 
134 
254 - 
19 
7 
5 
94

- 4

1025 $15 15 15 - 4
70 $73 73 73 - 2

650 $54*.. 54';4 54*41 - *4
110 155 155 155 - 5
400 $22 Æ 22
200 205 205
z50 375 375 375
780 $344 344 344

Texaco pr zlO $60 594 60
Texas Gu S 320 $154 154 154 - *é
Thom Nés 1050 $26*4 264 264 + 'é
Thom N pr 25 $50 50 50
Tone Craft 200 $15 15 15
Toromont 8100 98 95 95 - 3
Tor Dm Bk 4230 $26*4 264 264 - 4
Traders A 3425 $134 13*8 134 - 'é
Trader A p 2680 $243 
Trader 65 w 2075 150 
Trader 69 w z25 375 
Transair 3800 400 
Trns w 12077 130 
Tr Can PL 2383 $37 
Tr Can PI p 100 $424

24 4 24', 
140 140
375 375 
390 400 
115 130
364 36* 
424 42'

- 5

hlO 
b 15

Transglob 
Trans Mt 
Trans PPL 
Trizec Crp 
Trizec w 
UNAS Inv 
Un Carbid 
Un Gas 
Union Oil 
U Corp A 
Un Fn Mgt 
Van Der 
Versafd 
Ven power 
Versatile 
Vic G Tr 
Walk GW 
Weldwod 
Wstburne 
Wbur A p 
Westc'st 
Westeel 
W Brdcast 
W Cdn Seed 
W Pacific 
Westnhse 
Weston 
White Pas 
White P A 
White P w 
Wiley Oil 
Woodwd A 
YR P 
Zellers 
Zenith

+ 14Tr Can A pr 55 $69 67 4 69
Tr Can P w 425 $11*4 114 11

200 235 235 235 -5
9285 $224 214 214 - 4 

350 $124 124 124 - 4 
4625 195 190 190
2650 66 65 65 +1
3101 $17 164 164 - 4

375 $154 154 154 - 4
5889 $154 154 154 - 4
Zl5 $494 494 494
z3 $19 19 19

700 $74 74 74 - 4
500 $8 74 8
700 $54 54 54

4800 13C 130 130
1200 400 
2572 $324 
3660 $374 

361 $114 
500 $124 
100 $394 
935 $$54 
510 $12 
570 $94
700 465

400 
32 
371 •’ 
114 
124 
39

400 
324 + 
37*4 - 
114 - 
124 - 
39

25

254 254 
12 12 
9 94

455 465
4800 $64 64 64
425 $144 144 144 
804 $17 17 17

1150 $114 104 104- 
336 $21 204 204
210 100 100 100 
700 $7 7
400 $24 4 24 

15000 $54 53
2556 $18 
2100 190

7
244 
54 

174 18 
190 -190

Acme 
Advocate 
Agnico 
Allied Mng 
Ang Ruyn 
Ang UÜ 
Asôc Pore 
Atl C Cop 
Bnk no 
Bary Lap! 
Bthlm 
Black Bay 
Bl Hawk 
Bounty Ex 
Bral Can F 
Brameda 
Brenda M 
Broul Reef 
Brunswk 
Bunker H 
Calmor IB 
Cam Mine 
Camflo 
Cam Chib 
C Tung 
C Jamiesn 
C Lencour 
Cdn Nisto 
Candor 
Cassiar 
Cent Pat 
Chemaloy 
Chimo 
Coch Will 
Com Lake 
Comb Met 
Coniagas 
Con Fardy 
C Durham 
C Marben 
C Morisn 
Con Negus 
C Rambler 
C Red Pop 
Coowest 
Coprcorp 
Cop Man 
Coulee 
Courvan 
Craigmt 
D’Aragon 
D'Eida 
Delhi Pac 
Denison 
Dicknsn 
Dome 
D Explor 
Donalda 
Dynasty 
East Sun 
Farwest 
F Mar 
F Nat Uran

44829
Mine*

500
2100
1026
1000

1000
5000
2000
1000
6000

1000
zlOO
3500

2000
7000

32500

1700
1000
4000
2200

1500
3600
3500

100
2000
6000
2000
zlOO
1455
3000

13600
2500

5500

Fori Rel 
Gnt Masct 
Giant Yk 
Goidray 
Granduc 
Granisle 
Green Pnt 
Gulch 
Highmont 
Hoilmger 
Hud* Bay 
Hu-Parr. 
Hydra Ex 
Int Halhw 
Int Mogul 
Iron Bay T 
Ito 
Jele*
Joliot 
Jonsmith 
Jorex Ltd 
Joute!
Kerr Add 
K Anacon 
Kirk Mm 
Lacanex 
L Duf 
Lakehead 
L Osu 
L Short 
La Luz 
LL Lac 
Lost Rrv 
Louvicrl 
l.ytton M 
Made! me 
Madsen 
Martin 
Match 
Mattgmi 
Me Adam 
Me tntyre 
Mentor 
Mta Uran 
Mtdnm 
Mt Wright 
Mufti-Mi 
N6U Mime

500
1501
/S3

113200

500

2500
500

2500
1120
500

1200
6000
1000
300

1000
775

1500
3000
4000

30995
3900
1000

am

500
2500
2548
1910
6500

200
z200

700
7500
3000
9615

33 314 32 + 1
187 !87 187 -13
220 205 205 -10
370 360 360 - 5
404 404 40%

121 112 1x6' — ]
35 35 3b - I
51 51 51 - 2

745 725 735 - 5
105 102 102 - 3
$20 19*4 IS% _ i/4

64 64 6% + 4
52 51 51 - 1
124 124 12%

205 205 205 + 10
120 112 IX + 8
480 470 475

25 25 X
440 415 415 -25

6 6 6
52 52 52
30 29 » + 1

295 293 295
690 680 680 -20
198 191 193 - 4
144 144 144

74 74 7%
104 10 10 - 4
3*, 3 3%

$21*4 214 21%
190 190 190
232 225 225 - 5
120 116 116 - 6
36 35*, X% -14
10 10 10
10 10 10 — 1
25 224 22% -24

115 115 115 + 1
115 no 115 + 1
205 205 206
165 162 165 - 1

84 84 8% - 4
158 156 157 + 2
114 114 11%

850 850 850
154 154 15% — i
74 7 7 - 4

18 18 18
104 104 10%

880 875 875 -10
17 17 17
55 53 53 - 2
10 10 10

$26 254 25% - 4
101 101 101
$65*4 65*4 65». - 2
145 142 144 + 1

74 74 7%
655 650 650 - 5
263 261 263 - 2

9 9 9 - 1
70 61 61 -11
18 18 18
56 50 56 + 2

5* 520 5X -10
880 860 880 -30
60 60 60

550 540 545 - 5
$114 11 Y« 11% - 4
274 26 X + 4

4 4 4 - 1
270 270 270
$38*4 384 X%
$224 224 22%

16 16 16
19 19 19 + 1
70 70 70 - 6

825 800 815 -15
305 305 306
135 135 IX + 1
144 144 14% -24
23 22 23 + 4
8 8 8 - 4

140 135 IX -10
65 65 66 + 1

700 775 775
30 30 X
8 8 8

70 70 70 - 1
$154 124 12% -24
104 104 10%
8 8 8

291 291 XI - 5
325 325 325 -Î6
175 175 175
430 425 4X + 5

13 13 13 + 1
167 166 166 - !
255 251 XI - !

79 79 X + 4
84 84 8% - 4
7 7 7

$24 24 24 - 4
57 55 56 + 2

$794 774 77% -24
68 68 68
94 94 »%

23 21 21 + 1
22 22 a - 2
45 41 43 + 2

525 445 465 -45

montréal
+ '4 Cours fournis par la PRESSE CANADIENNE

Bourse de Montréal
Venta* Haut Bas Farm. Ch.

Abitibi 850
Alta Gas T 900 
Al G rts 7338 
Alcan 508
Alcan pr 350 
Algoma St 1500 
Anglo-Cn 100 
Argus C pr 100 
Asbestos 187 
Atl Sugar 500 
Bank Mtl 5575 
Bank NS 2250 
Banq CN 600 
Bq Deprg 7740 
Bq Pv Can 1055 
Bell Canad 6877 
Bell B pr 125 
Bombrder 1610 
Border C 1230 
BP Oil Gas 1915 
Brascan 767 
BC Forest 200 
BC Phor, 300 
BCT rt 3789 
Bnnco 2700 
CAE Ind 493 
Calgary P 100 
Can Cem L 657 
Can Perm 300 
CSL 200
Cdn Brew 3600
Cdn Cable 1700
C Hydro 200 
C Im 4750 
CIL 210
C Int Pw 550 
CPI pr 625 
CP Inve w 2025 
Cdn Res 1350 
Cdn Tire A 135 
CPLtd 3030 
CP uk p 300
CPL 3 p 2819
Cent Del 910
Cent Dyn 1500
Chemcell 700 
CHUM 1700 
Cockfield 300 
Cominrn 2825 
Con Bath 508 
C Text 1000 
Cons Gas 2380
Con Glass 3250
Cram RL 100 
Crush Int 250 
Cygnus A 150 
Denison 100 
Distl Seag 3190 
Dome Pete 400 
D Bridge 560 
Dofasco 1514 
Dom Glass 200 
Dom Store 1150 
D Textie 600 
Domtar 1600 
Du Pont 1000 
Enamel A 200 
Falcon 130
Fin Coll 1201 
Gaz Metr 106 
Genstar L 100 
Glengair 370 
GL Paper 200 
Grey Cmp 2500 
Grissol F 335 
Gulf Can 965 
Hoilmger 800 
Home A 4775 
Hjds Bay 800 
H Bay Co 900 
HB Oil Gas 4900 
Husky Oil 3175 
Husky B pr 25 
IAC 625
In Acc wt 800 
Imp Oil 11404 
Imasco Ltd 1300 
Inland Gas 100 
Int Nickel 5208 
Int Util 6250 
Intpr Pipe 1790 
Inv Grp A 425 
Ivaco 1700
Jamaica 500 
Kaiser Re 200 
Labatt 100 
Lau Fin 1300 
Lob Co B 400 
Logistec C 3000 
Maclarn A 250 
Maclarn 100 
MB Ltd 550 
Maritime 271 
Mass Fer 2155 
Melchers 200 
M*t Stores 1047 
Micrsyst 600

$6*4
$484 
110 
$184 
$264 
$124 
460 
$94 

$334 
$6 4 

$164 
$294 
$144 
$144 
$124 
$454 
$534 
$134
$6*4

715 
$194 
$194 
$604 604 
57 56
$54 

435 
$264 
$434 
$164 
$314 

$6 4 
$134 
$154 
$24 
$124 
$24 4 
$25 4 
330 
615 
$364 
$67':

$8*4
$104 
$174 

80 
480 
$54 
$64 

$234 
$64 
$5 4 

$204 
$13 
$12 
$19 
$64 

$26 
$564 
$354
$24*4
$234 
$114 
$134 
$184 
$124
$17*4 
200 
$914 
$144 
$5 4 

$114 
180 
$16 
200 
$74 

$264 
$384 
$364 
$224 
$194 
$464 
$184 
$424 
$19 
800 
$30 
$20 
$13 
$334 
$37
$28*4
$74 

$154 
20 

480 
$24 4 
$84 
$5*4 
$64 

$154 
$164 
$24 
$20 
$124 

$9 4 
$164 
16

04
47 4 

100 
184 
26 
124 

460 
9 

33 
6 

16 
28 
14 
14 
12 
44 
53 
13 
6 

710 
19 
19

5 
425

26
43
164
31
6 

13 
15
23 
12
24
25 

330 
605

36
66
8

10
174
70

475
54
64

23
6*4
54

204
13
12
19
64

26 
564 
354 
244 
234 
114 
134 
184 
12
17*4

200

S’i
Ilk

180
16

200
7k

04 
484

no
184 
264 
124 

460 
94 

334 
64 

164 
284 
144 
144 
12*4 
454 
534 
134 
64 

710 
194 
194 
604 
57 
54 

425 
264 
434 
164 
314 
64 

134 
154 
234 
124 
24 
254 

330 
605 
364 
674 
8*. 

104 
174 
80 

475 
54 
64 

234
6*4
54 

204 
13 
12 
19 
64 

26 
564 
354 
244 
234 
11*4 
134 
184 
124 
17*« 

200 
914 914 
144 144 

54 
114 

180 
16 

200 
74 

264 264 
384 38

— '% 
+ 4 
+ 5

-25

-5
5

i- 4 
k 4

+ 5 
-15
- 4 
+ 4
- 4

+ 4

-40
-14

+ 4 
- 4 
-10

+ 4

364
224
194
464
184
424
194

795
294
194
13
324
36
284
74

154
20

480
244
84
5*.
64

154
164
24
20
11*4
94

164
6

364
224
194
464
184
424
194

800
294
194
13
324
36
284
74

154
20

480
244
84
54
64

154
16*4
24
20
124
94

164
6

4

4

14

- 4

-14 
+ 4 
- 4

+ 4 
- 4

FONDS
Ac refund 
Adanac
All-Cansdan Compound 
All-Cara dan Dividend 
All-Cana dun Venture 
All-Canadan Revenue 
Am Growth Fund 
Canada Growth Fund 
Cdn Invest Find 
Cdn Srudder 
Cdn Sec Growth 
Cdn Truiteed Income 
Cana get
Champion Mutual 
Collective Mutual Fund 
Commonwealth Inter 
Cl Leverage 
Commonwealth Venture 
Corp In veston 
Corp Inv Stock Fund 
CSM Japan Fund 
Dom Eouity 
Dreyfus Fund 
Exec Fund of Canada 
Fonds Collectif A” 
Fonds Collectif B 
Fonds Collectif C 
GIS 'Compound!
GIS 'Incomei 
Growth Kuurty 
Industrial Growth 
Invest Growth 
Invest Mutual of Canada 
Invest Int I Mutual 
Japanese Fund 
Keystone Unadk 
Keystone Polam Fund 
Le Fonds P£ P 
Mutual AcrumukiUng 
Mutual Bond Fund 
Mutual Growth Fund 
Mutual Income Fund 
Pension Mutual 
Planned HeaMurces 
Provident 
Regent Growth 
Regent Pension 
Regent Venture 
Sav A Inv Chn 
Sav 4 I/nr Amer
fÇ? Acromubtéve 

Utd American 
I td Horuon 
Utd Venture 
Unwenal Sav Equity

OFF DtM
124 \t1
211 231
852 931
9 57 10 46
184 4 20
7 18 7 47
607 687
510 638
4 64 50»

1936 ~.
465 511
4 89 5 37
941 1017 
7 59 8 29
638 700

13 30 14 62 
3 45 3 79
6 22 6 64
5 56 6J07
530 569
7 32 8 04
6 83 7.11

12 31 1337 
6 13 672
6 18 676
539 576
8 98 9 73
95* 1047
3 48 383
63» 637
5» 631

10 86 11 17
5 42 5 92
7 16 860
491 538
731 71»
432 4 72
333 314
5 49 6 04
9 87 1015

•534 576
511 5*2 
756 137
4 31 4*1
5* 640
892 9*0
534 5*7
405 4 45
129 691
931 1*36 
9 24 1810 
4 91 5 45
237 249
2fc 334 
4 17 4 56
735 7f7

Miron A 
Mitch A 
Molson A 
Mnt Trst 
Moore 
Morse A 
MSN Ind 
Nat Trust 
N8 Tel 
Nfld LP 
Noranda 
Nor ctl G 
N W Sp 
NS LP 
Orangeroof 
Oshawa A 
Pac Pete 
Peopl St 
Pow Corp 
Price Com 
Provigo 
Reitman 
Ronald Fd 
Royal Bank 5827 
Royal Trst 58 
St L Cem A 500 
Scot Lasal 50 
Scotts 100
Shell Can 
Shell Inv p 
Sher Wm 
Simpsons 
Steel Can 
Steinbg A 
Texaco 
Tjpet A 
Traders A 
Tr Can PL 
Trans Mt 
Trizec Crp 
Walk GW 
Westcst 
W Pacific 
Zellers

fonds mutuels

227
150
600
300

2275
300
375
3^0
400

1160
200
510
.‘80
100
100

3150
5500
1125
500
100
150
550

25
50

100
9600

500
9859

200
500
500

2410
1400

100
1720
200
100

13652

Ahed Music 
Amb Db 
Am Met 
Aquabl 
Beig Stand 
Blue Bon 
Cantol 
Capital Dyn 
Com Hold 
Comodor 
Crawfd Al 
Deltan 
Domco 
Drum Die 
Isec Canada

600
400
600
500
695
500
400
100

2300
1000
400

8000
125

3100
400

Lemtex 5000 
Old Can Inv 600
Proflex 
SXL Div 
T Lonlvs 
Umcan Sec 
Val Mr A 
Wabasso 
Wh.terk

Abitib Asb 
Acroll Ltd 
AIS
Amag B Bel 666

2300
3600

937
700
250

1709
100

Mines
955

1500
300

380 380 380 + 5
$10*4 10*4 10*4 + *4
$18*4 184 184 - 4
$174 17*4 17 4 + H
$36 35*4 36 + 4
$124 124 124 - 4

$7 6*4 7 + 4
$294 28', 29*, + 34
$14'4 14*4 14*4 — 4
$104 104 104 - 4
$32', 32 324
$15', 15*, 154
$64 64 64

$10', 10', 10*, — 'é
$5*. 5H 54

$12*4 12*4 12*4 — 4
$35*, 35 35 — 4
$9*, 94 94 - 4

480 475 480 +5
$8 74 8
$54 54 5*, + 4

$32*4 32*4 32*4 + °*
$13 13 13
$28*4 274 27*4 - 4
$37*4 374 374 + 4
$35 35 35
$33 33 33
$14*. 144 144 + 4
$364 364 364 + 4
$36', 364 364 — 'é
$15 15 15 + 14
$21*, 21*4 21*4 - 4
$26 25 4 254
$19 19 19 - H
$344 3r4 344 + 4
800 800 800 -5
$134 134 134 - 4
$37 364 36*4 + 4
$214 214 214 - 4
190 190 190
$37 4 37*, 37 4 + 4
$254 254 254
$64 64 64

$18 17*4 17 4 — 'é

anadienne

Haut Bat Ferm. Ch.
jstrielles

$5*4 5*, 54 + 4
180 175 180 -5
165 165 165 -5
280 280 280
$16 154 16
195 195 195 + 5
365 355 365 +10
190 190 190 10
200 190 200 -5
$64 64 64

180 180 180 -30
$74 74 74 + 4

450 4-u0 450
34 30 34 + 1
35 35 35 + 8
40 38 38 -2
60 60 60

295 280 290
$74 7 7*, + 4

400 385 385 -25
435 425 430
270 270 270
$154 15 15
$141*4 14*4 14*4 - 4
et Pétroles
310 300 310 
51 50 50 

500 460 500

185
-5

2000
500
500

3000
6600
1600
500
500
200

3000
3000
2000
1500
200

1929
3000

12000

2000
1300
2500
1500
950

Ameran 
A meric 
Atl Mines 
Atl Nick 
Atl Tung 
Baker Tic 
Bateman 
Beilechs 
Buffalo Gas 
Burnt Hill 
Candex 
Cdn Mag 
Capri 
Castle Oil 
Chipman 
Con Quest 
Cons Belk 
C Dolsan 
Con Man 
Gorge 
Credo Mm 
Cresus 
Dauphin 
D Lease 
Dumont 
Dynco 
Dyn Mn 
Eagle Mm 
Emp Min 
Expo Iron 
Expo Ung 
Fairway 
Fall Min 
Fidelity 
Flint Rk 
Gaspe Q 
G E Res 
Gr Coast 
Hanson Mis 500 
James B 
Jamex 
Kal Res 
Kiena 
Kings wd 
Kontiki 
Ladubor 
Lmgside 
Louanna 
Mai Hygd 
Mrshl Bn 
Massval 
Maybrun 
Menorah 
Mtdepsa 
Mi|d Mns 
Mistango 
Monteagle 
Mt Jarme 
M Pleas 
Muscoch 
Native M 
Nw Hosco 
NW Unisp 
NA Rare 
Nouvelle 
Pac N« M 
Penace 
Pan Am 
Par a mag 
Pat S»lv 
Pine Ridg 
Prît Gold 
Probe Mr 
Proghorn 
Prov Ex 
Puma P 

Antim 
ueenatn

A*»» 
Scindi»
Scimnx 
$il Shield 
S«l S w B 
Siocen 
Stand Gid 
Tegemi 
Tache 
Te'rex 
Torooado 
Triton Exp 
W Q Mr 
West m 
Wi«m Crk 
Wiscon

15 V» 15'i 15 V» 
11M 
66
42 
36

114 114 -44
65 65
41 41 -1
36 36
64 64
6 6

300 300 + 10
25 25 -5
114 114
47 47 _ J
20 20 -2

180 180 -15
78 85 + 5
60 60
2** 2V6 - V9

4100 26 26 26 -2
2000 7 7 7 -14
1500 28 28 28 +2
1000 14 13 13 — 1
500 ; 7 7

12000 12 11 11
3000 8 6 8 + 14
5700 58 57 57 -2
7701 92 8/ 87 -7
1000 21 21 21 -2
362 350 350 350 -10
833 6 é i - 4
500 55 55 55 + 3

1000 25 25 25
500 625 625 625 -25

6200 135 134 134 -3
9'i 9^ 9V» 

77 77 77
48 48 48
61 61 61

410 400 410
1916 19V6 19*6

19500 X 33% X
1500 X X X

10500 99 92 95
1300 105 102 105
1000 X X X
2000 4 4 4
7200 98 95 95
1000 3 3 3
2000 4% 4% 4%

100 2X 2X 2X
6000 X X X
5000 7 » 7
9000 13% 13% 13%

18500 12 11 12
2000 17 17 17

15500 32 X 31
3500 18% 18 18
5000 43 47 42

14500 X 18% a
2000 33% 33 a

i «0 19 18 18
21000 3 2 2

1300 95 95 95
50G 48% 46% 48%

1000 27 27 77
1000 12% 12% 12%

1)000 24 23 a
15600 W 45 48
3450 8* 780 780
1000 1 3 3
8000 1 8 6
4500 12 12 12
1500 1% 1 3%
4500 2% » 21

19bû0 IX IX IX
500 45 45 *5

1000 IX IX IX
12000 X X X
2635 24 a% a%
2332 33 32 37
1000 18'i 18% 18%
m X 56 56

1500 275 270 270
2500 IX 173 173
1500 «5 85 66
1400 9 8% 8%
MO 15 14 14
5000 3% 3% 3%
1075 X X X
5500 a% a a
5800 IX « IX
700C 17 16 16
1000 14 14 14

13570 32 28 S
3000 17 16 16

; u0u0 19% 18 19%

-10
-1

- V6

+ 2 
+ 1
- 16 
+ 1
+ 6 
+ 1

+ 5* 
-3 
+ 3 
-1*6 
-5 
- 16 
-3 
+ 4 
4 V6 
•1

-65
-1

-1V6

-5 
+ 3 
-2 
- *6 
-3 
♦ 2V6 
+ 1 
+2 
-2 
-2 
- V6

-4
- V6

-2 
-2*6 
♦ 3 
-1
- 46

Preston 250 690 685 685 - 15
Pure Silv 1200 195 190 1% — ;10
Q Mattgmi 2700 77 27 a — 1
Radiore 1000 24 234 24 + 4
Rayrock 1000 IX 130 IX
Rio Algom 1710 $15% 154 15% — 4
Rio 580 pr 200 $80 80 X + 4
Roman 1550 6X 625 635
Ryanr 14000 10 94 9%
Snerritt 1702 $16% 16 16 — 4
Silmq 14625 23 23 a
Stanrck 800 51 51 51 + 1
Steep R 2340 233 230 230 — l
Sud Cont 6700 X 37 37 — 3
Sullivan 3750 XI 251 X2 — 1)
Sunbrst E 3589 12 114 12 — ' 2
Tara b32S $15 144 15 + 4
Teck Cor A 2040 580 560 570
Teck Cor B 879 495 490 490 + 5
Texmt 15500 45 40 40 — 1
Texore 5500 16 16 16
Tex-Sol 7100 67 66 66 — 4
Thom L 1000 » 29 X
Tombill 1000 70 70 70 — 1
Tribag 1000 73 72 72 — 2
Trin Chib 4000 11 11 11 — 1
Tundra z31 19 19 19
U Mining 1000 23% 234 23%
U Asbesto 1000 495 495 495 — 5
U Keno 100 450 450 450
U Siscoe 8000 250 240 240 — 5
Upp Can 4200 210 205 205
West Mme 1400 300 299 299
Westfield 2100 140 138 IX — 1
Wstfieid w 2000 70 70 70

Whithorse 860 205 203 X3 - 3
Wilco 3030 20 19 X + 1
WKILLROY %?» - H -H — ’
Yk Bear 98X 480 465 480
Yukon C 350 154 154 154 + 4
Zenmac 2605 9% 9 9% + %
Zulapa 5000 X X

PttrolM »t Qu
20

Alt East G 4950 550 540 550 5
Almmex 1025 595 585 590
Am Leduc 2100 11 11 11
Asamera 650 $18 17% 17^. - V*
Ashland 0 795 $12 11% 12 + V4
Ashland pr z50 $X% X% 30 v.
BP OG 7855 7X 710 715 + 5
Bralor OG 1000 275 270 270 -10
Calvert 2000 15 14 14 + Vé
C Geother 3100 IX 116 116 - 5
C Nor West 1700 165 160 165 + 5
CS Pete 8750 615 605 610 * + 10
CS Pete w 2300 300 290 295
C Bonanza 2100 147 145 145
C Dehi 213 445 445 445 + 10
C Ex Gas 4700 440 4X 435 - 5
C Homestd 5830 $11% 10% 11 - v«
Cil Pete 2200 62 60 60 - 2
C Reserve 3250 615 575 575 •40
Cdn Sup O 1025 $44 43». 44 + 'à
Cdn Trient 8600 745 745 745 - 5
Cent Del 3488 $17»! 17% 17H + h
Chieftan D 1350 775 770 775 + 5
Clark Can 1100 232 2X 231 + 1
C East Cr 100 175 IX 175
Decca R 5880 245 225 225 -20
Dynam 19200 124 117 119 - 5

Francana 600 480 470 480 - 10
Gr Plains 250 $34% 3$*« j4% +
Gt COilsds 560 585 565 565 — 10
Houston O 2434 230 2X 229 — 1
Lochiel 3800 172 ne 118 — 6
Mill C 40050 232 215 2X — 8
Nat Hete 1350 3X 3X 3X — 5
N Cont 2400 80 77 77 — 3
N Davies 5500 7 7 7 —

NC Oils 1400 665 650 650 — 10
Northld 2150 73 73 7$ — 2
Numac 3730 $12% 12% 12% + Vt
Oakwood P z87 115 114 114
Pan Ocean 2434 $13% 13% 13% — vt
Page Pet 2335 197 186 188 — 7
Permo 9600 66 60 63 — 4
Peruv zl50 X X X
Petrol 900 140 1» IX + 1
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COMPTABLES AGRÉÉS
MCMSftCS DC

I NSTITUT DES COMPTABLES AGREES - THE INSTITUTE OF CHARTERED 
DEQUitiC ACCOUNTANTS OF QUEBEC

••ttoMtn tSIQ**
C.-D. Meflor, C.A., Dirocteur Administratif

i

Edifice des Comptables Agréés. 630 ouest, me Lagauchetière - Tél. 861 > 1 $91

ARCHAMBAULT, MARCHAND 
BOIVIN, ARBOUR. LAFLEUR 

& CIE
Comptable» agréé»
Donot Marchand. C A 

J Henri Boivin. C A 
Paul lafleur. CA %

Roger Archambault l S C . C A 
Jacquet Brunette. C A

240, rue St-Jacques, 6e étage 
Montréal 126- 849-1695

ARMAND. FILLION 
i ASSOCIÉS

Comptables agréés 
3785 ouest, Jean-Talon 

RE. 1-7601 
Ville Mont-Royal

BASTIEN, BARRIERE 
& ASSOCIÉS

Comptables agréés
f J Bottien. C.A R Bornere. C A
G Borduov. CA J Guy Beoulac, C A 
J.M Dooutl. C A Pierre Trudel. C A 
Y Joyol. C A
Édifice Banque Canodienna Nationale 

SOO Place d'Arma». Suite 1 364 
Montreal I 26, Qué - *44 4443

LORENZO BÉLANGER ET 
ASSOCIÉS

Comptables agréés
En collaboration avec:

Société d ltude» Économique» et 
d'Expertite Comptable (Société 

d'Expertiie Comptable inscrite au 
tableau de l'Ordre de Paris) 
Société d'Études Comptables 

(Société d'Exprrtise Comptable 
inscrite au tableau de l'Ordre de Lyon) 

et
Holden. Howard &t Co.
(Charter ed-Accountants)

Montreal el Chicoutimi, Canada 
Pari» et Si-Etienne, France 
londret. Gronde Bretagne

Suite 360, 1980 ouest, 
rue Sherbrooke 

Montréal 109, Qué. 
937-4238

BESNER, TREMBLAY. 
RICHARD & CIE
Comptables Agréés

Marcel Berner. C A 
H Déni» Tremblay. C A 
Claude Chevalier. C.A 

loui» Philippe Chamberlond. C A

ASSOCIt RÜSIDiNT - quitte
Edouard Richard. C A
MONTRÉAL

222 est, Henri-Boumssa 
Montréal 357, Qué. 

Tél : (514| 389-5995 
QUÉBEC

1 50 ouest. 73ième Rue, 
Québec 7, Qué.

Tél : (418) 626-2874

BERNIER & BISSON
Comptables agréés
George» byrmer. C A 
Marcel Baton. C A

60 St-Jacques Suite 601 
Montréal 845-0209

PAULE. BONNIER
Comptable ogre*

Suite 3100. Place Victoria 
Montréal 3, Qué. 

861-5741

CAZELAIS, POUPART, 
PRIVE & ASSOCIES

Charles Coieloi», B A , 8 Corn . LA . C A 
Gaétan Poupart. C-A.»
Gérard Privé. C A.

3737 Monselet, Mtl-Nord, 
5936 St-Hubert, Montréal, 
321-3832 274-0694

COURTOIS, EREDETTE, 
CHARETTE & CIE

Comptables Agréés
Florian Fredette c.a. Guy Charette c.a. 
Roger Poupart c.o. Martin lajeunetse c.a 
Hubert Mercier c.o. Raymond A Poirier c.a. 

Jean-Paul Berti, c.a.

507 Place d'Armes 
842-8621

DENIS. DESMARAIS, HOULE, 
MOONEY ET ASSOCIÉS

Comptables agréés
J P Demi. BABSA.ISC.CA 

Roger Houle. 6 A l S C . C A 
Germain Desmorai». C A 
Duncan J Mooney. C A 

Olivier Sotte ville. B A . I S C . C A
60, rue Saint-Jacques 

Montréal 845-5208

DeCAROEEL, OeCARUFEL 
t L'ESPÉRANCE
Comptable» agréé»

50 ouest. Place Crémaiie 
Suite lOIOTél. 384-1890

GAUVIN, PRENOVOST, DUMAIS 
ET ASSOCIÉS

Comptables agréés
Roger Gauvin, C A 

Bernard Dumcm, C A 
Roger Forget, C A

561 est, boul. Crémazie 
Montréal 354 384-1430

GLENDINNING, IARRETÉ "
GOULD & CIE

Comptable» Agréé»
713 Carré Victoria 844-1)07

Montreal, Cobourg, Toronto, Brantford. 
Windsor, Thunder Boy. Winnipeg. Calgary. 

Kamloop» Vancouver 
*' représentant» Han» le monde

KENDALL. TRUDEL & CIE
Comptables agréés

1015 Côte Beaver Hall 
866-8563

LACHANCE. BROSSEAU. 
ALLARD & CIE

Comptables agréés

B f lâchante. CA P Y Brosseau. C A
D Allard, C A P Marin, C A
Pierre l legoull, CA P Poisson, C A

louis Bourdoges C A
110 ouest, Place Crémazie

Suite 750- 381-9323

LACOURSE, LAMARRE & CIE.,
Comptables agréés

foui» tacourse. C A 
Bertrand Lamarre. C A

2235 est, rue Sherbrooke 
Montréal 24 • 523-3189

LLOYD. COUREY, WHALEN 
& BRUNEAU 

MacGILLIVRAY & CO.
Comptables Agréés

360 ouest, rue St-Jacques 
849-8331

Montréal, Toronto. Hamilton. 
Brampton, St Catherin*».

Port Colborne Calgory Vancouver.

MAHEU.NOÉL, ANDERSON. 
VALIQUETTE& ASSOCIES

NADEAU, PAQUET & CIE
Comptablés agréés

Real MoiriviHe C A 
Gilles Blondir. C A 

Michel Guerm. C A 
(GM Mulligan C A 

Gilles Mercille, C A

1420 ouest, Sherbrooke. 
Ch 502 842-6812

NOISEUX,
GASCON, BÉDARD, LUSSIER. 

SENEGAL & ASSOCIÉS
Incorporant

ANDRÉ ROCHETTE & CIE 
GEORGES AUDET & CIE

Comptable» Agréé»
Membres de

THE MANN JUDD 
INTERNATIONAL GROUP
avec bureau* à Toronto. Wmmpeg.

Calgory, Vancouver. Étott Umt.
Gronde Bretagne. France. Belgique 

et autres pays

215, rue St-Jacques 
Montréal 849-7791

PRICE WATERHOUSE & CIE
Comptables agréés

$ Ptoc* ViHe.Marie 866-9701

Montreal, Québec, Haillon, Ottawa. 
Toronto. Hamilton, London, Windsor. 

Winnipeg. Saskatoon, Calgory. Edmonton,
% Vancouver. Victoria

PÉTRIE. RAYMOND & CIE. 
Proulx, D'Orsonnens & Cie.

Comptables agréés,
Suite 1225,

360 ouest, rue St-Jacques, 
Montréal 126, Qué.,

Tél.: 288-0291

RAYMOND. CHABOT, 
MARTIN, PARÉ & CIE

associes de la tume nationale
RAYMOND CAMPBELL BELANGER 

WALTON CHABOT L WIUETS 
comptable» agr*é»

820 Tour de la Bourse 
Place Victoria,

Montréal 1 15, Québec 

Montréal. Sherbrooke, Lac Mégantic. 
Rouyn. Toronto. London. Sornio 
fcknnnton. Vancouver. Victoria. 

Penticton

RIDDELL. STEAD 
& CIE

McLintock 
Main Lafrenti 6 Co 
Comptable» agréé»

630 ouest, boul Dorchester 
166-7331

Calgary. Corner Brook. Edmonton 
Molilai. Hamilton, London Montreal 
New Westminster. Ottawa. Qutbet 

Regma. Si lean ? N Toronto. 
Vancouver. Winnipeg

ROBERT SAINT DENIS & CIE
Comptables agréés

7000 Ave. du Parc, Suite 301 
Montréal 15 274-2797

ST GEORGES. HÉBERT & CIE
Comptables agréés 

401 est, St-Joseph 844-1044
IG St Georges CA E Ghirotto C A 
IG Heberf. CA X Nakashima C A

. J C Legowlt C A
Repré tentée dan» d'autre» ville» 

principale» du Canode

SAMSON, BÉLAIR. CÔTÉ, 
LACROIX ET ASSOCIES

Comptable» agréé»

Monlrtal Quebec 
Rimouski Sherbrooke

Suite 3100. Place Victoria 
Montréal 115 861-5741

ClARKSON. GORDON & CIE
Comptable)

t V Barnett. C.A 
J.C Bonnycattfe. C A 
MM Coron, C A 
M Denega C A 
H R German. C A 
A W Gilmour. C A 
JP Grovtlme. C A 
G P Keeping, C A 
M A Mackenzie. C A 
R A. Sinclair, C.A

Agréé»

HE BeN.C.A 
M Camirond, C A 
I J. C ariere. C A 

W A Forlmger C A 
J B Oick, C A 

G Gmgrot, C A 
DC Hoover. C A 
O limoges C A 

* Peorl C A 
W J Smith. C A

Associés - résidents 
Montréal • Québec

MoMox Seint-Jeen Québec 
Montréal Ottawa Toronto Homdton 
Kitchener. London Wmdtor Thunder 
Boy Wtnmpee Regme Calgory 
Sdmontcn Vancouver Victoria

COULOMBE, LECOURT & CIE, 
BEAUDOIN, AUDET 

ET ASSOCIES

Comptables Agréés
Secret# nationale ollilree

couins, lovr, roois, vAiiounri, «ashow
o»et bureau* a

Vancouver. Calgary, Wmmpeg furonlo 
Montreal et don» d aoires ville» ou Cenodo 

Correspondants en Gronde Bretagne et 
ou* Etat» Unis d Amen que

$07 Place d Arme» (tarte 1100) 
Montréal 1. Qué 

Code S14.142-6631

MALLEITE, NORMANDIN t CIE
Comptables agréés

Y Normondm. C A 
G • Normondm. C A 
I Dvmofs. C A 
J J lecovolrer. C A 
J lo Couture. C A 
I Blondm. C A 
M Jolbfrt C A

P E Mollette C A 
A Roussel C A 

G Choquette. C A 
O R Go» dp y,'C A 

R Chénier, C A 
C Cloutier. C A 
A Boileau. C A

1440 ou«tt, ru» St»-Catherin* 
Montréal - 866-2S91

Ottawa. QuétMi, Tralt-livMrn, 
St-Jérém», Mull. Howfctsfaurr

TOUCHE ROSS t CIE 
FORTIER. HAWEY& CIE

Comptable! Agréés 
Plac» VilU-Mari» -861-8531

Holifar. 3ornt Jean Queber 
Montreal Ottawa. Toronto. Hamilton 
Kitchener. London, Winnipeg Regma 
Soskotoon, North Bottlefoid Calgary 

Edmonton. Vancovver Vu Iona 
Nassau Freeport. Bahamas 
flot» Uni», Gronde Bretagne 

t» autres pays du monde

THORNE. GUNN t CIE
Comptables agréés

HeMox Budge water Dartmouth 
•(entaille Sydney Yarmouth Bathurst 

Fredericton Monitor. Sami John 
Montreal. Brock allé Chatham 
Fact WrMtom Gait Kingston 

Kitchener London North Boy Ottawa. 
Pembroke Vault Sle Mori# Sudbury 

Toronto Po'tiue lo Prome. Wmmpeg 
Botssevom Saskatoon Colgory. 

Edmonton. Conbrook. Grand Forks, 
fnvermere Kelowna Vancouver 

Vernon Vttpi.o 
Gee port tt Nassau, (Bahamas)

Comptables agréés 
Incorporant

Morency, Gagnon & Cie 
tljberl Moreau 4 Cie 

Michel H Gotselin & Cie
700 ouest, boul. Crémazie, 

Montréal 303, 270-3121

CLOUTIER. FONTAINE 
CROTEAU t ASSOCIÉS

Comptable» Agréé»
lue Cleu+er. M $ C . C A 

Boymond F cmtotne C A Guy CroNeu C A 
Claude Chorbonneou C A 

Yvon Séguin. CA

MCDONALD. CURRIE l CIE 
COOPERS t LYBRAND

CempkeMe» agréé»

630 ouest, boui Dorchester 
Montreal 2 •75-5140

MESSIER. GUY. BOURGEOIS.
HOUDE, OUIMET, 

DESMARAIS t ASSOCIES, C.A

Co*respondents do«t la plupart des 
pays du mande

Suite 2604
LA TOUR Ol IA BOURSE

tis.Qw* rre.josi

LUCIEN VIAU t ASSOCIES
Comptables agréés
Charte» A Gauweau. C A 

Fernand Rheavft C A
210a,b Crémaiie - Ou 1*2*1

VIAU t ROBIN
S06 est. ru* Ste-Catherin* 

Suit* S10
Montréal 132 I49-92S1

idc que» •ov'.-eon l $ C , C A 
Acquêt Dev*to*o*». I $ C . C A 

Robert Houde I A , C A 
Yvon Mortoton C A 

Guy M«*«*e< L $.C . C A 
André Monegrasn. ( $ C . C A 

Guy Outre»#» c A

SOPtrse Crfwkaeie 
übwtedtef 231

$kdlé 422 
$17-4422

Lucien D v»ou C A 
H Irene! Rob* Ç a 
Ar retond H 7i©u C A 

Jerque» R Cheddten. C A 
i Serge Ge«*e*». C A 
Woeudt Boute» C A

4926 ov# VgrfKxrt Vwfdun 
7690171
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Laval, après Saskatoon, aura sa propre montagne-ski !
par MARC THIBEAULT
Jean-Louis Le Saux, 39 ans, 

est né à Ste-Aeathe-des-Monts 
et tait du ski depuis l'âge de 
7 ans. Il fut meme, toujours 
dans les Laurentides, compé­
titeur au début des années 1950. 
Qu'il ait rêvé d'un jour avoir 
sa propre piste de ski, que 
dire, sa propre montagne de 
ski, semble aonc bien normal. 
Entre-temps, toutefois, il se 
tourna vers l'électricité et di­
rige aujourd’hui, à Laval, une 
entreprise dentrepreneur- 
électricien qui compte quel­
que 150 employés.

Résultat? Il aura, dès no­
vembre prochain, non seule­
ment 6 pistes de ski (à Laval-

Ste-Dorothée) mais, du même 
coup et aussi, sa propre mon­
tagne... artificielle...corn me 
celle construite à Saskatoon 
lors des derniers Jeux d’hiver 
canadiens...coincidence qui se 
justifie peut-être par le fait 
que Laval et Saskatoon sont 
villes jumelles. Le rêve, donc, 
est devenu réalité.

Comme le faisait remarquer 
le publicitaire du prochain 
Centre récréatif Mont-Laval 
Inc., Gilles David: "Le Saux 
n'est certes pas homme à se 
faire une montagne avec un 
rien, mais c’est pourtant lui 
oui, à partir de rien, vient de 
doter Laval de sa première 
montagne et d'un véritable 
centre m odeme de ski ' !

Il s’agit d’un projet de 
$1,500,000, entrepris le 5 juin 
dernier, qui ouvrira les portes 
de son chalet et les pistes de 
sa montagne le 15 novembre 
prochain. Les 6 tracés de ski 
seront éclairés (quand on est 
entrepreneur-électricien c’est 
élémentaire!) et desservis par 
4 monte-pentes pouvant assu­
rer une circulation de 4,100 
skieurs à l'heure.

Il a fallu pas moins de 16,- 
000 voyages de terre, repré­
sentant plus de 300,000 verges 
cubes, pour arriver à bâtir 
des pentes de 450 à 950 
pieds de longueur et rencon­
trant les exigences et capri­
ces autant du skieur expert 
que du débutant.

Un équipement perfectionné 
(et ayant coûté $50,000) per­
mettra, en quelque 90 heures, 
de recouvrir les pentes de 
trois versants (nord, sud et 
ouest) de 10 pouces de neige 
artificielle.

Du golf aussi
Le nouveau centre ne s’inté­

ressera pas qu’au ski. Il 
s’agira plutôt d'un centre ré­
créatif toutes saisons. D y 
aura un lac artificiel de 330 
par 400 pieds et ayant une 
profondeur variant entre 4 et 
9 pieds qui pourra accommo­
der 1,500 baigneurs; un par­
cours de golf de 9 trous à 
normales-3, chaque trou ayant 
une distance moyenne de 140 
verges (on espère qu'il sera

prêt l'été prochain quoique 
1973 soit peut-être une date 
plus réaliste); un point de re­
fais pour les motoneigistes; un 
mini-golf pour coups roulés; 
une pente pour des courses 
dautos-boites-à-savon d’en­
fants et d'adolescents... le 
tout, évidemment, étant éclai­
ré par des luminaires de 
1,000 watts chacun.

Les autorités de Ville de 
Laval, il va sans dire, accor­
dent un appui enthousiaste au 
projet qui couvrira, au départ, 
quelque 25 arpents. Il est 
possible qu'on l’agrandisse 
d'encore 5,0 arpents, M. Le 
Saux ayant déjà pris des op­
tions sur les terres environ­
nantes à cette fin.

Le terrain de stationne­
ment pourra contenir 1,000 
voitures; le chalet (déjà cons­
truit jusqu’au toit) coûtera 
$125,000 (avec une cuisine 
équipée jusqu'à $23,000 et 
qui pourra servir 700 repas 
à l'heure et dont les spécia­
lités seront des fondues suisse 
et bourguignonne, sans oublier 
des steaks grillés à la broche); 
tandis que le bar-salon pourra 
accommoder 100 personnes.

Gaétan Beauchamp sera le 
gérant du centre; Verner 
Neideger, le professeur de 
ski attitré; Fritz Thoeni, le 
responsable de l'entretien des 
pentes de ski, la plus impor­
tante piste ayant une tombée 
verticale de 145 pieds.

•y}:* g

4 La Commission Scolaire 
Régionale Le Royer

Offre d'emploi

PROFESSEUR DE COMPTABILITÉ
Exigences :
— Légalement qualifié
— Expérience au Québec

Faire parvenir "curriculum vitae", au plus tard le 24 sep­
tembre 1971 à :

Monsieur André Milton 
Responsable d'effectifs 
129, avenue Grande-Allée 
Montréal 550, Qué.

Demandons d’urgence

INGÉNIEURS • DESSINATEURS 
ARCHITECTES • ESTIMATEURS • TECHNICIENS
en Électricité • Mécanique • Industriel • Béton armé • Production
• Chimie • Projet • Structures • Usine • Machinerie • Civil • Gérant
• Marketing • HVAC • Tuyauterie • Charpentes métalliques • Con­
voyeurs • Instrumentation# Air climatisé • Conseillers en personnel
• Conception de machinerie lourde • Lignes de haute tension • Cons­
truction • Vente d'acier • Opérateurs et ingénieurs d'usines hydro­
électriques • Entretien et développement • Fer ornemental • Pâtes et 
papiers • Barrages • Vente • Électronique digitale • Chimistes 
industriels# Plomberie# Géologue • Ingénieur et technicien des sols
• Inspecteur des forages # Dicta-dactylographe • Etc.
Nous avons tant de demandes que nous ne pouvons pas 
toutes les énumérer en détail. Postes immédiats et futurs de 
premier ordre dans les meilleures sociétés canadiennes et 
internationales.
Adressez-vous de suite à : ARTHUR KOFMAN, Ingénieur-Conseil

Technical Registry Inc.
Alpha Design Inc.
1010 ouest, Ste-Catherine, suite 724
Tél. 866-5414

PROFESSEUR MATHÉMATIQUES
PLEIN TEMPS

NIVEAU SECONDAIRE

TÉL. : 849-2275

DIRECTEUR GÉNÉRAL DEMANDÉ

ÉDITEUR
- Excellente connaissance de la langue française
- Connaissance en mathématiques, physique, chimie
- Maîtrise de la langue anglaise
- Expérience si possible dans l'édition
- Capacité d'assumer des responsabilités et de travailler 

avec une équipe dynamique.

Téléphoner à :
Mlle Lemoing 
351-7810

L'arpenteur-géologue est An­
dré Ladouceur tandis que l'ar­
chitecte paysagiste est Ray­
mond Fréjeau.

Les prix projetés pour l'hi­
ver prochain sont raisonnables. 
Ainsi, sur semaine et pour tou­
te une journée, les adultes 
paieront $2.50 et les enfants 
$1.50; en fin de semaine et les 
jours fériés, $4.00 et $2.00. On 
aura aussi, en fin de semaine 
et les jours de fête, des prix 
demi-journée (8 h., a.m., à 
lh.. p.m. à 6 h., p.m.) qui seront 
de $2.50 et $1.50. On aura enco­
re des prix spéciaux pour les 
étudiants et, enfin, pour le soir. 
Il y aura aussi une école de ski

offrant des leçons de groupe 
($3.50), une série de 10 leçons 
($30), des leçons privées ($10 
chacune) et des leçons avec le 
directeur ($12 chacune).

Et voilà les grandes lignes 
d'un projet, très bientôt réalité, 
s’adressant d'abord au ski, un 
sport dont le nombre des adep­
tes augmente dans une propor­
tion d’un peu plus de 15%. par 
année, mais qui, encore, tou­
chera plusieurs autres activi­
tés sportives. Et, si près de 
Montréal, sans oublier la forte 
population du grand Laval, on 
peut croire que ce nouveau cen­
tre sportif sera une réussite.

Le Saux, bref, semble bon !

wmw

AVEC EUX, ÇA VA SAUTER ! Gilles David, promoteur- 
publicitaire, et Jean-Louis Le Saux, président, re­
gardent la maquette du futur Centre récréatif Mont- 
Laval. Au centre, les pistes de ski; à droite, le parcours 
de golf de 9 trous à normales-3; à l'avant-plan, le 
chalet et le terrain de stationnement.

LA COMMISSION DES ÉCOLES CATHOLIQUES DE QUÉBEC
demande

UN RESPONSABLE DU SECTEUR 
NORMES ET TECHNIQUE POUR 

SON SERVICE DE L'INFORMATIQUE
Le poste ;

- Sous la direction du Chef Analyste, étudier et recommander les 
modifications de matériel selon les besoins ;

- implanter, contrôler, améliorer les systèmes d’exploitation et 
les programmes utilitaires;

- agir comme conseiller technique auprès du personnel informa­
tique:

- diriger le personnel du secteur:
-, établir les liaisons avec les constructeurs:
- étudier et expérimenter le fonctionnement des systèmes en 

1 multiprogrammation et télétraitement.
Exigences i

- Posséder un diplôme universitaire en sciences ou en génie. À 
défaut, posséder plusieurs années d’expérience dans l’adapta 
tlon de systèmes d’exploitation.

- Avoir participé à l’élaboration de systèmes en multiprogramma 
tion, partage des temps et télétraitement.

- Connaître les langages Assembleur. Cobol et Fortran.

r

Écrire au directeur des Services au personnel,
1460, chemin Ste-Foy, Québec 6.

COLLÈGE
DU
LAC-SAINT-JEAN

Requiert les services de :

UN DIRECTEUR DE BIBLIOTHÈQUE

y

FONCTIONS :
- prendre la direction d'une bibliothèaue de 200 places/élèves et 

de 25.000 volumes
- voir à l'organisation d'un centre de documentation en vue d'une 

application de la formule "Collège bibliothèque".
- surveiller l'exécution des plans et devis d'une nouvelle biblio­

thèque.
- reclassifier la collection de volumes selon le système du Congrès.

QUALIFICATIONS :
- formation universitaire en bibliothéconomie et en audiovisuel.
- compétence en pédagogie.
- expérience en administration,

UN ADJOINT AU DIRECTEUR 
DES SERVICES PÉDAGOGIQUES :

(À LA RECHERCHE ET AU DÉVELOPPEMENT) 
FONCTIONS :

Comm« membre de l'équipe de la Direction dei Services péda­
gogiques, il s'occupe particuliérement de l'implantation et de 
l'évolution des options, tant au général gu'au professionnel, A 
court terme, cependant, il est responsable plus spécifiquement de 
l'implantation et du développement de nouvelles options profes­
sionnelles, Il s’enquiert donc des besoins nouveaux dans ce dom- 
moine, étudie les perspectives sur le marché du travail, prépare 
des prolets. de nouvelles options et en étudie toutes les implica­
tions.
A long terme, la fonction pourra comprendre, l'Implontotion et 
l'évaluation de nouvelles méthodes pédagogiques et de lo porfi- 
dpation à leur promotion.

QUALIFICATIONS :
Formation de niveau universitaire, expérience ou participation 
dans des travaux de recherches, intérêt manifeste pour des idées 
nouvelles en pédagogie.

TRAITEMENT :
- solaire selon les échelles des cadres en vigueur dans les Collèges.
- bénéfices sociaux usuels.

ENTRÉE EN FONCTION :
- dès que possible.

Adresser votre offre d’emploi et curriculum *ifoe dttoilli ou

Secrétaire générai 
Collège du Lac-St-Jean 
461, Champagnat 
Alma, P.Q.

Pour prendre charge d'un foyer d'hébergement pour personnes âgées. 
La description du poste ; le Directeur Général, mandate par le 
Conseil d'administration, est responsable de l'administration de 
l'institution, de l'élaboration et de la direction des programmes et des 
services, le tout en conformité avec les politiques et les directives 
émises par le Conseil d'Administration et le Ministère des Affaires 
Sociales.
Les qualifications requises: Diplôme universitaire en sciences de 
l'homme, en science administrative ou autres sciences connexes ou 
posséder une formation secondaire et jouir d'une vaste expérience 
administrative dans le secteur du bien-être ou dans un domaine 
connexe De plus, posséder des connaissances en gérontologie.
Les conditions de travail : Le salaire est déterminé suivant les qualifica­
tions et l'expérience, les bénéfices marginaux sont avantageux.

Veuillez écrire un curriculum vitae complet en mentionnant le salaire 
désiré. Discrétion assurée.

Écrire à :

Foyer pour Personnes Agées, 
St-Laurent Inc.,
C.P. 185,
St-Laurent, P.Q.

Le Collège de Rimouskl
requiert les services

d'un TECHNICIEN DE TRAVAUX 
PRATIQUES Classe 1

FONCTIONS:
L'employé de cette classe assiste le personnel enseignant dans 
la présentation, la surveillance et l'évaluation des travaux de 
laboratoire et de stage
Dans l'exécution de ses fonctions il peut être appelé à diriger 
et à surveiller un personnel de rana inférieur notamment les 
aides techniques
Si nécessaire, il peut voir à la tenue de l'inventaire du matériel 
et, au besoin, à la préparation des réquisitions.
Il peut être affecté à des tâches de démonstrateur, de moni­
teur, d'instructeur, etc.
Il peut également être appelé à effectuer des travaux d'entretien 
et d'amélioration des appareils, instruments et outils électro­
mécaniques.

SALAIRE:
Entre $5 270.00 et $6 770 selon la scolarité et l'expérience.

QUALIFICATIONS REQUISES:
Avoir obtenu un diplôme d'études collégiales en technique de 
génie civil.

ENTRÉE EN FONCTION:
Au cours du mois de septembre

Les personnes intéressées doivent faire parvenir leur demande écrite 
avec leur curriculum vitae au bureau du secrétaire général avant le 
28 septembre 1971.

V
Secrétaire général 
CEGEP de Rimouski 
60 Évêché ouest RIMOUSKI y

université >
du québec
centre d'études universitaires
de rimouski

Poste vacant
TITRE :

DIRECTEUR DU PERSONNEL
FONCTIONS :

Sou» lo responiobillté du directeur des services administratifs, le 
directeur du personnel est chargé de l’élaboration et de lo surveil­
lance de l'application des politiaues de gestion du personnel de 
l'université de la préparation et d l'administration générale des 
protocoles d'ententes, Il peut être appelé à préparer, négocier «t 
administrer des conventions collectives.

QUALIFICATIONS ;
- posséder une maîtrise en relations industrielles 

OU/
- posséder un baccalauréat en relations industrielles et une maîtri­

se en administration des affaires (M B A.)

TRAITEMENT :
Selon l'échelle de solaire en vigueur à l'Université du Québec à 

Rimouski.

Toutes le» demandes seront "CONFIDENTIEUES”

tes candidats pouvant obtenir des formules de "demande d’tmploi" en 
t'odrosionl ou service du personnel ou toiro parvenir tour curriculum 
vifoe avant le 8 octobre 1971 ou i

Service du personnel 
Université du Québec 
SCO. avenue des Ursulines 
Rimouski, P.Q.

LA COMMISSION SCOLAIRE RÉGIONALE DE L’AMIANTE
désire combler deux (2) postes de

CONSEILLERS EN ORIENTATION
à l'intérieur de ses cadres.

Ces personnes, dont l'une sera affectée à l'École Poly­
valente de Black Lake et l'autre au Service de l'Éducation 
Permanente de la C.S.R.A., seront sous l'autorité du 

■ Responsable du Service d'Orientation.
Les critères d'éligibilité sont les suivants : 1°) posséder une 
Licence en Orientation et 2°) être membre de la Corpora­
tion des Conseillers en Orientation du Québec.
Ces personnes seront rémunérées selon les 11/10 de l'é­
chelle de traitement de ta Convention Collective du 
personnel enseignant.

Tous les intéressés sont priés de faire part de leur inten­
tion, dans le plus bref délai possible, à :

M. Jean-Marc Boutin, 
Directeur du Personnel, 
Commission Scolaire 
Régionale de l'Amiante, 
5 sud, Notre-Dame,
C.P. 29, Thetford Mines. 7

La Commission Scolaire Régionale du Bas-St Laurent
requiert les services d un

"RESPONSABLE DE L'INFORMATIQUE"
Sous l'autorité du directeur général, il aura pour princi­
pales fonctions :
- Surveiller et coordonner le développement et l'implan­

tation des projets.
- Définir et assigner les tâches précises à accomplir au 

sein de son équipe.
- Faire respecter les normes établies par la révision ré­

gulière des travaux de documentation.
- S'assurer de la planification des projets par la prépa­

ration des rapports d'ordonnancement.
- Conseiller et voir à la formation technique des person­

nes responsables de l'exécution des projets.
- Évaluer le personnel sous sa coordination.
- Soumettre les recommandations appropriées pour 

améliorer lessystèmeset rédiger les rapports nécessaires 
pour informer la direction.

- Voir au maintien de relations harmonieuses avec les 
usagers par un contrôle adéquat des moyens de com­
munications.

QUALIFICATIONS REQUISES :
- Diplôme universitaire avec spécialisation ou concentra­

tion en informatique ou l'équivalent.
- Trois années d'expérience pertinente.

Toutes les candidatures devront nous parvenir à l'adresse ci'Qprès 
mentionnée, avant le 2 OCTOBRE 1971.

V GÉRARD GRENIER, directeur général. 
C.S.R. du Bas St-Laurent.
320 est. St-Germain, Rimouski. y

LES HOCKEYEURS DE CHINE (membres de la Fédération 
depuis 1957) ont demandé à participer aux rencontres du groupe 
“C” des championnats du monde qui seront organisés en Rou­
manie. C’est du moins ce qu’annonçait le “Svobodne Slovo”, or­
gane du parti socialiste tchèque, qui signale en outre qu’une 
réunion du comité directeur de la ligue Internationale de hockey 
doit avoir lieu cette semaine à Prague. Le journal indique d’au­
tre part que les rapports avec le Canada, qui n’a pas encore 
envoyé son inscription au tournoi olympique et qui ne l’enverra 
probablement pas, seront à l’ordre du jour de la réunion à la­
quelle participeront aussi des représentants canadiens.

LE COUREUR AMATEUR Danois Joem Lund, a battu, au 
cours d une tentative qu’il a faite avant-hier sur la piste 
du vélodrome olympique a Home, le record du monde des 100 ki­
lometres en 2h.l8’43” et 6/10. Le record précédent, établi en 
1965, appartenait à son compatriote Ole Ritter avec 2h.l9’01” 
et 6/10.

LES PROPRIETAIRES d’équipes de la ligue Américaine de 
baseball sont réunis aujourd'hui à Boston, et tout semble indi­
quer que ces derniers permettront à Bob Short de déménager la 
concession des Sénateurs de Washington à Dallas Forth-Worth. 
Short aurait besoin de neuf voix sur 12, dont la sienne, pour que 
le transtert puisse s’opérer. Cependant, Short a révélé en fin de 
semaine qu’il serait le propriétaire de l'équipe au début de la 
réunion, mais qu’il était fort probable qu’il ait tout liquidé avant 
que la réunion ne se termine. Il a par ailleurs déclaré qu’aucune 
offre sérieuse ne lui avait encore été faite.

Les VOYAGEURS de DORI ON, grâce surtout à Maurice 
Toussignant. meilleur compteur du circuit avec six touchés en 
trois matches, mènent au classement de la section cadet (16- 
17 ans) de l’Association du football mineur de Laval, ayant 
remporté trois victoires en autant de rencontres. Les Packers 
de Laval-des-Rapides. grâce aux 38 points de Daniel Légal, 
partagent le 1er rang avec les Blues de Chomedey. dans la sec­
tion benjamin (14-15 ans), chacun avec trois triomphes. Enfin, 
dans la section minime (12-13 ans), les Indiens de Pont-Viau 
dominent avec une fiche identique à celle des autres meneurs, 
mais c’est Collin Dumont, des Troyens de Saint-Laurent, qui 
mène chez les compteurs avec 36 points.

L’ASSOCIATION SPORTIVE communautaire de Saint- 
Lambert (A.S.C.), qui subventionne depuis 28 ans des équi­
pes de baseball, de ballon-panier, de hockey (sur glace et sur 
gazon), de football, de soccer, de balle-molle, de natation 
et d’athlétisme, entreprenait hier soir une souscription publique 
dont l’objectif est de $15,000. Jean Lafleur, qui a remplacé Jack 
Kurtz à la présidence de l'organisme, dirige la campagne, 
secondé par Terr Ellison.

ERNIE Mc ANALLY, le joueur par excellence chez les Expos 
en août, de même que Scott Buchanan, le joueur le plus remar­
quable dans la Ligue Montréal junior pour la même période, 
seront les invités d'honneur du Club des amis du baseball, 
aujourd’hui au club Canadien. Chacun recevra un trophée-sou­
venir.

GRAHAM COOKE, Summerlea, a gagné le championnat 
classe “A” du tournoi “Champions des champions”, nier au 
Country Club de Montréal,' en jouant 35-35-70, Tommie Hunter, 
Whitlock, finissant 2ème avec 36-36 - 72 et Bobbv Golfman, Hills­
dale, 3ème avec 37-37-74. Dans la classe “B”: A. C. Gervais, 
Belle-Vue, a gagné avec 41-40-81 suivi de Neil Vandewater, 
Whitloc, 43-39 - 82; John Toth, Ile-des-Soeurs. 42-40-82; et 
Michel de Haerne, Islesmere, 41-41-82. La classe “C” a 
donné un résultat assez spécial, Robert Poirier, Shawinigan, 
39-52 91. terminant ex aequo avec Wallie Crosbie, Le Cardi­
nal, 43-48 - 91. Au 1er trou éliminatoire, Poirier triompha avec 
un double Bogey-7 contre un triple Bogey-8 de son rival!

DIRECTEUR
ADJOINT

ÉLABORATION 
DES SYSTÈMES 

D’INFORMATIQUE

Fonction
publique

du
Canada

TRAITEMENT JUSQU'À $22,800
Le titulaire aura pour tâche d'organiser et de diriger un 
importent groupe responsable des systèmes et de lo 
programmation, chargé de fournir des conseils, des avis, 
de l'assistance en planification, des analyses, des études 
et des programmes d'applications sur ordinateur. Il devra 
également administrer les finances et le personnel du 
groupe.

On recherche surtout des diplômés d'université en in­
formatique, en mathématiques, en commerce ou dans 
une discipline connexe, ayant une aptitude manifeste 
pour diriger la mise au point et l'application des grands 
systèmes d'informatique.

Veuillez faire parvenir votre curriculum vitae immédiate­
ment à l'adresse suivantes

GROUPE DE LA GESTION DES SYSTÈMES D'INFORMATIQUE 
COMMISSION DE LA FONCTION PUBLIQUE DU CANADA 
TOUR “A", PLACE DE VILLE 
OHAWA (ONTARIO)
Kl A 0M7

Référence à rappeler: concours No 71-332 N.

Robert Geoffrion, 
fi/s de Boum-Boum, 
avec les Remparts

QUEBEC (PC) - Maurice 
Fillon, instructeur - gérant 
des Remparts du Québec, de 
la Ligue junior A du Québec, 
vient d’annoncer la signature 
de Robert Geoffrion avec l’é­
quipe

Geoffrion, S’il", 165 livres, 
le fils du célèbre Bernard 
Geoffrion, est un ailier gauche 
âgé de 17 ans.

Il devient ainsi le 17ème 
joueur à accepter de porter 
rimiforme des champions ju­
nior.! canadiens pour la saison 
LJTl-îï.

LA CROIX-ROUGE
TOUJOURS PRÊTE 

À AIDER
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À cause de la pluie d'hier, H y 
aura du baseball jeudi MIDI

par MARC THIBEAULT
Dame Pluie et Dame Chance se sont don­

ne la main, hier soir au Parc Jarry, pour' 
empecher les Expos de Montréal de subir, du 
moins apparemment, au moins un échec. 
Lorsque les deux parties au programme furent 
remises (l'une à ce soir et l’autre à jeudi 
midi). Les Expos, après 2 manches et 2 tiers 
de jeu, traînaient déjà de l’arrière par 4-0 
devant un Woody Fryman qui les domine de­
puis déjà quelque temps.

La 1ère partie commença avec 34 minutes 
?e s?'lt à 6h39- Dès la ^re manche,
les Phillies de Philadelphie prirent une avance 
de 1-0. Larry Bowa commença avec un sim­
ple avant de voler le 2ème but. Sur le jeu, 
le receveur John Boccabella lança mal au 2èmé 
but et son erreur permit à Bowa de filer au 
3eme coussin, celui-ci comptant ensuite sur 
le roulant-retrait d’Oscar Gamble au 2ème but

Àprès 2 retraits à la 2ème moitié de cette 
manche initiale, Fryman donna un but sur bal­
les à Rusty Staub. Ce n’était que son 4ème 
dans ses 25 dernières manches contre les Ex­
pos. Mais Bob Bailey fut aussitôt retiré.

A la 2ème manche, les Phils reprirent 
leur offensive...grâce à une bévue de Bailey 
au 1er but. Greg Luzinski frappa un roulant 
facile au 3ème but que Ron Hunt ramassa fa­
cilement pour ensuite lancer, nonchalamment 
mais bien à temps, à Bailey, Encore plus non­
chalant, celui-ci échappa la balle après l’avoir 
reçue..et erreur. Don Money suivit avec un 
triple au champ centre à 400 pieds du mar­
bre, la balle frappant la clôture derrière le 
voltigeur Ron Woods..et de 2-0.

Roger Freed, après 2 prises, expédia 
ensuite le 3e lancer de Steve Renko dans les 
estrades du champ gauche à 375 pieds du 
marbre... et de 4-0... Suivirent un simple 
de Mike Ryan, un roulant-jeu-facultatif de 
Fryman, un but sur balles à Bowa, un retrait 
au bâton de Gamble, un simple au champ 
droit de Willie Montanez, Ryan restant au 
3ème coussin de crainte que Staub ne le re­
tire au marbre... buts emplis... retrait au

bâton, sur 3 lancers, de Deron Johnson et fin 
de la manche.

Fryman retira les Expos 1-2-3 à la 2ème 
moitié de cette reprise avant que la 1ère 
demie de la Sème manche ne commence, sous 
la pluie. Après 2 retraits, Renko donna un but 

atuit à Freed puis un simple à Ryan. 
est alors que Fryman se présentait au bâ­

ton, à 7hl4, que l’arbitre senior, Augie Do- 
natelli, ordonna qu’on arrête le jeu.

Une heure et 1 minute plus tard, tout le 
programme était remis... pendant que les 
statistiques de la mini-partie étaient toutes 
effacées.

Une aubaine

Comme les Phillies et les Expos luttent 
pour la Sème position de la section Est de la 
Ligue Nationale, on tentera de jouer les 
deux matches contremandés. Ainsi, ce soir,
11 y aura programme double, à partir de 
6h.05, au lieu d’une seule partie, la seconde 
joute remise devant être présentée jeudi... à 
midi et demi. A cette occasion, les femmes et 
les enfants de moins de 7 ans seront admis 
pour seulement 50 cents. Tous les bancs des 
estrades du champ gauche seront aussi ven­
dus 50 cents la place. Pour ravoir leur billet 
d’hier soir, par contre, les détenteurs de 
billets de saison devront se servir de leur 
billet d’urgence lettre “J” comme dans “Jo­
seph”.

Fryman, avant les pluies d'hier soir, avait 
été formidable à ses 3 dernières apparitions 
devant les Expos: 1 seul point (non mérité),
12 coups sûrs, 19 retraits au bâton et 3 buts 
sur balles en 24 manches.

En principe, Cari Morton et Jim Britton 
lanceront ce soir pour les Expos. Bill Stone- 
man demain soir et, possiblement, Steve Ren­
ko, à nouveau, jeudi midi... et demi.

Le total de la foule courageuse d'hier soir? 
Environ 4,000. Et bon automne.

MOMENT TRAGIQUE ! Kirk Kelly, fils du pilote Wayne Kelly, d'Ottawa, est 
escorté en lieu plus propice après avoir assisté à la décapitation accidentelle de 
son père, lors d’une course préliminaire au Grand Prix du Canada, à la piste 
Mosport avant-hier. Le conducteur Reg Scullion (à dr.), de Dollard-des-Ormeaux, 
est l'un de ceux qui cherchent à consoler le jeune homme. (Téléphoto CP)

Après le Tour cycliste qui démarre aujourd'hui...

Les amateurs se mesureront aux "pros"
Les meilleurs cyclistes amateurs du Canada auront l’occasion de se mesurer à quelques uns 

des meilleurs professionnels du monde, lorsque le Tour cycliste de la Nouvelle-France, qui se met 
en branle ce midi à partir de la Place Ville-Marie, prendra Bn samedi prochain.

Guy Morin, de Montréal, 
président de l’Association 
cycliste du Canada, a révélé 
hier que ses démarches avec 
l’Union cycliste internationale 
avaient abouti à une entente

En bref bref bref...
• TONY VENZON, arbitre de la ligue Nationale de base­

ball, est décédé hier à l’hôpital Shadyside, de Pittsburgh, à 
la suite d’une opération au coeur. Agé de 56 ans. Venzon avait 
été hospitalisé le 7 de ce mois tout juste avant une série Cubs- 
Pirates qu'il devait officier.

• LES METS DE NEW YORK ont annoncé hier la promo­
tion de Ralph Kiner, ancien champion frappeur de circuits, 
comme instructeur spécial des frappeur pour les jeunes jou­
eurs de l’organisation avec l’équipe de la ligue d’instruction 
de la Floride, Kiner a dominé la LN Pour les circuits sept an­
nées de suite à compter de 1945. Il était l’un des commenta­
teurs de l’équipe depuis ses débuts, soit en 1962. Les Mets ont 
aussi annoncé que Al Jackson ancien lanceur de l’équipe, a été 
engagé comme instructeur d’un club des ligues mineures.

• JEAN-PIERRE BORDELEAU est l’un des sept joueurs 
renvoyés aux mineures par les Black Hawks de Chicago 
hier soir. Les autres sont les défenseurs Len Frig et Mike 
Baumgartner et les avants Ron Pepler, Clyde Simon, Dave 
Kryskow et Dan Spring. Ses joueurs se rapporteront à l’en­
traînement du club Dallas, à Guelph.

• DANS LA LIGUE NATIONALE de hockey ce soir: 
Pittsburgh vs Californie à Oshawa, Los Angeles vs Vancouver 
à Edmonton et Buffalo vs Philadelphie à Ottawa. Dans la ligue 
junior du Québec, Québec à Sorel et Sherbrooke à Drummond- 
ville.

• DONATO PADUANO
ce soir contre Johnny Rogg.

se bat à Jacksonville, Floride,

• LE CLUB DE SKI ROSEMONT invite tous les skieurs 
à venir rencontrer ses dirigeants à la salle Grenier de l’Au­
berge St-Gabriel à 19h30.

UN MOIS TRÈS MOUVEMENTÉ 
AU CENTRE D’ESCOMPTE TOTAL 

DE MONTREAL!

Y’* ^i
o o

Boulevard
DODGE ♦ CHRYSLER

x / I
330 ouest. Cremazie. Montreal - telephorte 3j89-7871 
(a l’ouest de St Laurent, près du Boulevard MëtropoîTfâTnl

BASEBALL

CLASSEMENTS

LIGUE NATIONALE 
Est

G P Moy. Düf.
Pittsburgh 93 61 .604 -
St-Louis 84 69 .549 8'2
Chicago 79 74 .516 13'2

New York 79 74 .516 13*2
Montréal 67 84 .444 24'2
Philadelphie 62

Ouest
91 .405 30‘2

San Francisco 85 68 .556 -
Los Angeles 84 70 .545 1*2
Atlanta 79 76 .510 7
Houston 75 78 .490 10
Cincinnati 75 80 .484 11
San Diego 58 95 .379 27

Baltimore U00 020 015 8-13-0 
New York 100 020 010 4- 8-1

Dobson (19-81, Watt 9 et Etche- 
barren. Dalrympte 9: Kekich, Aler 
(4-4) 8. Closter 9, Kambright 9 
et Gibbs. CC: NY-Rov White 17e. 
A-7.120.

(Le chiffre magique pour que Bal­
timore s'assurer du championnat 
dans l’Est est maintenant 5.)

Milwaukee 021 000 000 - 3 7 0
Minnesota 000 000 000 - 0 4 0

Lockwood et Porter; Corbin, 
Strickland 8e et Dempsey. G - 
Lockwood ( 10-14). P- Corbin (8-11). 
C-Kosco 10e. A-3,110.

LIGUE AMERICAINE
Est

AVANT-HIER

G P Moy. Diff.
Baltimore 92 57 .617 _

Détroit 86 66 571 6'2
Boston 80 74 .519 14'2
New York 79 75 .513 15'2
Washington 60 91 .397 33
Cleveland 58 95 .379 36

Ouest
Oakland 97 55 .636 _

Kansas City 82 71 .536 15'2
Chicago 72 8li .474 25
Californie 72 81 471 25
Minnesota 70 82 .461 27
Milwaukee 65 88 425 32'2

HIER
Baltimore 8. New York 4 

Cleveland 6-3. Washington 8-1 
Milwaukee 3. Minnesota 0

LIGUE NATIONALE

2ème partie
Atlanta 000 000 000 - 0 6 0 
Los Angeles 020 011 00x-4 10 0 

Reed, Jarvis 7e et Williams, King 
6e; Sutton et Sims. G-Sutton (15- 
12). P-Reed (13-13). C-Sims 3e. 
A.-46.735.

LIGUE AMERICAINE
2ème partie

Kansas City 020 011 020-5 7 0 
Minnesota 000 000 002 - 2 6 0 

Montgomery, Abernathy 9e et 
Paepke; Hamm, Hall 8e, Gebhard 9e 
et Mitterwald. G

permettant aux amateurs de 
se mesurer à leurs confrères 
dimanche prochain, à l'occa-

Canadien 2 
Boston 1

HALIFAX (Le Devoir) - 
Le Canadien a remporté une 
deuxième victoire consécutive 
sur les Bruins de Boston, en 
parties hors-concours, au 
compte de 2-1 hier soir à Ha­
lifax. Ré jean Houle et Yvan 
Coumoyer ont marqué les buts 
du Canadien alors que Wayne 
Cashman a été le seul à dé­
jouer Phil Myre qui a effectué 
23 arrêts durant la partie.

Larbitre Wally Harris a 
infligé un total de 13 punitions 
dont 7 au Canadien. Marc Tar­
dif et Don Awrey se sont bat­
tus et ont chacun écopé de sept 
et neuf minutes de punition 
respectivement à cette occa­
sion. Tout comme samedi, 
Eddie Johnston et Gerry 
Cheevers se sont partagés la 
besogne devant le filet des 
Bruins. Le Canadien jouera 
sa prochaine partie contre Chi­
cago ici jeudi.

sion d’une course spéciale de 
62.5 milles et 35 tours, en cir­
cuit fermé, à Montréal-Nord.

Les professionnels, au 
nombre de 42, des Européens 
pour la plupart, entrepren­
nent aujourd’hui une randonnée 
de cinq jours qui les mènera 
sur les deux nves du Saint- 
Laurent, sur une distance to­
tale de 550 milles.

%

A Blue Bonnets
Hier

Double: Bronze Flash (8) et 
Grand Wales (2): $19.60.

1ère quinicla; No Success (2) 
et Fana (8): $7.00.

2cme quiniela: Beaudette (3) et 
Follette (2): $47.90.

3ème quiniela: Becky Dear (3) 
et Ruling Monarch (2) : $40.80.

Exacta: Cuddleburry 111 et 
Mistress |6(: $29.30.

Mutuel: $343,960.
Assistance: 5,659.

Football
LIGUE NATIONALE

Minnesota 16, Détroit 13

Au hasard des nouvelles
MOSES DENSON pourrait bien effectuer un retour au jeu 

demain soir, à l'occasion de la visite des redoutables Stampe- 
ders de Calgary à l’Autostade. Absent depuis quatre matches, 
Denson est éligible pour reprendre sa place dans l'alignement 
des Alouettes, mais il ne serait pas complètement remis de sa 
blessure à une cheville. On décidera de son sort lors de l'exercice 
de cet après-midi. S’il n'est pas encore prêt, le nom de Denson 
sera replacé sur la liste des blessés pour une période addition­
nelle de 15 jours. Par ailleurs, Sam Etcheverry a accordé son 
congé hier à Phil Vandersea, qui tentait sa chance à Montréal 
depuis son licenciement des Packers deGreen Bay. Win Headley, 
lui aussi deGreen Bay, et l’ancien Alouette John Baker récem­
ment retranché de l’alignement des Géants de New York, sont 
toujours avec l'équipe, profitant d'un essai réglementaire de 
cinq jours.

EVONNE GOOLAGNONG, la jeune Australienne de 20 ans coi 
ronnée championne de Wimbledon cette année, a reçu une offre 
de $56,000 afin de participer aux compétitions en salle du cir­
cuit professionnel féminin des Etats-Unis. Vie Edwards, lé gé­
rant de la jeune merveille, a révélé hier que l'offre lui avait 
été faite par Gladys Heldman de la revue "World Tennis” qui 
dirige les tournois de Virginia Slims. Edwards s est par ailleurs 
refusé de déclarer s'il acceptait ou refusait l'invitation. Ce­
pendant si Mlle Goola^on acceptait, elle ne pourrait plus prendre 
part aux tournois de ! Association australienne de tennis sur ga­
zon, notamment celui de Wimbledon ainsi que les omniums des 
Etats-Unis, de France et de Grande-Bretagne. Le groupe Virginia 
Slims est présentement à couteaux tirés avec l'Association des 
Etats-Unis et il pourrait bien boycotter les championnats de 
Forest Hi Us de l'an prochain.

WILLIAMSPORT, Penn. (PC) - Les équipes de chercheurs 
ont dû demeurer au sol hier dans leur tentative de retrouver 
un avion privé disparu avec quatre Canadiens au-dessus des 
régions sauvages du nord-est de la Pennsylvanie.

Parmi les disparus figurent le conducteur de chevaux de cour­
ses sous harnais Roger White, 40 ans. de Québec, et Jacques 
Côté, de Québec, nouveau directeur de la piste Blue Bonnets de 
Montréal et président de la Laiterie Laval de Québec, qui se ren­
daient à l’encan annuel de chevaux d’un an à Philadelphie. Ils 
étaient accompagnés par le pilote Larry Holloway, de St. Catha­
rines, Ont., et Randy Galway, de St. Catharines.

Leur bimoteur a quitté Niagara-sur-le-lac à environ 7h30, 
samedi matin et a été vu pour la, dernière fois à l'aéroport de 
Buffalo, où il a atterri pour les douanes.

A environ lOh, le pilote a fait une vérification de routine 
avec l’aéroport d'Elmira, N. Y., et on n’a rien entendu depuis.

Les quartiers locaux de la Patrouille civile américaine ont 
fait savoir hier que la visibilité était limitée à un mille ou moins 
dans la région, ce ui rendait difficiles les recherches des autos- 
patrouille, qui s'arrêtaient dans les domiciles ruraux afin de 
s’informer si on avait vu ou entendu quelque chose sortant de 
l’habitude.

Les choix de "M. Hans" à B.B.
CE SOIR

Notre sélectionneur a choisi 4 gagnants hier soir. Il en comp­
te maintenant 83 en 270 courses pour une moyenne de 30.7%.

Voici ses choix pour la réunion de ce soir à la piste Blue Bonnets:
1ère course: 1-Shades of War (no 1); 2-Sea Room (no 6); 3- 

Anita Crown (no 10).
2cme course: 1-Pan Amber (no 7); 2-My Good Boy (no 6); 3- 

Grecn lawn (no2).
Pari double suggéré: 1-7.
3emc course: I-Dusky Tam (no 4); 2-Trojan Song (no 9): 3 Bit 

O Bronze (no 1).
Quinielas s uggérées: roulette 4 -9-1.
4eme course: 1 Queen Shirl (no 4A); 2-Wendy Willow (no 5A); 

3 - Happy Victory (no 6).
Seine course: 1-Champs Chop (no 1); 2-Firm Bull (no 3); 3- 

Patria OMuertc (no 8).
Quiniela suggérée: 1-3.
6ème course: 1 Bold Pac (no 2); 2-Amber Tamber (no 6); 3- 

Stylatorlno 5).
7cmc course: 1- Brown Eyed Gem (no 2); 2-Turn To Windsor (no 3) 

3 - Noble lagend (no 5).
Quiniela suggérée : 2-3,
8ème course: 1-Ocenee (no 3); 2-Gct Em John (no 8); 3- 

Doorkeeper (no 6).
9eme course: 1-Festive Boy (no 3); 2-Royal Doctor (no 4); 3- 

lady Kitty (no 10).
Exactas suggérées: roulette renversée 3-4-10,

HIER

P-Hamm (2-4). 
9,665.

Montgomery (2-0) 
C-Schaal9e. A-

De G C. MAR0UIS 
Président
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LIGUE AMERICAINE
1ère partie 

Washington 000 110 003
000 000 000 03 8-14-1 

Cleveland 100 000 400
000 000 000 01 6-15-3

(20 manches)
Broberg. Crzenda 7. Pina 7, Rid- 

dleberger 7. Cox 7. Lindllat 9. Shel- 
lenback 11. Thompson 16, McLain 
(10-20) 17 et Billings: Downing. 
Farmer 8. Hennigan 9, Lamb 9. 
Hargan 11. Ballinger 16, Paul 16. 
McDowell (12-16) 17. Mingon 20 
et Suarez. Fosse 8 CC: Was - 
Billings6ème. D-6hl5.

(C'était la continuation de la 
partie arrêtée â la 16ème man­
che, mardi dernier à Cleveland, 
à cause du couvre-feu. Les 18 
lanceurs utilisés sont un nouveau 
record des ligues majeures. L'an­
cien était de 17 et fut établi par les 
Anges de Los Angeles et Minneso­
ta le 16 avril 1963.

2ème partie
Cleveland 002 000 010 3-6-0
Washington 000 000 010 1-3-1

Alan Foster 18-11). Mingori 8. 
Hargan 9 et Fosse; McLain 110-21), 
Shelienback 9 et Bilings. CC.Cle.- 
- Stanley 2è. A - 1,743.

AUJOURD’HUI

LIGUE NATIONALE
Philadelphie, Reynolds (4-8) et 

Fryman '10-7) à Montrtdi, Mor­
ton (10.61 et Renko (15-14). 
6h05.

New York, Seaver i!8-9) à Chica­
go. Hooten (1-0), 2h!5 

San D;ogo, Franklin (0-0) à Atlan­
ta, Kefley (8-5),8h05 

Los Angeles, Osteen (13-10) à Cin­
cinnati, Gullet (15-6), 8h05 

San Francisco, Cumberland (9-5) à 
Houston, Billingham (8-15), 8h30 

Pittsburgh, Ellis (19-7) à St-Louis. 
Reuss (14-14), 9h

LIGUE AMERICAINE
Milwaukee, Krajisse (7-12) à Min­

nesota, Perry (16-16), 2hl5 
Détroit, Timmerman (7-5) à Bos­

ton. Lonborg i8-7),7h30 
Cleveland, Hand (2-5) à Washing­

ton, Bosman (11-15), 7h30 
Baltimore, McNally (19-5) à New 

York, Peterson (14-12), 8h 
Chicago, John (12-15) e! Johnson 
(11-10) à Oakland. Dobson (15-4) 

et Odom (10-11) 2,9h 
Kansas City, Drago (16-10) à Ca­

lifornie. Wright (15-15). llh.

CARTES PROFESSIONNEUES ET D’AFFAIRES
BUREAU

D'ADMINISTRATION 
DES HONORAIRES 
PROFESSIONNELS
Administration
Comptabilité

Perception
Note particulière aux 
médecini : Formules d'as- 
surance-santé remplies 
avec soin.

Téi.: 486-3055

Brevets d’invention 
MARQUES de COMMERCE 

AAarion. Robie & Robic 
ci-devont 

Marion & Marion 

2100. rue DRUMMOND 
Montréal. 25 288-2152

LISEZ
ET FAITES LIRE 

LE DEVOIR

MEUBLES 
DE BUREAUX

VENEZ CHOISIR VOTRE 
AMEUBLEMENT SUR 

LES LIEUX

STATIONNEMENT

Canada Dactylographe Inc.,
7035 AVE. DU PARC

270-1141

TRADUCTIONS TRAViX Inc.
Techniqûef — Commerciales — Publicifajres

630 ouest, rue Sherbrooke. 843-3644'

Avis légaux - Avis publics - Appels d'offres
VILLE DE 

PIERREFONDS
APPEL DE SOUMISSIONS 

TRAVAUX D’EGOUT 
SANITAIRE, D’AQUEDUC 

ET D’EGOUT PLUVIAL,
SUR LES LOTS 22 ET 130 

CONTRAT § 297
Des soumissions en duplicata, 
sous enveloppe cachetée, marquée 
“Soumission pour Contrat H 297”, 
adressées au Greffier de la Viile, 
Monsieur Gabriel Legault, seront 
reçues jusqu’à 12:00 midi le jeu­
di 30 septembre 1971 pour être 
ouvertes publiquement le même 
jour.
Seules les soumissions préparées 
sur les formules de la Ville de 
Pierrefonds seront acceptées. Une 
copie des plans, devis et formules 
de soumission pourra être obtenue 
en s’adressant au bureau de l’In­
génieur de la Ville, à 11,072 boule­
vard Gouin ouest, Pierrefonds, 
moyennant un dépôt de $25.00.
Ce dépôt sera remboursé aux sou­
missionnaires lors du retour des 
documents complets en bon ordre. 
La Ville ne s’engage aucunement à 
accepter la plus basse, ni aucune 
des soumissions reçues, et ceci 
sans obligation et responsabilité 
de sa part envers les soumission­
naires.

Joachim Ctoutier, ing. 
Ingénieur de la Ville.

Montréal 111

MINISTERE DES TRAVAUX 
PUBLICS DU CANADA 
REGION DU QUEBEC 
APPEL D’OFFRES

DES MJIMISMONh CACHETEES, «dm 
>én au Sun pillant dp« appelt d'offres, mi 
nirtère det Traviw Publics du Canada, 
chambre 2000, zmi ave l rton. Montréü 111, 
P4. et porta ri la mentioi: "SOUMBSION 
POUR

Nettoyage Intérieur et 
En tretien du Terrain,

Terminus PoitaJ 
71S, rue Perl 

Monfréal, P.Q.
Devis No.: M.DAt.&C. 7M402 

seront reçues Jusqu à 11 heures ‘Hetre de 
Montréal i le mercredi 13 octobre I »7I.

On peut se pmrurer les documents dr sou- 
mbsion sur dép6t de IM M sous forme 
d’un chèque bancaire VI». établi à fordre 
du RECEVEUR GENERAL DU CANADA, 
p«r l’entremise des bur«ui du Mtoistere 
stn adresse* suivantes 1131, avenir De- 
lorimler Montréal 133, P.Q et Mt Menue 
U*oa, Chambre 2.M6,Montréal ill, P.Q.
On pourra examiner tes devis et sut** do 
c un eau de taumisaioa aa bureau de fAssa- 
nnion de* (Joastrurteurs à: 4970 Place 
de la Savane. Montréa 1311, P.Q. 

également è noue bureau aa 1131 Avenue 
Ddortmier, Montréal 123. PQ.
Le dépit sera remis sur retour des devis, 
« boa Mat, m plus tard tu (1) mois après 
loevertare de* soumUftont; après rme 
d*e le d ép6t sera confisqué 

Ou ne tiendra compte q* des soambatoas 
qd seront présentées tar lea tamale* lour 
ala par le MlnUtère et qui seront ream- 
papées des garaatie* spécifiée* dm* la 
documents de sossmlstioa 

On a'acceptera pas aécmërement al h plu 
base ni aucune de* toumitsbns 

A René de Cntret 
Surveillant det appris Coffra*

Région du Qiébec 
MONTREAL. P Q. 71-17»

AVIS
Avis est par 1rs présentes donné que k con­
trat en date du S avril 1971 par lequel Olym­
pic Helicopters Ud. a transporté et cédé 
toute* ses dette* de livre présentes et futu­
res à la Manque de Montréal, à titre de ga­
rantie, a été enregistré au bureau dr la Di­
vision d’Enregistrement de Montréal le 13 
avril 1971 sous le No. 2266266. Hampir de 
Montréal, 14 septembre 1971.

AVIS DE CHANGEMENT DE NOM 

AVIS est par les présentes donné que 
SAUL WEBEHSPIEL manufacturier de 
vêtements, résldan! au 1015 Ihrmcl. Oio 
medey, Inval, District de Montréal, * adres­
sera au Secrétaire Provincial de la *i'ro- 
vlnce de Québec pour changer son nom pour 
celui de SAUL WERE K; ledit changement 
sera aussi au bénéfice de son épouse IMJTH 
PATSY WEBER de la même adresse, et 
de te» enfants, OKKN MH AH. ADONNA 
MAY et IJjDYD JAY aussi de la même 
adresse.
MONTREAL, 8 septembre 1971
SHKIAR, P Ol .AK A COOPEKSTONLa Hyâro-Québec

APPEL D’OFFRES 
AAC-71T0323 

pour 10h30a.m. 
heure de Montréal 

mardi le 5octobre 1971
Divers endroits delà 
Province de Québec

FOURNITURE DE 
QUINCAILLERIE DE LIGNE 
(tlGES, CONNECTEURS DE 

MISE A LA TERRE,
ENTRE TOI SE S, MANILLES, 

ECROU A OEIL, ETC.)
Toutes les conditions du pré­

sent appel d’offres sont conte­
nues dans le document qui est 
disponible pour examen et peut 
être obtenu gratuitement, du 
lundi au vendredi inclusive­
ment de 8h30 a.m. è 4h30 p.m. 
à i’endroit suivant:

Direction des Contrats 
Bureau no 809 

HYDRO-QUEBCC 
75 ouast, boul. Dorchester 

Montréal 128, Qué.
Canada

Un dépôt de soumission a u 
montant de VINGT MILLE 
DOLLARS (5 20.000.) chèque 
officiel d'une banque à charte 
du Canada ou chèque visé tiré 
sur une banque è charte du 
Canada ou sur une caisse po 
pulaire, payable à l'Hydro- 
Québec et remboursable sous 
condition doit accompagner la 
soumission.
Seules les personnes, socié­
tés. compagnies et corpora­
tions ayant leur principale 
place d'affaires au Québec et 
qui auront obtenu le document 
d'appel d'offres directement 
de l'Hydro-Québec sont admi­
ses à soumissionner.
L’Hydro-Québec se réserve le 
droit de rejeter l'une quelcon­
que ou toutes les soumissions 
reçues

Les co-secrétaires
B. LAÇASSE - W.E. JOHNSON

Montréal, le 9 septembre 1971

CANADA
PROVINCK D E QUEBEC 
DISTRICT DEMONTKEAI

COURS SUPERIEURE 
DIVISION DES DIVERSES

GREFFE DES DIVORCES 
1)1 VISION DE MONTREAL 

NO: 12 016118-71 

DAME THERESA SPEIER,
S70 33 Avritur, Appartmirnt 309, (lé dr 
larhlnr, Diilrkl dr Monfréal, l'rovlirr dr 
Québrr,

Requdraalr,
-va-

JOUKPH FlbUHKK 
dr partir s Inronnurs,

Intimé
PAR OKDRK DK U COUR:

(.Intimé JOSKPII HhCHKH est par Iri

a Hydro-Québec

APPEL D'OFFRES 
GPE-71-10321 

pour 10h30 a.m. 
heure de Montréal 

le mardi 12 octobre 1971
Poste Cha pals 

(Comté d'Abitibl-Est) 
FOURNITURES DE 
SECTIONNEURS 

(1)- 161kVET(12)- 25kV
Toutes les conditions du pré 

sent appel d'offres sont con­
tenues dans le document qui 
est disponible pour examen et 
peut etre obtenu contre un 
paiement NON REMBOURSA 
BLE de $25 pour chaque 
exemplaire complet, chèque 
visé ou mandat payable à 
l'Hydro-Québec. du lundi au 
vendredi inclusivement de 
8h30 a.m. à 4h30 p.m. à l'en 
droit suivant.

Direction des Contrats 
Bureau no 809 

HYDRO-QUEBEC 
75 ouest, boul. Dorchester 

Montréal 128, Qué.
Canada

Un dépôt de soumission au 
montant de , TROIS MILLE 
DOLLARS ($ 3.000), chèque 
officiel d'une banque è charte 
du Canada ou chèque visé tiré 
sur une banque à charte du 
Canada ou sur une caisse po 
pu la ire, payable à l'Hydro- 
Québec, remboursable sous 
condition, doit accompagne» 
la soumission.
Seules les personnes, socié­
tés. compagnies et corpora­
tions ayant leur principale 
place d'affaires au Canada et 
qui auront obtenu le document 
d'appel d'offres directement 
de l'Hydro-Québec sont admi­
ses à soumissionner.
L'Hydro-Québec se réserve 
le droit de reieter l'une quel 
conque ou toutes les soumis­
sions reçues.

Les co-secrétaires
B. LAÇASSE - W.E. JOHNSON

.Montréal, le 13septembre 1971

présrnlr* rrqutie dr rompandtrr dans un 
délai dr 60 Jour* dr la drrnlirr pub llcatlot.
Une rople dr la requête rn Divorce à été 
laksér è la Division des Divorce* dr Mon­
tréal a ton attention.
PRENEZ DE PLUS AVK qu'à défait par 
VOUl dr signifier et dr dtposrr votre com­
parution ou rontntallon ilmi le* délab tua- 
dits, la Requérante proeé&ra à obtenè con­
tre voui, par défaut, un Jigrnirnt de divorce 
accompagné dr toute ordonnance acuell- 
lant les mesures accessobe* qu'il «lllrlte 
contre voua, Montréal le 13 irplrmbre 1971, 
Jacquet Perron, Régiitrairr.
Montreal, le 17 septembre 1971.

GAMEROFK FENNTER KANIJK8TIN 
GKIFAND AKUiLER

l'rocureir» de la Héquérantr

APPEL D'OFFRES 
PZO-71 10296 

pour 10h30a.m. 
heure de Montréal 

le mardi 12 octobre 1971
Zone Ouest

TRAVAUX DE 
CLIMATISATION A

L'EDIFICE DU CENTRE 
ADMINISTRATIF 

A HULL
(COMTEOE HULL)

Toutes les conditions du pré­
sent appel d'offres sept con­
tenues dans le document qui 
est disponible pour examen et 
peut etre obtenu contre un 
paiement NON REMBOURSA­
BLE de $25 poui chaque 
exemplaire complet, chèque 
visé ou mandat payable à i'Hy­
dro-Québec. du lundi au ven­
dredi inclusivement de 8h30 
a.m, à 4h30 p.m, à l’endroit 
suivant:

Direction des Contrats 
Bureau no 809 

HYDRO-QUEBEC 
75 ouest, boul. Dorchester 

Montréal 128, Qué.
Canada

Un dépôt de soumission au 
montant de TROIS MILLE 
DOLLARS ($ 3.000). chèque 
officiel d'une banque à charte 
du Canada ou chèque visé tiré 
sur une banque à charte du 
Canada ou sur une caisse po­
pulaire. payable à l'Hydro- 
Québec. remboursable sous 
condition, doit accompagner la 
soumission.
Seules les personnes, socié­
tés. compagnies et corpora­
tions ayant leur principale 
place d'affaires au Québec et 
qui auront obtenu le document 
d'appel d'offres directement 
de l'Hydro-Québec sont admi­
ses è soumissionner.
L'Hydro-Québec se réserve le 
droit de reieter l’une quelcon­
que ou toutes les soumissions 
reçues.

Les co-secrétaires
B. LAÇASSE - W.E. JOHNSON

Montréal, le 13 septembre 1971
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Le nom qui DOMINE en musique

Archambault tient à célébrer de façon éclatante 
ses trois quarts de siècle au service du public
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C’EST LA PLUS GRANDE VENTE DE NOTRE HISTOIRE
exemples des ÉCONOMIES FORMIDABLES tout le

à réaliser par 
magasin

GUITARES

84.50

Wfe. ■
■ ________

GUITARES CLASSIQUES:
ESPANA modèle 2002, formai concert, table en épinette, 
éclisses et dos en acajou, avec étui. ORD. 133,50

SPÉCIAL
VAL DEZ (fabriqué par Etpana) modèle V-63, table en
épinette, éclisses et dos en acajou, avec étui. £ £ CA
ORD. 83.50 SPÉCIAL JJ •OV

KENT, modèle 7000, table en épinette, éclisses et dos en 
acajou, avec étui. ORD. 69.00 M F CA

SPÉCIAL 43.^11

GUITARES FOLKLORIQUES à cordes d'acier:
ESPANA, modèle 2102, format concert, table en épinette, 
édisse et dos en acajou, avec étui. ORD. 133.50 A J| CA

spécial 54.DU
VAL DEZ, (fabriqué par Espana) modèle V-62, table en
épinette, éclisse et dos en acajou, avec étui, c C CA
ORD. 83.50 SPECfALDD.DU
KENT, modèle 3501 table en épinette, édisse et dos en acajou 
avec étui. ORD. 69.00 AC CA

SPÉCIAL 4D.DU
GUITARES ÉLECTRIQUES avec amplificateur
KENT, Guitare électrique, modèle 830, semi-acoustique, deux 
micros, tire-corde-vibrato, avec étui et ampli '4 A A CA 
ficateur. VALEUR 202.00 SPÉCIAL I 49.50

KENT, Guitare basse, modèle 832, semi acous­
tique, deux micros, avec étui
et amplificateur. 199.50

PIANOS
ARCHAMBAULT
Modèle "ANNIVERSAIRE 75" - Style Contemporain
pattes carrées ou rondes • fini noyer huilé - complet

SPÉCIAL :

au choix

690.avec banc. ORD. 940.
Modèle "ANNIVERSAIRE 75" - Style Contemporain • pattes 
rondes - fini ébène - complet avec banc. ORD. 960. 4 ASPÉCIAL: #10.

LESAGE
Modèle LAURENTIEN (2 seulement) - Stvle Contemporain • 
fini noyer - complet avec banc. ORD. 1260.

SPÉCIAL :
Modèle SWINGER - Style Contemporain -Jinu^aune, vert, bleu -
complet avec banc.

730.
vert, bleu -

720.
une pâle ou

740.

ORD.
SPÉCIAL :

Modèle SWINGER • Style Provincial Français - fini jaune pâle ou 
jaune foncé - complet avec banc. ORD. 1010.

SPÉCIAL :
Modèle SWINGER - Style Scandinave - fini teak - complet avec 
banc. ORD. 1230. QAA

SPÉCIAL: 59U.
Modèle GRANADA - Style Italian Provincial - fini noyer ■ 
complet avec banc. ORD. 1550. f f 9 A

SPÉCIAL: 1 IDU.
Modèle GRANADA - Style Provincial Français - fini cerisier

1600.--------------complet avec banc.

et amphtic
VALEUR 267.50 SPÉCIAL

‘""sr'taii: 1150.
Modèle GRANADA - Style Espagnol • fini chêne 
foncé - complet aveç banc.
ORD. 1600. srtcSï: 1 f 50.

IPI

INSTRUMENTS
à percussion

Ensemble de tambours pour "JAZZ" 
modèle D-120 fini perle, petite caisse, 
grosse caisse, deux tom-toms, accessoires 
et cymbales. ORD
179.50 SPÉCIAL: 134.50

'/i
'I \\ Ensemble de tambours pour "ZAZZ" 

modèle DI2, fini perle, petite caisse, gros­
se caisse, un tom-tom, une cymbale et 
accessoires. ORD.
119.50. SPÉCIAL! 79.50

"X/

Ensemble de tambours pour "JAZZ" 
modèle D-8, fini perle, petite caisse, 
grosse caisse, trois tom-toms, 3 cymbales 
et accessoires ORD. « f A CA 
265.00 SPÉCIAL: I / #.5U

PLUS DES
SPÉCIAUX

annoncés
ESCOMPTE de

sur TOUT 
notre stock

22 sept. au2oct.

PIANOS 
à queue

KAWAI
Piano à queue - Modèle G/3S0 - 
Style Traditionnel • 5 pieds - fini ébè­
ne lustré-compl t avec
banc. ORD. 2,560. f A JL ASPÉCIAL : 1 VOU.

Piano à queue - Modèle G/350 - 
Style Traditionnel - 5 pieds - fini 
noyer (makore) lustré - . 
complet avec banc. 4 AAA
ORD. 2.620SPÉCIAL : I WU.

Piano à queue - Modèle G/500 ■ 
Style Traditionnel - 5'9" - fini ébène - 
complet avec banc. AA
ORD. 2.900SPÉCIAL : AaDU.

Piano à queue - Modèle G/500 ■ 
Style Traditionnel - 5'9" - fini noyer 
américain satiné - com­
plet avec banc. ‘ A A P A
ORD. 3.0S0SPÉCIAL: JiJjUê
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RADIOS, PHONOS
SYMPHONIC
Tourne-disques pour enfants - Modèle "521"
ORD. 24.95 SPÉCIAL.
Phono/automatique - compatible stéréo - Modè­
le "977" ORD. 54.95. SPÉCIAL :
Phono'automatique - stéréo • Modèle "254" 
Ord. 79.95 SPÉCIAL :
Phono/automatique - stéréo • De luxe - Modèle 
"252" ORD. f29.95. SPÉCIAL:
Récepteur AM/FM/FM stéréo • modulaire - Modèle 
"414 ORD. f 19.95. SPÉCIAL:
Système à éléments stéréo - Haute Fidélité - 
Modèle "407" ORD. I f9.95 SPÉCIAL :
Récepteur AM/FM stéréo - rtprcducfeur de car­
touches 8 pistes - Modèle "420". ORD. 139.95
SONY . SMCM:
Radio d. poche - transistor • Modèle "2/R/30”
ORD 19.95 SPÉCIAL:
'otte portatif De Luxe 6 12 transistor* AM/FM • 
todèle "7/FC/81 W”. ORD. 69.95. SPÉCIAL :

Radio Réveil à transistor - AM'FM - cabinet plas­
tique noir/lvoire - Modèle "8/FC/63W". ORD. 
69.95 SPÉCIAL:
Radio'Réveil à transistor - AM/FM • cabinet noyer • 
Modèle "8/FC/69 W". ORD. 99.95. SPÉCIAL : 
Magnétophone type cassette/Corder • Modèle 
"TC/70" ORD. 99.95. SPÉCIAL :
Magnétophone stéréo à ruban et à cassette-
stéréophonique ■ Modèle "TC/330". ORD. 449.95

SPÉCIAL :

1971 ORGUES
FARFISA

M

18.50
39.90 
58.30
97.50
89.00
90.50

108.50

14.90
55.00

43.00
71.00
75.00

343.00

Modèle "3010" à transistor - amplification et haut-parleurs 
à même la console - clavier supérieur 8 jeux, 37 notes - clavier 
inférieur 3 jeux, 37 notes - pédalier 13 notes • réverbération et 
vibrato sur clavier - prise pour écouteur - fini noyer iE il A
• complet avec banc. ORD. 638. SPÉCIAL: AAVé.

Modèle "4020" à transistor - amplification et haut-parleurs à 
même la console - clavier supérieur 11 jeux, 44 notes • clavier 
inférieur 3 jeux, 44 notes - pédalier 4 jeux, 13 notes - en plus regis­
tres - percussion - répétition - vibrato • réverbération
• "Wha-Wha" • prise pour écouteur • fini noyer corn- Ç J» A
plet avec banc. DRD. 999. SPÉCIAL: DWVe

Modèle "4050" à transistor • amplification et haut-parleurs à 
même la console - clavier inférieur 3 jeux, 44 notes • pédalier 4. 
jeux, 13 notes - en plus "Sustain" • célesta • clavichord • "Leslie's 
"Shera Sound" à 2 vitesses - prise pour écouteur - fini 4L Q A 
noyer - complet avec banc. ORD. 1, 199., SPÉCIAL : VOU#

SOLINA
Modèle ”F" (1 seulement) - 2 daviers de 37 notes - pédalier 
de 13 notes • fini noyer • complet avec banc.
ORD. 695.
Modèle "GL" - 2 daviers de 42 notes 
eluant Leslie • fini noyer

ORD. 1,295.
Modèle "TL" - 2 claviers de 49 notes • pédalier de 13 notes • in­
cluant Leslie - fini noyer • complet avec banc. € € « A
ORD. 1,495. SPÉCIAL: 1 1 1 Ue

SPÉCIAL : 570.
pédalier de 13 notes - in­

complet avec banc. AAA
SPÉCIAL: 990.

PAIEMENTS
FACILES

pour convenir à 
tous les budgets

&

LE MAGASIN DE MUSIQUE LE PLUS COMPLET AU CANADA

500-EST, RUE STE-CATHERINE, angle BERRI - 849-6201

2
terrains de 

STATIONNEMENT 
voisins 

du
magasin

À la sortie du
MÉTRO

Berri-
Ste-Catherine


